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Saskatchewan 5 + 
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Le “Patriote” est lu chaque ‘| .. 
emaine par plus de 30,000, ee | 
| personnes : | 


AP. AUC 


Ce qui ne meurt pas . | 


voici au mois des morts, le mois du souvenir. 

sont bien mortes ces feuilles, ces fleurs qui jonchent le sol. 

elle-même” tout à Pheure se couvrira d’un linecul. Image de 
Er Î ao ‘ , | “ 

lt | NA . : 1 ON, 

aussi de la résurrection, puisqu’avec le printemps tout renait, 
' i: ; 


Nous 
Elles 
La terre 
a mort 
 finage 
jout ressuscité, run Le. 
: OR ' : 
De méme, dans le ‘cycle d'innombrables. années passées et à venir, 
j'humanité se survit. Les générations humaines se succèdent comme les 
flots d'un grand. fleuve toujours en marche vers lPocéan, Tour à" tour 
victime et conquérante de la mort, l'humanité; comme la nature qui se 
déploie sous nOS veux, se prolonge dans .un perpétuel recommencement. 
Image encore de l'imthortalité relative que Dieu a imprimée dans toute 
ça création, . 
Cependant 


- 


la création mätérielle ne peut jious offrir qu'une image 


. jointaisè"et imparfaite de l’immortalité, - 


\ L'invartalité vraie h’a son séjour que-dans l'autre monde. 
 jésc retrouvent toutes les âmes qui ont paru sur la terre depuis le | 
Remnier jour; là s'acheminent toutes les âmes de la génération présente; 

Hiviendront téutes les âmes que Diet encore fera sortir du néant 

Et toutes ces générations sont vivantes. 74 

La terre a gardé la dépouille mortelle des hommes. Seuls ont échap- 
pé à la corruption du tombeau l’Homme-Dieu et. sa Divine Mère, prémi- 
cs de l'universelle résurrèction réservée à La fin des temps. Mais les 
mes ne meurent pas. j ro - 

Levons les veux vers ce monde d'âmes: 
fait passer dû temps à l'éternité, 7 : : 

Tous ceux, depuis Les âges reculés, dont Fhistoire à conservé le nom, 
renme ceux dont il ne reste ici-bas aucune trace, aucun souvenir, sont 
ä, plus nombreux que les étoiles au firmament, plus nombreux que les 
sains de sable aur plage. . Lu . 

La science nous, affirme que dans tout Punivers, à travers d'incessan- 
us transformations, pas un'atôme.de matière ne peut être anéanti. Avec 
une plus ferme certitude, la science et la “foi nous assurent que toute âme 


: he 
innombrables que la mort a 


& . 


survit pour l'éternité, immértetle, indestructible. | 
Le composé Iimain, en punition du péché, est condamné 
ration, à a mott.. L'âme ne peut pas mourir. . - 


à la sépa- 


_ Cependant iEy.a une vie plus haute à laquelle, par Ia,bonté-ct la con- 
descendance (le Dien,” oute âmeest ‘appelée. est la vie-surnaturelle, 
Bi vie de la grâce: une participation hia-Vie:même:de Dieu. su 

Par un pur effet de la bonté divine, cette yie nous a, été -donnée au 


Pac st 


he 


bapléme, TE M. TT Ti : ‘ # : 
Li . , . Lu et 4 ouate 
L'avons-nous. conservée?  Car-hélas!-nouys-potiévons Ja. perdre. par Je 
péché. + 4e AT RTS ans DONS RD 
; A 


la pénitence ? - 


Lhi avons-rous -fait:p 


L'avons-hoiis :Fetouvrée .par- ue Li 
L’avons-nous développée? : 
de vertus et de sainteté ? / os | 
Terrible responsabilité de lâ:liberté humaine ‘maîtresse de ses éter- 
elles destinèéc:; ! ‘ no L ou » 
Bien des fois peut-être, avec une miséridorde. infinie, Dieu, x ressus- 
cilée en nous, cette vie que:nous avons tuée -par no$ péchés. Chaqüe fois 
ia faflu un miracle de toute puissance, que Dieu he s'est-jamais-lassé de 
refaire à l'eppel d’uù sincère repéntir.” I a même institué en. permanen- 
ce ce prodige de résurrection dans le sacrement dé pénitence., Qu'en a- 
voms-nous: fait 2.7" L : ——. OL oi | 
Qu'avong-nons fait de’ la vie Jurnatufelle que Pieu, nous a donnée, 
de cette vie qui demande toute la coôpération dé notre volonté, ‘tout Pa: 
mour de notre coeur 2. È tt "3 FT 
Terrible question que chacun ‘doil se poser. 
L'Evangile nous trace une route poür atteindre 
I n'y en a point d'autres, : ‘7. or ! 
L'Eglise nous conduit.par-la main, nous distribue au: non 
Christ dans les sacrements des ‘moyens infaillibles de: salut. 
nous éeoutée ?  Luï kvons-nous obéi ?.… CU TT 
Le lecteur cherche'toujours dans son journal ‘Pactualité, le_fait du 
jour. Esiil une plus grande actualité, uns événement qui le touche de 
blus près que celui-là ? :Le lecteur nous’ permettra douc de le lui rippe- 


& novembre tout spécialement-consacré au sôu- 


rodüire | des fruits 


Fe 


à la vie éternelle, 


de Jésus- 
L’avons- 


ler à l'entrée de ce mois d 

venir de nos morts: ‘ . 
Ecoutons la voix de nos morts. 

tromper, : “he 
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C'est une voix ‘qui ne peut pas nouÿ 
Ceux qui nouÿ-soût chers, ceux.que-nous avons connds et aimés, vi- 
vent H-haut, loutes les illusions se $ont dissipées; ils :vivent dans lim 
muuble réalité, Hâtez:vous, nous disent-ils, de faire du bien sur la.terre 
tandis que le temps vous en est donné; ne, craignez ni les hommes, ni 
les souffrances, nides peines; mais craignez pour vous-mêMEes, craignez 
de n'avoir pas utilisé pour Dieu et pour votre âme les jours de votre vie 
qui sont comptés. Demain ce sera votre tour ? -Serez-vous prêts 2... 
Voix du -ciel,s voix du purgatoire, voix des. réprouvés CUX-IMÈMES, 
loûtes nous disent qu'il ne sert de-rien à Vhomme de gagner l'univers s’il 
vient à perdre son âme "0 : 
. Au jour de la: Toussaient l’Egl 
ciel pour nous faire contempler Ja multitude des bienheu 
ti à lutter, à souffrir comme nous, sans. plus de moyen et d'avantages 
que nous en avons, . Nôtre.plaée: est: parmi eux. Confiance et courage! 
. Et pourrions-nous rester insensibles à la voix des âmes dir. purga-. 
oire qui réclament nôtre secours, nos prières; nos sacrifices 
Oui, écoutans la voix de nos morts. mure TT | 
| s'Auclair, O.ML 
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ise nous couvre/fin instant les portes du 
reux ‘qui, ont 
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Procüreur des Oblats auprès , oblatiôn et.fut ordonné: prêtre Pan- 
d . [née suivan 
u Saint-Siège . : 


Le R, P. Aug, -Estève, ©. 
qu pendant plusieurs années fut 
prolesseu de dogme au: grand” sé- 
aires d Ottawa vient d'être no- 
dés ô oCureur - de , la: congrégation 
Dre lats de Marie Immaculée au- 
rés ‘du: Saint-Siège. . H succède au 


M, Elà Ronic'et 
_De 1910 à 
grand, séminaire d'Ottawa. 
il fut nommé supé 
tient de Rome. : 


A 
“Session extraordinaire des 


de Leu, décédé il y à quel- : 
temps. et " . : '< ‘ Chémbres: aises x 
en qi “ see, 0. M. I. st né . Chémbres frang ‘ 
où dans: ése de’ Z sans 

€ diocèse de Rodez XParis— Le parlement” français se 


(France. Ha fait ses études clas-| SPA! £ rançi 
Siques’ au juniorat de Notre-Dame réunija en: session extræordindire 
de Lumière, En 1901 il fit son!13 novembre, . AR 
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Chicoutimi, du Lac 


le’ quoi il fera une courte visite aux 
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C’est un peuple avec une 
Ci histoire 


D'un bout à Pautre du pays, de 
vrais patriotes armés d'une plume 
érudite et bien taillée sont en trait 
de donner uï fier défnenti à la pa- 
role du trop fameux  gouvernetr 
Haldinand à notre adresse: “Is 
sont un peuple sans histoire”. 

ILest vrai que notre histoire n’est 
pas toute dans les livres, Nos pè- 
res; ont dù tout d’abord l'écrire de 
letfrs sucurs ‘et,de leur sang:sur les 
rives du Saint-Laurent, au coeur de. 
Pimpénétrable. forêt, et. le long. de 
tous les chemins par où Ia civilisa- 
tion a passé pour étendre son rè- 
gne bicnfaisant' sur PAmérique du 
Nord. Selon le précepte ‘du Mai- 
tre de la vie; ils ont commericé par 
agir, laissant à leurs fils le soin de 
recucillir les perles de riche huma- 
nité qu'ils avaient semées partaut 
au_.jour le jour de leur rude exis- 
tence, : 
…. Ce travail de glanage et d'enchàs- 
sement, des mains pieuses Pont en-. 
trepris uvee un dévouement, une. 
ardeur et une filiale tendresse qui 
n'ont d'égal que la beauté ct le re- 
flet de gloire dont leurs découver- 
tes illuminent la race françaisé tou- 
te entiére. rt " 

ee ; , 9 

Après: Pattendrissante épopée po-, 
pulaire. de “La Montagne de Bois”, 
nous arrive une autre contribution: 
très importante à uotre. petite his- 
toire: 

Cricoutimi et du Lac Saint-Jean.” 

C'est un registre de. famille, mais 
d'une grande famille de 69 parois- 
ses comprises. dans le comtés de 
Saint-fean 'et- 
üpe -petit-coin. du Saguenay. ‘Dâns 
une premiére partie, nous trouvêns 
14,000 ct quelques "cents noms" "de! 
chefs de fovers, avec leur. adresse 


J'et mème le .numéro du.-téléphone. 


Une’ deuxième partie‘nouns parle de 
la population, -du sol quelle hRbite, 
de: sa” richesso. foncière, en un mot 
de sa vig municipale, religicuse .et 
sociale, Enfin une troisième par- 
tie nous apporte Pécho de quelques 
voix régionales, voix de ‘fils ai- 
dhants, qui ont. voulu dans-.un stvle 
alerte-et une Tangue savoureuse où 


perce leur attachement à leur pe- 
‘tite patrie, donner une àme à : Ja 


fraidcur des chiffres et des statis- 
tiques, mettre-un peu de ‘couleur lo- 
cale dans les horizons-bü le lecteur 
se trouve transporté, faire: palpiter 
“a vie dans ces pages qui autrement 
pourraient paraître un peu sèches. 
M. Eugène L'Heureux, directeur 
du Progrès du Saguenay, a "fait Fa 
oeuvre méritoire au premier chnf, 
et un pareil travail’ révèle de ‘bril- 
lantes qualités d'intelligence et de 
coeur. Tous ceux qui chez  nôus 
s'intéressent au moüvement’ de. no. 
tre vie nationale sauront un gré 
immense à M. L'Heureux de; leur 
avoir appris à mieux connaitre cet- 
te intéressante région, l'esprit di 
nitiative et de progrès. de’ ses ha- 
bitants, et à aimer ce pays qui tient 
tant au coeur de.ses fils. h 
+ Pourquoi n'aurions-nous pas nous 
aussi dans Ia Saskatchewan le li- 
vre d'or de la race française ? Ses 
gestes chez nous ont été assez beaux, 
pour wiériter de passer à Phistoire. 

Notre population est composée 
encore en grande partie de gens qui 
viennent de PEst, et Pannuaire, qui 
relaterait le mouvement de Pimmi- 
gration française dans l'Ouest, se- 
ait un lien puissant entre les mem- 
bres de la même famille: il relie- 
rait toutes les Ânies all pays d’ori- 
gine, il guidérait les colons dans le 
choix d'une : terre 
permettrait à ceux que Fav 
fraie de faire le dénombreme 


nt des 
forces françaises et € 


le réc 


Jeur foi patriotique:près du faver | développe ‘chaque. jour. 


vivant de la nation qui grandit: , 

L'entreprise tentera-t-c 
riotisme toujours en éve 
chefs ? es 
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Nos ministres reviennent 
Lee | A 


Londres-—L’honorable’, M. George 
Graham va s'embarauer le 9 novem- 
bre à bord: du “Régina”.® Il sera le 
premier des. ministres canadiens à 
retourner dans son pays après avoir 
assisté à Ja conférence impériale 
britannique. et à l'assemblée dela 
Société des Naions. 


“Sir Lomer Gouin partira pour. 


‘Paris le der novembre afin d'assis- 


ter à Pouverture dè l'exposition 
-ambulante canadienne dans la capi- 
tale, -H) s’embarquera à un port 
français vers le-14 novembre pour 
retourner au. Cânada. Quant. au 
premier ministré King, ilse rendra 
aussi en Frañice pour visiter le con- 
voi-exposition du’ Canada, ‘après 


- champs de bataille. 
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| PRINCE-ALBERT, SASK., Mercredi le 31 octobre, 1923 


*. CHEZ NOUS ET AILLEURS 


tivement ane" 199 et 39 voix. 


est question”là-dedans de défense 


.choses, 


“L'Annuaire des comtés def, lot Des 
Eté conclus’ avée la C 


d'adoption, illete:, mais attendrait quelques an- 
enir ef- nées afin de.mieux: connaitre quel 


ile le pa-font éprouvé dernièrement de, for- 
il, de nosites pertes. mulérièlles et que Mon- 


Saskaichewron Méridionale; vrai roman histori- 


au, Préface-de Mer. Mathieu, volu. 
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McMurray est élu par. une 
grosse x: dans Win- 
nipeg-Nord 


- a ee 'e 

. Winnipeg—"{'hon, E. J. MeMur- 
ray, procureur hénéral, à été élu 
par une majovité de 2,793 sur son 
plus fort contenue l'échevin Heaps 
candidat .ouvrigr indépendant, 

M. MeMurfdyäa ou 5,528 voix, l’é- 
chevin Heaps, :2,835. Lez deux au- 
tres adversaires, Paul Gigejezuk et 
J. À. Martinschont recueilli respec- 
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: Dänsile vague : 


Les bribës.» d'informations qui 
nous: viennent de la Conférence 
lmpériale sont.perdues dans un flol 
de formules gdélibéremment vagues, 
- À mesure: Qué. 1. Conférence tou- 
che à sa finie brouillad qui l’'en- 
veloppe devient.plus épais. Ce n'est 
guère de: bomaugure, d'autant qu'il 


+ 


impériale, de martine et de bien des 
ESS N 
Espérons ‘que lorsque le soleil pa- 
raîitra nous 'f'äurons pas à consin- 
ter que-le Canada s'est laissé mettre 
au pied quelque nouveau boulet. 
- e e = LL  ——————— 
0 A7", + : 
La Grèce paiera sa dette ca- 
: -nagienne 
7 # 
arrangements on 
l LS iréce pour 
consolidation./de la dette d’après: 
guerre,  airäimontant. de huit mil- 
lions, que cepays doit au Canada, 
La Grèce consent à payer deux cent 
vingt-cinq mille piastres pour com- 


Londres 


pléter les ‘inffisjusgià janvier 
‘prééhain, aidés: Que, cél  afrangé 


ment prendra force, “Elle s'éngage 
de plus à retñboùrser au Canada 
les huit millions-qu'elle lui:doit au 
moyen‘ de bons ‘d'une ‘durée. de 
vingt ‘ans “portant un intérêt de 
cinq ‘pour- cent payable semi-anuu- 
clement et aussi au moven:de soni- 
mes-qui suffiront à éteindre la det- 


te=en vingt-ans. 
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Cè.que dit le ‘capitaine Bernier 
du port de la Baie d'Hudson 


‘+ Québee— Le capitaine Bernier, 
qui a fait de nombreux  vorvages 
dans les régions arctiques dit que 
la route de la Bnie d'Hudson, est 
sue jh ur la navigation, quatre ou 
six nioks jitr année, 17 

7, Mme croit nus are: Port Keliie 
puisse devenir ur vort commereinl 
unis Past Chorghiti ferait un por” 
avantageux pouvant recevoir des 
bateaux de 10,000 tonneaux, Les 
vaisseaux chargés. de grain pour- 
raient sortir de la baie de juillet sai 
15 novembre. core | 
_ BR ——— , 
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Mer Rhéaumie installé dans: 
“ - LA 

son nouveau diocèse 

Ottawa— Apès un ‘grand banquel 
d'adieu où assistaient le personnel 
de PÜniversité et'les supérieurs de 
toutes les maisons des Oblats, Mgr 
Rhéaume, évèque d'Haileybury, est 
parti pour son diocèse. . 

Sa Grandeur résidera temporai- 
rement à New-Liskeard, et fixera 
plus tard le licu deisa résidence dé- 
finitive” après avoir étudié atfen- 
tivement la situation ‘dans son dio- 
cèse, il n'entreprendrait pas tout 
de suite la reconstruction de la ea- 
thédrale, de l'évêché, de lhôpital, 


sera le véritable centre de cette 


banffer jrégion encore en formation qui se 


D'autant 
plus que les membres de ce diocèse 


seigneur, attentif, au bien-être de 
ses ouailles, éprouve quelque ré- 
pugnance à les sureharger immé- 
diatement de nouveaux fardeaux. 


Une bourse de. $2,500 aux 
thanteurs de la Sixtine 


qe men 4h 


le dO graviwes.. Prix 61.60 En 
ux, curé, Willow Bunch, Sasks,,° 
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‘Le gouvernement de la Répu- 
 blique Rhénäne est constitué 


Coblentz—La République Rhéña- 


ne, fortifiée par Papprobaition des 


autorités françaises et belges, vient 
de se constituer un gouvernement 
provisoire, , 
Joseph Mathès, initiateur et chef 
de mouvement séparatiste, est le 
premier-ministre de 14 mouvelle ‘ré- 
publique à titre de commissaire ex- 
toutif, . 
Parmi les membres du cabinet 
Mathés con remarque abbé Kre- 
mers, ministre de Pinstruction pu- 
blique et des cultes, ‘ 
Les nouvelles du mouvement sé- 


paraliste en Rhénanie sont con- 
tradictoires, Tantôt. on dit que 
nouvelle Républiaue gagne du 


tervain, tantôt qu'elle en perd, 
Cependant, la constitution d'un 
gouvernement provisoire indique 
que le mouvement cest sérieux, 

Les trounes d'occupation recon- 
naissent officiellement le nouveau 
pouvoir. 


Des troubles en Allemapne 


Berlin— Des troubles sérieux 
oùt éclaté. un peu partout au COUTS 
de la semaine, sous forme de grè- 
ves et d’émeutes. , 
Le parlement communiste de la 
Saxe a été dissout par ordre de Ber- 
lin, etes troupes ällemandez ont 
dû intervenir. | 

Berlin négocie avec Paris 
Paris— Pendant aùe se: poursuit 
Je travail de désagrégation du vieil 
cmpire allemand, Berlin négocie 
avec Paris. ‘ 
Ces pourparlers iwont encore rien 
donné si ce n'est Ia réaffirmation 
très Franche par Poincaré qu'il n'ac- 
cotdera vien aussi longtemps que 
l'Allemagne ne lui fera une offre 
précise et tangible. 
La France ’eonsent à une commis- 

Le sion d'experts 
‘Londres La ‘Frante, ‘ln Belsi- 
que .ct d'italie’ pit accepté: l'invita- 
lion - britanidique -de thofvogher un 
comité ‘d'experts sous Poutorité de 
la présente commission intef-alliée 
pour examiner là capacité de PAT 
létiagne. À paver. 

Les Etats-Unis ont. été invités à 
participer à cette conférence, 

La Grande Bretagne ne reconnait 

pag fa République: Rhéuane 


‘Londres La Grande Bretagne n 
fait savoir à la France que 
gardevail le-traité de 
comme annulé si la Rhénanie sé 
consbtuait en république. indépen- 
dante, .. 

La méme déclaration a été faite 
par le premier ministre Baldwin 
dans un discours à Plymouth. : 

Et le Canada.? 


Ottawa— Il n'est, pas probable 
que le Canada soit réprésenté à la 
conférence des réparations, ni mèê- 
me ‘qu'il n’y soit-invité, | 

Cest lc premier ministre Balid- 
win qui agira au nom «le PEmoire. 
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Les élections en Autriche sont 
- fâvorables à Mgr Seipel 


Vienne— Les résultats des élec- 


tions qui viennent de se tenir en 
Autriche jne: font pas prévoir .de 


changemetits  iniportants dans Ja 
nouvelle chambre autrichienne. 
Les vieux partis d'ordre y ont con- 
servé leurs positions, Seuls -les 
pan-germanistes y ont éprouvé un 
échec sérieux. ; 7 
On interprète le vote comme une 
ntifiention du programme  politi- 
que de Mgr Seipel, cét étonnant no- 
tique de lPEurope véntrale, devc- 
u le restaurateur ‘de son pays, 
Le traitement accordé à l'Autri- 
che_sincére fuisse prévoir comment 
PAllemagne aurait pu se conformer. 
au traité de Versailles si elle loût 
voulu. Sa situation, au lendefnain 
‘de la défaite, était beaucoun moins 
risquée que eclle de l'Autriche, 
î D rautéé + 


iLes Américains veulent aider 
à restaurer la bibliothèque 
de Louvain d 


.New-York— Chaque club de fFeni- 
mes aux Etats-Unis sera prié de dé- 
dier une journée, à partir de main- 
tenant, jusqu'à lParmistice, le 11 
ja restauration de 
L'AD- 


Ottawa—L'honorabie 4 A, Robb, 
ministre de l'immigration à annon- 
cé-qu'un long rapport lui avait été 
remis au sujet de l'immigration itr- 
lienne. 11 y a à New-Vork 152 
immigrants du sud de lPltalie qui 


attendent leur permis d'entrée fu 
Canada. Hs. sônt en  Dossession 


d'affidavits supnosés signés par des 
résidents du Canada qui leur of- 
frent de lPemploi, Ces. affidavils 
“sont faux: des colporteurs de niar- 
charïdises en. ont fait signer de 10 
à 50 par le même cultivateur pour 
la sonime, de  #10,00. Cependant 
comme il y en a plusieurs qui pro- 
viennent de-gens bien intentionnés, 
les réglement de cett 
ne en longueur €t 
s'éternisent. à New-York, 
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xiome successeur de Mgr. 
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e question trai- _ 
les immigrants 
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Mer Taché 


Les fêtes célébrées à St-Boniface 
pour Le centenaire de naissañce de 
Mur Paché ont été, nous dit Lau Li: 
berté, “une trés belle ct très sincè- 
re manifestation de gratitude envers 
Villustre prélat auquel. notre pays 
est redevable de tant de bienfaits”. 

coté de S. G. Mur Béliveau, deut- 
Laehé, on 
voyait pour la circonstance? S. G. 
Mer Siunolt, archevüque de Winni- 
peu; S. G. Mur MeNally; évêque de 
Caogars, SG Mar Puud'honme, 6- 
véque de Prince-Albert set Sask- 
toons SG: Mur Grounrd, vi “aire 
anostolique d'Athobaska: SG. Mur 
Charlebois, vicaire apostolique du 
Koowatin. 

S. G. Mgr Mathieu, archevêque de 
indispjosé depuis une sc- 
maine, n'avait pu venir et.était reo- 
présenté par Mar Grandhois. M. 
l'abhé À, Bernier représentait SG. 
Mgr OLoaïv, arehevèque d'Edmon- 
ton. S. GG. Mer Budka, évêque des 
Ruthènes, était représenté par son 
vicaire général, M, l'abbé Ollenezuk. 


Un grand évêque et ‘un grand hom- 
me d'Etht 


Dans un magoilique sermon, Mgr 
A. À. Cherrier, prélnt Domestique 
et vienire général du diocèse de 
Winnipeg, qui n vécu pendant quin- 
ze années dans l'intimité de Mgr 
Taché, à retracé La carritre reli- 
sieuse ot épisvopale de Pillustre pré- 
Jet, qui peut se résumer, dit-il, en 
deux mots: “Un grand évèque et 
Pun des plus remarquables  hom- 
mes d'Etat de notre pays.” 
C'était, ajoute-t-il, un profond pen- 
soeur que Mgr Tuché, avec un coeur 
débordant des plus tendres sympa- 
ihieg. Je lui demanedui, un jour que 
Pavais besoin de recourir À ses Tu 
mières, Le sceret de st pensée si 
promple et si vive, et il me vépon- 
dit'qu'il avait appris À penser dns 
la prière durant'ces longues jour 
nées passées ont voyage où be, sec 
tuclé dela nature. el l'attente du 
bien à Faire “ubsôrbit 
ment el son âme et son coeur, Î 
étuile animé d'une foi et d'une che 
rité.sans imite” + 
Merveilleux déveloupements de VE. 

. glise de l'Ouest 


Aujourd'hui, 29 ans après Ja mort 
de Pillustre My ’Faché et huil an- 
nées. après Lt niort de son stueces- 
Langevin, nous Voyons 
ulement dans fes pro- 
vinces. du Manitoba, de 1 Saskat- 
chewan et de l'Alberta, mais jusque 
dans Ha GColombic-Britannique el 
aux extrêmes lintites du Nord-Ouest 
eanadien, des ehrétientés (orissan- 
les, Les archidiocèses, les «incé- 
ses se sont tmultipliés, les ouvriers 
la vigne du Seigneur se sont plus 
que décuplés: lon voit partout des 
paroisses, dotéés d'églises, de cou- 
vents, d'écoles et d’institutiois de 
charité pour le soin des malases, 
des orphelinats, pour les abaudon- 
nés de toute sorte, 

“Quy ati en effet, aujourd'hui 
sur toute Pétendue des territoires 
autrefois sous Ja juridiction unique 
du grand archevèque défunt?,Dot- 
26 archevéques et évêques, 374 pré 
tres séculiers, 959 religioux, 40 &- 
glises avec prêtres résidents, 4B1 
missions sans éMNises six collèges cl 
séminaires, 293 écoles et académies, 
9% écoles indüstrielles, 44 hôpitnux. 
84 orphelinats, 1,726 religicases, 43 
communautés et une population ei 
tholique de 396,400". 


DISCOURS DE L'HON. JUGE 


PRUD'HOMME : 
Un bel hommage a gi rendu à Ja 
mémoire de Mur Taëhé par Fhon. 


Juge” Prud'homme, vénérable père 
de Pévègue dé  Prinee-Albert et 
Saskatoon, 4 
Citens quelques extraits de soh 
remarquable discours: ‘ . 
“Le sonvenir, dit-il, de ce grand 
évèque plane encore sur les imimen- 
ses plaines de ce pays qu'il parcoti- 
ait naguère en. conquérant du 
Christ, wayant pour toute arine que 
sa croix d'Oblat On s'étonne par- 
fois, en jetant un regard rapide sur 
son activité et/son dévouement in- 
faséable qui couvre un demi-siècle; 
h : ° 4 


meet 


Tableau d'Honneur 


TESTÉ 


à mdnnn ns benne eve martine mue De ee mesent nn cé cvs 


on se deninnde comment une seuls 
vien pu suffire à une oeuvre ausst 
féconde el aussi merveilleuse, à ee 
paint qu'on se demande si le récit 
de sa carrière ne coustitue pas une 
épopée préparée à loisir plutôt qu'un 
tableuu fidèle de lPhistoire vécue, 


.Le missionnaire 


“On de retrouve sur toutes les plie 
gess en canot/d'écorce, en raquettes 
où en traine à chiens, convertissunt 
les tribus de ces déserts, LE attei- 
gnit mème le Ane Caribou qui con- 
fine aux steppes arides du cercle 
polaire, 

“Plus tard, devenu évêque, il ten- 
ta de fonder une mission dans fi 
partie nord de ce bue, afin d'y athi- 
rer les Esquiuaux, 1 apprit bien- 
Lt que la mission avail élè cons- 
truite dans la partie sud, parce 
qu'au nord, pour me servir de lex- 
pression typique de son fonditeur, 
Hi y avait à peine assez de bois pour 
v.lacouner un muuneche de plume et 
assez de foin pour fuire tune bourre 
de. fusil, 

“pès lors Mgr laché s'intéressail 
à la conversion des Esquimaux dont 
quelques fmniltes visiaient Le: lune 
Caribou, Un jeune gnreon de cotte 
tribu consentit à rester à cette mis- 
sion, où il apprit bicnkôl le enté- 
chisme, Le Franenis "et même n sove 
vir da messe, Got illustre prélat 
s'attaehait aux privations de cos pé- 
nibles voyage, 

“Lorsque Mur de Mazenod, elfri 
vé de Pextrème misère de ces en- 
ants, résolnt de les rappeler, Mir 
Taché le supplia de Le aisser tte mie 
liou de ses chers sauvage, nu de- 
msndant pour tout secours que Île 
vin de messe ef un pet de farine 
pour préparer des hosties, 

.L'orateur rappelle que Mur Ta 
ché, en un seul hiver, couchn 03 
huis à ln belje étaife., d 
Le pourvoyeir et le:père des min- 

“Rionnuiten 
éLorsqie, cique sinée, tes, pro- 
visions destinées tx Iiséionnaires 
da Nord déevatefl haslte du Fort 
Gares, à bot Alby brgés de In 
compagnies JE al lui-même exs- 
mines Les Ballots di marelumdises 
Hi woubliait rien d& ee qui teur é- 
tit néressaire el Kliasail quelques 
douceurs pôur les jours de fêtes de 
ces uarlvrs du froid. : 

A savail par expévionce combien 
“es petits présents upporteraient de 
joie au coeur de ecs vaillants apô- 
tres du Christ, ses frères en reli- 
sion. Lofsque la compagnie ne put 
continuer à se charger du transport 
de ces effets; Mgr T'aché avait déj 
préparé es voies pour une roc 
par terre de In Sasitebewan, au 
le ln Biche, | 


l'ondateur des écoles industrictles 


Même aprés In nomination de 
Mar Grandin el de Mur Faraud au 
diocèse de Saint-Albert ot at vicn- 
vint Athabases-MeKenzie, il conti- 
nua à couvrir de ga protection et 
de sa sollicitude ces Inintaines mis- 
«sions, @n le vit plus:tnrd entre- 
prendre des voyages à OHawa ct ré- 
diger soigneusonrent de longs ran- 
ports pour assurer ko fondation d't- 
ecoles industriclles pour ‘les Sauva- 
ges, ses enfants de prédiction.” 


La lutte pour la justice 


Aprés Dieu, dit M de juge Pru- 
d'homme, c'est à Mur Yaché surtout 
que nous devons la survivance de 
nos institutions religicuses et nie 
tionates au Manitoba, ' 

“Mur laché pouvait: contempler 
avec une vive émotion, au soir de 
sa carriére épiscopale, l'épanouisse- 
ment merveilleux de missions et de 
paroisses qu'it avait fait naître sous 
sa main bénissante jusqu'aux ah- 
proches du cercle, polair@e 1 avait 
fécondé ces champs  afféitotiques 
dans le dénücment et le sacrifice, 
par un dévouement inlassable, Fi 
voilà qu'alors que ses pas appesantis 
pu Ia douleur le clounient à son 
arehevéché, un souffle de mauvaise 
passion soulevait une tempête, se- 
ant Ja ruine et la désolation dans, 
notre svstème scolaire et-sapant 
liberté de conscience dans les êco- 


les de la province, En face de eet- 
Suite À la page 2 : 
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CAISSE DES ECOLES DU DIOCESE. DE, PRINCE- 


.. .… ALBERT ET DE SASKATOON. 


Paroisse de Prud'homme, 


 Bourdel,:curé : 45 


j. 


Shell River, Sask, :. ..... 
"Paroisse de Bellevue 


S. G. Mér Prud'homme : sossosnessreenes 


Cercle de l'A. C.F. C. de Marcelin....... 
Paroisse de Saint-Denis ,.,.,...,..,.. 
. Paroisse de Vonda ......... dnerte nes 
Paroisse de: St-Hippolyte vesoneensere 
‘Cercle de l'A. C. F.-C. de 


Paroisse d'Arborfield .....,;. {0 


‘25.00, 
par l'abbé C. JB  : 
‘ | 50,00 
ss 50.00 . 
.…. 10000 
3400 

i 3800 
+. 75:00 : 

pes res 80,00 

sonesedrerese is 830.00 
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Duck, Lake ° 


} 


Loose QUE ere se sin.es » 930.00) | | 


à 
Eau nant 


mmeneen venin ten ent ne nt Rate à . 


{suite de la ère page) 
te attague contre l'âme de nos en- 


fants, cot nuguste vieillard se re-: 


dressa et descendit dans Parène pour 
ne plus lu quilter awavéc le dernier 
soupir, Dans ses écrits qui trouve- 
rent de l'écho dans toute 1 confé- 
dération, il fit appel aux amis de 
l'ordre, de la justice et de nos droits 
écolaives garantis pur Ha constitu-i 
tion et les traités tes plus solennels. 

I ne manquait plus à ee grand 
conquérant des ânes que la gloire 
de voir ses detnières années se ter- 
iiner par les angoisses de la plus 
cuisante douleur.  H avait toute-| 
fois Le coeur trop haut pour se fais-; 
ser abattre pitr la persécution, En-! 
touré de Paffection et de la, fidélité 
intltérables de son troupeau, il jeta 
aux siens ee eri d'espérance: “No 
tve cause ne se derminera que lors- 
quelle aura été réglée dans le sens 
de In instiee, car Ha justiee sortit dat 
sein de Dieu ne meurt pas? Ce fut 
son testantent 

Mur Langevin, son suceesseur, n- 
vee cette parole vibrante qui se- 
counil les populations, allail répé- 
ter partout ne “non lice” de saint 
Jean-Baptiste, notre patran, Vous 
n'avez pas de drit d'étouffer dans 
nos écoles l'enseignement religieux 
et d'é enlever le crucifix, chamait-1 


il, à Lous Les échos du pays, Ce fut 
Je chevalier de nos libertés religivu- 


ses pendant toute sn carrière, n 
moutut sur la bréche, épuisé avant: 
le temps duns cotte lutte herculéen- 
pe, 
Ce sera la gloire des illustres pré 
als qui se sont succédés sur le siè- 
ge de Saint-Honiface, de n'avoir ju- 
nuus désespéré de lavenir, même 
aux honres les plus sombres de no- 
ire histoire. 

Jamais une main épiscopale mn 
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U 
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| 19 blessés dans un accident 


sur le C. P.R. 


Winnipeg Le rapide No, 4 du 
CPR. sur Toronto, a déraillé 7 
milles à l'ouest de Savanne. 


L'accident fut causé par un rail 
brisé. : Le train se composait de 18 


wagons, dont 5 ont quitté la voie, 
ya eu 19 blessés. dont 4 sérieti- 


sement. La plupart sont des mois- 
sonnetrs qui retournaient dans 
PEst, 


Un train hôpital a été dépèché 
de Cort William pour porter se- 
cours au: blessés, 

oe 


Toute la chevelure scalpée | 


Lloydminsier, Sask.  — Angus | 
MekRay. fermier, en tombant de che-: 
val eut le pied pris dans l'étrier, et 


fut trainé sur la route la tète en) 
bas. Transporté à l'hôpital on cons- | 
Î 


at que le cuir était coupé tout 


tu- | 
our de la tèle, i 


t 
l 


sou 


| Les abättoirs Swift rasés par 


le feu 


& 


Vanvouver— L'édifice central de: 
fa eampagnie d'abattoirs Swift, a: 
été détruile au cours d'un incendie 
qui à causé &250,009 de donmages. | 
Ha fallu de la part de deux emplo-! 
vés des efforts héroiques pour sati- 
ver les 300 Dbestiaux parqués dans! 


CHEZ NOUS ET AIL 


VELLES 
LEURS. . 


cn née art ee Se ee ere 
Quatre libéraux élus dans 
- Québec 


Montréal Les candidats iibé- 
raux ont êté élus aux élections par 
üelles provincinies dañs Abitibi, 
Vatmaska, Richmond et Brome. .- 
Les élus sont les suivants: David 


4 George, recévra 


- LE PATRIOTÉ DE L'OUEST, Mercredi le 31 octobre, 1923 


ere dent men queue net mere mate. 


Lloyd George ne parle pas 
! pour des prunes 


LoudresLe “Pal Mall Gazette” 
de Londres ses dit en meshre d'ai- 
noncer qiaux termes d'un nouveou 
contrat qu'il nugail signé avant de 
partir pour je Canada, M. Lloyd 
ta environ 8100 par 
mot vebrodtiit dans les jourraux 
américains... ‘ . 

On.snit d'autre part, que le con- 
trat "de -Pex-prentier avec les jour- 
naux! brifapniques vient à exfira- 
tion ce mois-ci, 1 


es 


Laperrière, dans” YVamaska, avec pe de ë 
103 voix de majorité; ES. Desma- [LE immigration aux Etats-Unis 


ruis, dans Richmbnd, avec 397 ‘voix 
de majorité; Calton Oliver; dans 
Brome, avec 681 voix de majorité 
et Hector Authier, dans PADICDIE, 


pavec 650 ,de majorité. 


— 
Mort ‘de läncien directeur d 
“Régina: Journal” 


Fégina— 4, K. Melnnis,.70 ans, 
l'un.des citoyens les inieux connus 
de Régina, une figure importante 
dans Je monde commercial et politi- 
que de la Saskatchewan, cs décédé 
ces-jours derniers, M. Melnnis vint à 
Régina en 1891 comme rédacteur du 
Régina Journal Il remplit plusieurs 
pestes civiques, H fut deux fois 
candidat malhcoureux au fédéral ct 
deux fais à la chambre provinciale, 


pan 


a 


Achetez vos billets 


Wipnipeu— Les conducteurs du: 
Pacifique Canailien sont, parait-il, 
bien décidés à ne plus passer pour} 
des gens faciles à suborner.  Deputs 


| 


annosé le seeuu sur le cercueil de cogne à 
annres les cours, |quelques semaines. les conducteurs 


New-York:-D'une statistique of- 
ficielle iL'appert que dû Ter juillet 
4999 au 31 mars 1823 le nombre des 
personnes ‘qui, d'Autriche d'Allema- 
une. étde Suisse ont émigré aux 
Etats-Unis à été de 7,203 Au to- 
al, le nombre des immigrés #est 
monté à 379,511. evclui des émigrés 
a été de 1,688 citoyens “aunéricains 
seulement et.:de 65,775, Étrangors. 
Le pambrèe” des immigrés restés à 
New-York: nième a dté de 100,492. 
LG contingent le pius fort à l'immi- 
gration a été fourni par les institu- 
leurs (1874 individus), le plus fai- 
ble par les”journalistes (64). - 

F FU 
Le premier port de France 

Rougn— "Le tonnage du port de 
Rouen vient d'atteindre avec Te tra- 
fie du.mois d'août, 6 millions de 
tonnes. potir 1922, Rouen a afnsi 
sur tous lomautres ports: français 
une avance appréciahle. dépas- 
se notamment Marseille de 1,216. 
098 tounes. Les importations’. v 
sont actuéllement notablement .su- 


tre à la disposition des -nissionnai- 


au XXe siècle: 


L'esclavage . 

"ROME--Héabominable. pratique | 
de l'esclavage n'aipas choore.:dis- 
part malgré les’ efforts répétés de 
fat papauté-et des nalions-civilisées. 
L'eselavage: subsiste de nos jours 
en maintes contrées africaines, En 
Abyssinie, par exemple, la marchan- 
dise humaine est'exposée sur Île 
mawehé publie-tout comme les pro- 
duits industriols ct agricoles, Un 
bomine s'v-vend quelques piastrés. 
Praité en bête de Sommes, Îl sera, 
Lui ot sa famille, à l'entière dispo- 
silion de Pacquéreut, : Sa condition | 
ne diftère, en rien de celle de Pes- 
‘elavage antique. 77 © 

H en, va-de mème dans le Haut- 
Congo, quoique ÎR croisade: anti- 
eselavägiste de Léon XII ait réussi] 
à libérer des nuillions d'hommes, ct: 
que la venie des esclaves nv soit 
plus publique, Les maäarchatids 
s'emparent d'individus isolés en 
des Lieux pou fréquentés et Les ven- 
dent seertiement, Us recueillept- 
agdssi des enfauits abandonnés, / 
, Les missionnaires lravaillent. à 
circonserire ce fléau, 
née is athrent un grand uombre 
d'enfants, 
beaueoup descihaves, : Mas Ieur ac- 
Lion est trop souvent limitée par de 
manque de fonds neccssarres Eant 
pour te rachat des captifs que pour 
Véntretien de tant d’orphelins, 
enfants perdus, d'affpanenis ma- 
ludes dont’ils gardent Ja charge. 
Aussi da Cobgregation de fa Pro: 
pagande muitiplie-t-elle Les. appels 
au monde gatholiquée en vue de mef- 


| 


res des ressoiire 
Les fascistes et l’enseignement 
du catéchisme 


es plus abondantes, 


“ 


Chague an-1: 


abandonnés et achètent]: 


ÎBAÂTISSE BANQUE D'HOÇHELAG 


D 


‘ R S.B. MacMIL] AN-MDot 
“CM, ERCSE., FACS. 
; "SPECIALISTE EN CHIRURGIE ‘|. 

.ET-MALADIES DE. FEMMES 
Elève du Collège Royal de Médecine 
d'Edimbourg et du Ainerican College 
nf. Surgcoris, Gradué de: Chicago, 
de New-York ct de ‘Londres. -- 
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LE 31 rue’ de la Rivière 
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ans, 
Ssurcg 


. pour hommes , 
BOUT hôinmiés et garçons, 
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ans douleur, et guérit l 
: ï A'agpendiei 

e, les troubles d'estomac Re 
, 


tes, Prix 
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.: Régonsé, en anglais. 
. Mrs. Geo. S, Alma, 
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nos Hibertés scolaires: cest pour- ue ; l crioures, “aux cesportations, Elles - 

. ess CUS an mn ? ÉRNREER | un Sn de ch Soeurs | DÉPICUFCS, AUX, !,PRPOTIAIGNS, les | M tan . 

a qe ni tonjours vivantes 6t Une victime du base-ball ea ves de Épantatton plusieurs | consistent surtout en charbon, pâ- ROME-—-Les notiveaux règlements 

à l'ordre du jour. L a ‘ : sul al . Hans ti, le Pétpoinc vi ab LES EVCALE piements mue . ee yen 3 
j “ Leassdun Polonais le juge refusa de | tes de bois, pétrotes, vins, phospha- | Gohcernant l'enseignement ? de la, Téléphone 3288 : Plombier, expert en chauffage 


| 


_—_— 1 « ol céréales ic 
Île condamner sous prétexte que ce les ct céréales, e. | rcligion dans les ecoles publiques, 
d'après le programme catholique de 


ï invra s Sue as , . 
Une oeuvre admirable Newark, N. J— John  Atrakis, ei : 
éparations faites pronptemmt, 


is j : pauvre étranger avait ADpris CCS 
: nins ing leommis à Pemploi du Centre Mar- | PAU“I étranger val APDHTI "es; . . £ . 1€ ‘ 1e € 
Eo terminant, M. le juge Pru EE et tombé mort aprés avoir ga | manoeuvres illégales de gens du Le dictateur force la main aux (l'instruction du catéchisme, ont été x S heureux 
d'homme CKDIINA AVeC émotion soit ei, € | e l a} 1 À .P Dave La subornalion cest un acte { . Fos ADDrO s par lé & Msn, o à - | . H Nous sonmes heureux de donrer en 
#né un pari sur da série mondiale, PAYS en à i ‘ " culüvaisurs 4 ‘ DRE CUS pas le gouvernement ita- Gradué de PUÜniversité Laval timés pour oùvrâges neufs, Le moil 


ndiniration pour l'oeuvre aceomplie 
dans tout lPOuest canadien et Ius- 


qua VExtrème Nord par la famille 
religieuse à laquelle appartenait 
Mur ‘Faché, Ia congrégation dus 


Oblats de Marie lnmaculée, 

“Vos Pères dit-il, enfin ont pous- 
sè leur sainte audace jusqu'à plan- 
ter la ernix au cercle polaire parmi 
les Esquimaus, C'est Ii, dans le 
dénuement, Péxil et Bi souffrance, 
que ces héros de la foi, dans la mis- 
sion In plus abandonnée et fa plus 
pénible de la terre, s'immolent jus- 
qu'au dernier soupir, : 

“A ve n'est pas en vain que 
vous avez udopté pour devise: “Pau 
peres cvangelizaniur”,  SOYEz mille 
fois Lbéuis, chers Oblats, pour l'oecu- 
vre-colassale que vous avez Aa6com- 
plie  Acceptez Îes sentiments de 
prefonde gratitude que vous porte 
Eglise de l'Ouest, pour éclat de 
vos vertus upgostoliques, l'itumensité 
de vos labeurs et les trésors de cha- 
rité que vous avez versés dans cette 
contrée.” ‘ - 


| 


Te a re 


l avait le courage de ses con- 
victions 


em 


H-y a un peu plus de trente ans 


ë 


11 est Lombé à la renverse quelques 
minutes aprés qu'on eut annoncé 
que les Yanks avaient remporté lui 
victoire. ! 


——— OR ne mme 


Le paupérisme en Angleterre 


LONDRES--Le chef travailliste, | 
4 FL Thomas, a lancé un cri d'a 
laribe à une réunion demplovés dei 
chemins de fer. Le paupérisme, | 
augmenté par lc manque de tra! 
vail, est en train de ruiner a 
Grande Bretagne. “I a déjà abso-i 
luinent démoratisé des milliers et: 
des milliers de personnes, I va: 
plus de 100,000 jeunes gens qui! 
mont point travaillé depuis la fin; 
de leur apprentissage. Hs out déjà | 
perdu leur habileté, ils seront bien-: 
tôt perdus de moeurs. | 

Le chef travailliste condamne Ja; 
conduite du gouvernement, qui de- 
vrait dépenser des millions de Hvres 
dans les entreprises nationales, au 


eng de goitre peu prononcés. 


: électricien 


crhuinel que 
faire punir. 


Ua ‘compagnie prétend | 2 

: ' | Munich— Le dichitour na ordonné | 
aux eultivateürs de patates dans la! 
partie rhénane de la Bavière de li- 
vrer trente poûr cent de leurs ré- 
coltes aux consonnoatours, Il Les ni 
menacés de confisvatio où de pri-! 
son, . ' ‘ 


RE —— + — 


Le Dr Mayo, ‘président de : 
l'Association des chirurgiens 

Chieago— Le Dr Charles Mayo, 
de Rochester, Minu., a été élu pré- 
sident, du Collège Américain de 
Chirurgie, 

Le Dr Mavo à découvert un nou- 
veau traitement à l'iode pour les 


| 
i 
| 


La. productior du charbon 
mou aux. Etats-Unis 


WVASHENGTON La production: 
de charbon bitumineux aux Etats | 
Unis au cours des neuf mois qui se 
sont terminés le ‘1 septembre s’est 
élévée à 413.436.600 tonnes, et a Gt 
plus considérable ane durant toute 
autre. périodç préstdente, à PExGep- 
tioir de la période de guerre de LOTS, 
Gutte estimation à 686 faite par KE, 
BR: Wadleigh, chef de la division de 
charbon du dépariement du: com-1 
merce des Etats-Unis. L 


Mort de Steinmetz, l'inven. 
teur des tramways électri- 


aues ° 


El 
l 
Schenectady, N. Y.— Le fameux 
ci Charles If sSteimmetz 
vient de mourir subitement ici 

H était l'auteur de nombreux ou- 
vrages srientifiques sur l'électricité 


lieu de perdre Pargent du pays alet les mathématiques: pat _ —- nes 
ie de Fi * i Né à Bresläu, Allemagne, il Gtitioæe Un En ut dc  . 
| mourri de Mocurs: farrivé‘aux Etats-Unis à Pâge de 25 3,850,000 bo seau£ par Van- 
x Tee ans. ‘ | ‘couver | 
Le convoi-exposition en Fran-! Ses travaux ont contribué ben D 
êe a fait une belle réclame | Cour au développement de Fabpli lt Vancouver — Environ. 3,850,000 


i 


au Canada 


trie. LE avait présidé aux premières | Vancouver an cours décee mois pour 


que nos frères the la Nouvelle-Angle- - 
terre ont été forcés de se défendre {  MONTREAL--M, Jean Bruchési.; 
contre les tentatives dassimilation étudiant en droit à l’Université de} 
venant de leurs correligionnaires de Afontréal, est arrivé ces jours-ci de! 
langue anglaise. . France où il a suivi le train-expo-| 

Avant, is sentaient bien une sorte |Sition canadien dans toutes ses pé- | 
d'hostilité à leur langue et à Icurs |régrinations. , Î 


cation de Pélectricité. dans lindus- |} joiséeaux de grain parliront . de 


expérimentations de‘tranways élee. | le Bovaume-Uni et:l'Orient, d'après 
triques, des chiffres de Ja Merchants’ Ex- 
change, de Vancouver, 7 7 


, f 


ee PR  — 


La victoire reste aux K. K. K. 


——— gorges 
% 


Oklahoma Le Sénat, par un vo- 


Lt 


| 


renom ane reremene ee vemptars 
SR 


traditions chez les individus, mais 


ils étaient loin de penser que C'était sinon impossible de préciser dès! pouvoirs le gouverneur J, C 
la conséquence dune”politique 8é- {maintenant quelle répereussion ré-! {on pour une temps- indéterminé, 
elle cxercera dans un avenir même! 
Les yeux se sont ouverts quand | lus ou moins rapproché, cette ex-{ accusation présenté par La chambre FC 

{ position, sur nos échangés conmer-: = 


nérale, 


un prêtre, rédacteur dun journal 
catholique hebdomadaire de langue 
anglaise, l'abbé John-F, Smith dé- 
couvrit le jeu, 

Ce prêtre vient de mourir et sa 


disparition remet en mémoire son 
indiscrétion, L'Indepéndant de 


New-Bedford écrit à sujet: 

Les journaux annoncaient, ces 
jours derniers, la mort de M, L'- 
«“bbé John-Tatbot Smith qui de 1889 
à 1893, rédigea la “Catholie Re- 
view, de New-York. 

Cest lui qui, ‘en 1892, annonça 
dans un article retentissant que “le 
but de fa hiérarchie catholique aux 


Etats-Unis est de fusionner tous les, 


fidéles de langues étrangères.” 

En d'autres termes, les évèques 
américains ont en vue “Vassimila- 
tion de tous les éléments cthniques 
dans leur jurisdiction.” 

Cette déclaration souleva de vi- 
goureuses protestations dans diver- 
ses parties du pays; mais l'abbé 
Jobn-Talbot Smith ne broncha pas, 
et il ne fut jamais désavoué par 
Péviscopat américain. . 

Le temps a prouvé qu'il n'avait 
nas écrit à la légère ce qui avait 
provoqué partout une grande agi- 
tation* 

Mais, pour une raison qui nous 
échappe, Pabbé Smith avait été peu 


après relevé de Ja rédaction de la] 


“Catholic Review” pour être noim- 
mé à la cure d'une paroisse sans 
grañde importanec des environs de 
New-York.” 

C'est là que la mort + 
lever à l’âge de 68 ans. 

Le défunt était un écrivain fou: 
gueux qui n’admettait pas a survi- 
vance des langues éträngères aux 
États-Unis. 

Beaucoup d’autres ecclésiastiques 
de langue anglaise pensent comme 
LE À 

Mais il avait le courage de ses 
convictions, et il faut lui en savoir 
gré. !. rr., - 
C'est, en effet, sa franchise—et 
peut-être aussi son indiscrèétion— 
qui permit aux immigrés catholi- 
ques d'origines diverses de prendre 
les indvens nécessaires pour as4 
surer la consérvâtion de leur langue 
maternelle, . L 

Mais ces derniers. auraient tort de 
croire que ta lutte est terminée, Elle 
n'a fait que-changer d'aspect, 

: — 1%: 
eu 


Personne charitable 


ient de l'en- 


4 


‘Otfawa —. Une. souseription ‘ de 
déux mille- dollars pour: les aveu- 
glés d'Ottawa a été reçue de Mada- 
me Edith “Richardson, .de. la. Caroli- 
e Sud, .::..:. 


: 'Madaine Richardson _est: la soeur 


le feu. Madame E. B, Eddy de Hull. 


Ï est bien difficile, at-il déclaré, jte de 36 contre 1, a relevé de ses 


x 


Jeiaux avec la France, Ce qu'il x a 
de certain, c'est Que nous avonsrété 
recus partout avec le plus grand en- 
thousiasnie, et cela aussi bien par la 
population civile des villes et vil- 
lages que par les autorités offici- 
elles. Au point de vue propagande, 
cette exposition roulante à ‘sûre- 
ment constitué un succès sans pré- 
cédent grâce au grand nombre des 
visiteurs, lequel à êté parfois dé 
56,000 à 60,000 certains jours, ct 
aussi grâce aux nombreuses et ri- 
ches brochures qui’ étaient distri- 
buces partout ay nom du gauverne- 
ment de la proŸince de Quebec, du 
Pacifique Canadien et des chemins 
de fer nationaux. 


ie 


Cuba se nationalise 


LA HAVANE-Le président Za- 
yas vient de signer la loi Tarafa 
prévoyant la consolidation des che- 
mins de ‘fer et Pétablissement de 
ports nationaux à Cuba. Cetic loi 
a provoqué de nombreuses protes- 
tation de Ja part des Américains, 
s'occupant particulièrement du 
commerce des sucres, ee 

Les exportations et Jes importa- 
tions ne devront avoir lieu que par 
les ports dationaux, mais les. so- 
ciétés ou particuliersutilisant d’au- 
tres ports pourront demander lau- 
torisation de s’en servir, Les re- 
présentants des sucreries ‘ préten- 
dent aue rien dans la-loi ne garan- 
ait’ qu'ils pourront obtenir ces’ au- 
torisations et s’ils le peuvent utili- 
ser leurs ports, ils seront obligés de 
payer des frais de tfansports pour 
des ports plus éloignés, . 


. ot 
Le renaissance de la France 
PARIS—Au point de vue agricole, 
Ja France «a reconstitué Ja plus 
grande partie de son cheÿtel, re 
mis en culture la majeure partie des 
terres dévastées -par l'Allemagne. 
Les surfaces plantées en blé sont 
passées’ de :4,603,000 hectares en 
1919 à 5,526,000 en 1923. Le chep- 
tel. bovin est passé -de 12,250,000 
têtes à 13 millions 575,000 grâce à 
lPadinirable travail. dés: paysans, 
La France, aujourd’hui, est en 
pleine - renaissance agricole. Non 
seulement elle peut assurer par clle- 
même sa propre ‘alimentation, mais, 
par Patilisation plus rationelle ‘des 
engrais, la, sélection \ es semences; 
V'électrification ‘dés campagnes, elle 
doit devenir uñe grande nation éx- 
portairige.::. "| UE | 
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par l'adoption d'un bi de nrise en 


Cartes Professionnelles 


Le Vatican ef des catholiques 
italiens voient généralement d’un 
bon oeil.aes nouveaux règlements, 
qui représentent la plus grande £on- 
cession faile jusqu'ici à Fa religion 
du peuple dans les écoles publiques. 
fne autre preuve de: sentiments 
plus humains entre les autorités cc- 
clésinstiques et civiles peut être 
trouvée dans Ia manière dont l'anni- 
versaire de la prise de Rome à été 
célébrée celte annèôc. Cel anniver- 
saire, qui tombe le 29 sepiembre, 
eifqui marque la chute du, pouvoir 
temporel des papes, x été, dans Ie 


5 


passé, un sujet de manifestations AVOÇATS PROCUREURS et NO- 


hostiles à Et religion, Gctte année 
cependant if nv a rien cu de la 
sorte et, de fait, plusieurs autorités 
du gouvernement civil dans des dis- } 
cours putdics, ont déclaré que la 


célébralion de Fanniversnire ne se | em 


célébrait pas d'une manière hostile 
à FEglise catholique, 


PE 


180 milliards par mois 


« 


* 

BERLIN— Le salaire du prési- 
dent de fa Républiquer.alemande, 
M. Ebert, pour le mois d'octobre, a 
été fixé à 150 nrilliards de marks, 


mare Laurette ER _— menu, 


| 


des députés, | 
On l'accuse de malversation, de; 
détournement de fonds. s 


RON 


reine cree 
“Des Hôpitaux :de Paris 
et de New-York 


t . . « 0 
Le parti ouvrier espère arriver 


au pouvoir ‘en Angleterre MEDECIN € 


“Londres—M. Patrick Hastings, « 
CR, dépuié ouvrier à la chambre 
des Communes d'Angleterre,  par- 
ant à Wallsend,a déclaré que ja- 
mais de parti Hibéral ne retourne: 


EDMONTON 2e 2. 


4 Téléphone 2009 
Dr. J. BOULANGER 


10007 Avenue Jasper - 


HIRURGIEN 


. Licéncié pour tôut le ‘Canada . 
. par “The Medical Council of Canada” 
Traitements par le Radium. 


Laboratoire de Rayons-X 
: ! LALTA. 
! 


- 


lrait au pouvoir ef firande-Bretagne. 
C'est un gouvernement ouvrier qui 
se ea élu en 1926, avec M. Ramsay 
MacDonald commé premier-minis- 
itre,” 4 prophétisé loratcur. 


| 


Gradué “avec honneur B. C. D. S. 
Baltimore. Spécialité: ‘Traite- 
thent de 11 Pyorrhée. Examen aux 


D 


L'Allemagne fabrique des a- 


. / . Rayons X, Bureau: Immeuble |: 
vions métalliques | Miichell. Au-dessus de la Phar- 
Ë 


macie Stewart. 
Tél. 2457. . | 
PRINCE-ALBERT. - -' SASK. 
Dentiste Chs. C: CLERMONT 
Jocteur en chirurgie dentaire. Li- 
cencié en art dentaire pour 
° le Dominion. . 


‘Avenue Centrale, 
. PARIS-—Les Allemands ont sim- !, … » 
plifié d'une facon très sensible la 
fibrication des avions entièrement 
métalliques, à tel point qu'ils peu- 
vent les produire en série, cortime 
on Île fait pour les automobiles. 
L'industrie aéronautique aile 
imande est-tout entière dirigé vers 
lce but, ct le mouvement, qui devient 
très important, reste secret. Ainsi, 
Les contrôleurs alliés, en visitant une 
fabrique dè petites coques de na- 
vires en métal, ,ont pu se rendre |” 
compte que cette fabrication n’était 
qü'un prètexte pour .eamoufler une 
Vaste usine d'avions da bombarde: 
ment, . À 


Service des plus.modernes. : App 


A- 
reil de radiographie, etc. 


207 Bâtisse: Hammond, 
MOOSE JAW .- SASK, 


: Moose Jaw 
207 Bâtisse “Hammond 
LEE Jasier Postal 549. : - Téléphone: 3312 


Le frère de Mussolini - |-Doctéur J. B. TRUDELLE 


$ 


Le dictateur italien, M. Benito pro: NUE ne 
Mussoliñi, a un brive homine de LRÉTITUR EN CHIRU RO DE a. 
frère qui travaille en France comme | Ancien élève de FHôpital Neker et 
entéepreneur,: dans les régions li- __ Broca, ‘Paris. . 


véecs et S'DCCUDE en ce nt à Ex-Tûterne en Chir 
bérées; et s'occupe en ce moment à [TT Dieu de Québec. 1912 


la .regonstruétion de, Coucy-le-Châ- g-Assistant à la Clinique Chirurgi- 

teau,: “Monsieur Mussolini,” com- chi cale de l'Université Laval. N 

me on l'appelle là-bas de son vrai |Æhirurgien de l'Hôpital Général No. 
APP +6, pendant là Guerre; 1915-1919. 


nan nec c ai irs bo 1) A à » Da Pr n 
nom, ressemble dailleyrs beaucoup Ex-Chirurgien Spécialiste pour, Ma- 
à son frère par: les.traits du visage. ladies'de la femmé, Hôtel-Dicu,*- 


€ 
ss, Université: Laval. 
Thirurgien décoré par le Gou 
.ment Français pendant la Gue 
‘ri ve Téléphone —" 5856. 


Quand on s'étonne devant lui qu’il 
soit en France plutôt: qu'en ftalie, 
où il aurait vraisemblablement pu 
trouver une situation, plus impor- 
la nte, il. répond tout simplement : 

<:Mon frère h’est:pas homme 
exploiter ainsi le pouvoir, … 
"Voilà une-bonne. parole, renvoyée 
à céux’de’ nos politiciens qui m'ont |: 
plus: d’autré cuite que celui du né: 
potisimes , +". ©", 


ocre 


1 


erne- 
A 


À ÎDES-HOPITAUX DE PARIS,. Fran: 


femme. . ot 
Bureau, 213 MeCallum Hill, - Ré- 
“sidence, 3101 Avenue Victoria. 
,  REGINA es » BASE 


em" ee 
, 


© Thos. Robertson, D.DS. _… 


urgie à l'Hôtel- : 


DR. LAURENT ROY: | 


ce” Chirurgié et maladies de la | 


Gradué de PUniversité Laval, Qué- 
. bec. Ex-élève des Hôpitaux de 


‘New 


3.4 5 pm. Téléphone PORTE 
‘0.6 1, : LC HG 9 n A 
MeCatlum Hit Big. 


..REGINA - - - - 


| SASK. 


AUX DE PARIS. Ma- 
Ta: femme. ‘Chirurgie 


Jadies l ‘de 
‘-spécialement.. Hernie’ et appen- 
. dicite. Edifice Somerset, Avenue 
- lu Portage, Winnipeg, Man, Con- 

sultations de 2 à 5 p.m.* Visite 


. à Phôpital de St. Boniface tous les 
malins. 


: WINNIPEG + - = MAN. 


: Dr. ALBERT MATHIEU 


Des hôpitaux de France et dAn- 
.gleterre, ‘ex-Chirurgien-Snécialis- 
te de l'Hôpital Militaire West Cliff 
pour les maladies de la tête. . Spé- 
cialiste. pour les maladies :des 
yeux, des. orcilles, du nez; kle ln 


gorge, et chirurgie plastique de la, 
tète. -413-414 Edifice MeCallum 


. Hill ,- Téléphone: -: 
. 4242, ‘Bürenu: 3407. 


JT REGINA. te + el SASK 


mms) à: 
Ares 


lAntrefois de.Londres et dé l'hôpital 
Necker de Paris. Spécialiste tal 
‘Chirurgie générale, et maladies de 
ia femme. Edifice Théâtre 
‘ Capital. 
dence, - angle des rues 16e: 
Scarth. 9 Aéiéphong : 4606. Hren, 
:se.de 9 à am. de 3 M. 
et de 7 à 8.30.p.m. à 6 pm, 


REGINA a n:6 à. BASE, 


. Résidence 
‘Dr .C. R. PARADIS 


Téléphone’ 4605.” Rési- | 


J. E. LUSSIER, BA, 


A. G. MARCH, BA 


ADRIEN DOIRON, B.A 


 AVOCAT, PROCUREUR ET. 
‘ NOTAIRE ‘ 


[l 


VONDA. .- =. -. SASK. 


LINDSAY & HÜTCHEON | 


TAIRES, Téléphone 2795, bBu- 
reau: Edifice de la Banque: d’Ot- 
tawa. Prêts d'argent. : 


PRINCE-ALBERT + - SASK.. 


EMILE LACOURCIERE | 


AVOCAT, NOTAIRE, ete. 


MONTMARTRE SASK. 


A. GELINAS 


_  AVOCAT ET NOTAIRE 
LE PAS - - | MANITOBA 


COLIN E. BAKER, BA. 
‘Avocat, Notaire, etc; h 


Correspondance française si désirée, 


: Chambre 9, Edifice de la Banque. 
Impériale. : 


PRINCE-ALBERT. TEL. 2183 


J. 


ms 


LE 


© Avocat, Notaire 


Mitchell Block, Chambre 9 : 


7 TE 25827 
PRINCE-ALÉERT - + SAS. : 
\ 


{ 


J. F. McKAY, B. À 

. AVOCAT ET NOTAIRE 
Chambre 107, Edifice K,.C. 
Téléphone 8242  .:  :: 
. PRINCE-AUBERT, SASK.. : 


il 


} 


IMMEUBLES. . Assyrañces’ Confede- 
ration «Life. .Choix de terres en 
. prairies cet en culture dans le dis- 


trict de Montmartre. 

:: Montmartre. 
Fondéè .en spi pe Tannerié NN 
ur ce 4704 Rue Tberville 


sr < 
D 


: 5 


+ 


aoust, Lalonde. & Cie, 


* Manufacturiers de Chaussures ” 
- Manneurs et Corrpyeurs ; 

! Burénu et Fabrique. 

‘, 45 à 49 Sauaro Victoria 


ere 


REAL . 


.4. BON 


éme ps va 
Fe Hi 2) , 
RRREU RAGE 


ré. 2201: 


|S 


NOUS 


CAPITOL WELDING SHOP |: 


| 1918 Broad Street 


Vos vian 


. MaclSAAC. LL. D.| 


NE 


hs Téléphone 2821 
‘|. MAISON BELGE 
-RAVAIL SOIGNE. LAVAGE A SEC 


eur matéricl, le meilicur onvrage. 
Adresse! 
111, 14ème RUE QUEST. 


Prinee-Albert, 


mms À 3 


à 


oudage - à: électricité et à : À 
” P'acétylène 
SOUDONS “TOUTES LES |} 
 PIECES_DE MACHINERNES | 
… USÉES ‘OU BRISEES. 


Tél. 3929 
REÉGINA, SASE. 


ed 


A G HAMM | 
Bijoutier et Opticien 
Téléphone 28 


MARCELIN, Sask. 


‘Aussi bureau d’optométrie à, 
", +  Kosthern 
Bureau 


.: Maïgon : 
Péléphone 7 


Téléphone 437 


me À 


des. 


Sont au nombre de ce qu'il ÿ 
a de plus important pour votre 
: maison 


Vous aurez toujours les meik 
leures si vous nous conliez vos 
|. . commandes 


: VIANDES 
 McRAY 


15 


amer ns 


DE 


PHONE — 24 


|." POUR .VOS TRAVATS 


[NETTOYAGE et de TEINTURE 


: adressez-vous À 


HENRI MELIS 
a RUE OUEST | 


n: 


2 48 HMèm 


-. .* PRIX MODERES. 
| PRINCE-ALBERT 


ME ee 


argent; venez fous voir. 
‘Nous sommes ici pour || 
vous servir, L 
MeDIARMID LUMBER | 
1... CO, LTD. à 
| D “Téléphone 2733. 
ne 


Re 


i 


ancien sorcier— La famille esquimaude transfigurée par le 
christianisme, °° je en le CL 


* Enterrement de. Providence: . : pour tuer les morses ct ïes’ ours ou 
ous quelques Jours: le côrps de js ibaleines il faut toujours que les 
De était resté là. où elle Esquiinaux accompagnent les Blancs 
Pros Rite. J'avais dés. sa, mort | pour les ‘diviger et les aider, Cest 
était emmes des’alentours ‘de la “bien un signe que les Esqimaux eit 
dit Nr el de Paméner à la mission | COnnaissent ‘autant que. le, blanc. 
ep service, Mais rien, ne $e Quand les Esquimaux prieront ils 
pr " tous les jours il y avait une feront tout. ce que font les Blancs. 
Bis e raison pour retarder... Les Esquimaux font. pas connu Îa 
Mo Q jai vu que le temps ne sei-| prière, mais  mainiemant que. 
OU vien je me mis en frais de la | Grand Esprit leur à envaÿé 1es hom- 
vail © Ac-itues de la prière: ils vont: prier et 
yte [vont Savoir autant que Jes Blancs. 


doc un tombeau moi-même. / 
pr PA Rkéarok un. néophyte n l 
ol ‘ chercher Je cadävre.-  Noùs . Si le dimanche matin lorsqu'il én: 
ju LG pDONS de peaux de. caribou tre tout joyeux, voyant que les Es- 
Vue squelles elle cest morte et' la 
ficelons SüNs plus  de.-.cérémonic. 


C'est ainsi que l'on'fait les cerepeils, 


prière, vous voyez le ‘vicux. 


Ê | faire, 
dans un’ tourbillon de 


! ) gestes, deux 
ou irois petits sauts de chat en 


ne - u pas de bois. : 
jei, Ji NY it DE er Ci css Ffrappant le plancher du til * 
: , ‘cor ù QU anc älon ét de 
cute vint le moment de:sot tir le Ia semelle, vous croiries void un 


mdavre de l'iglou, Akkéarok m'ar- 


] SR cree |YICUX canadien et 
Esquimaux ‘veulent, ‘dit: : nadien et 


et vous diriez” fil 
Aévait v-en avoir : 


ère, LES au dèdans- autre: 


it, que nous fussions Mo Paper fois.” Dans lé passé il était sorcier, 
sortir le cadavre: de. 28 “AR oui. Presque de taille moyenné, ‘doit 
ele ns bien.” EL, mais les Es- FR Er piquet, plutôt svclte; al-L. 
eos Bien CUS RS RE | inre alerte ch gaillarde, en 
Man sortent jamais Les moïts € alerte ct $ailiarde, on le prend 


auHHaUs Ne nu, als LES “IT 
Le Ja porte.” “Oui, oui, mais je ne 


Sis pas esquimaumOi, repris-je, 
Si es Esquimaux voulaient, que la 
morte sorte Dar ailleurs que par la 
porte ils n'avaient qu'a Je faire enx- 
lunes, Ce nest certainement pas 
je Lemps qui leur à MmANnqUe: et puis 
cute fomnie est baptisée: elle nôus 


loujours pour une jeunesse dans le 
Jointain. Un sourire éternel. à: la | 
bouche, Pétincelle dans ses.-petits | 
Veux noirs d'Ésqguimau vus anhbhn- 
cent sa bonté çt sa gaiété avec lin- 
tellignce esquimaude. Ses cheveux 
commencent à blanchir, : ils. sont 
coupés on bafais, if parait que c’eêt 
en Comme Ça que Fes -véut Ja. mode, Il 
appartient Ce -.. t UBe barbe qui s’annonec toujours 
Xous eherehons partout. un trai- let qui ne pousse jatuais comme celle 
VO ne pour le transporter: pas Un,lde fpus les Esquimaux d’ailleurs. 
son un trop grand”. ‘Hs. avaient |£e bonhomme n'est pas très vieux 
caen tous les traineaux, car celui]ét ost déja vieix, c'est la vie ici 
Qu degtel auraït été mis le CoTDS Les indigènes vieillissent très xite 
aurait pu servir à l'avenir, Nous | 4 toutcoup. Le elimat le ‘tra- 
renons ce grand traineau et Y 1nS-! ail dur, et la nourritnre jonte de 
lions notre fardeau, . —  tiande, s'ils vivifient le jeune. hont- 
Nous nous préparions ‘à parHr me luent la faible constitution du! 
lorèque AKK arok me it due les vieillard. "oo 
. “ avaie né orure dc rar Dui i 1pti 
a de Cadavre a l'iglou après le | Depuis qu'il est baptise 13 n’a plus 
re que des Baquiaus Prabent ge fete: autel 1 en ait 
le deposer au cimetière euxrmêmes, Souvent Fe qui ccnangenit assez 
“cet trop de bonté répoñdis-je; tu |” ° use a 7 
ur diras que je les remercie beau Dans (son métier Ge sorcier si lei 
rop, que je les. prie dé ne pas s’in- diable ne l'aidail pas assez il s’ai- 


5 


quièter; jai tous les pouvairs pour , dit lui-même, ._ Lest ainsi qu'un 
un enterrement aussi bien que la{jour il s'achète une égoine qu’irl 


ne te Cache avec grand soin, Un soiri 
qu'il faisait tirés noir il annonce au 
camp qu'il va aller consulter les 
csprits. sur le côteau voisin, et ‘il 
part dans les {énèbres son égoine ’ 
sous $es habits. Arrivé à quelque: 
distance il commence la séance; il. 
business", omais je trouvai liglou |se met à ‘danser; à sauter, 4-courir 
blogué pur Pextérieur de gros mor-iet- à hurler comme il avait l’habi- 
rraux de neige dure: les dames sans |tude de faire em ses drames de con- 
dune étaient Ta dedans: ce n’est pas isuitations. Puis bâtonnant:le tan! 
qu'elles eussent peur de-moi,, mais bour il se met à jouer de, l'égoine 
cles ont peur que je leur: demande {sur Les pierres de silex qu’il avait 
de uraider pour enterrer la morte préparées, Les étincelles jaillis- | 
el aussi que l'esprit ‘dé la morte sent, le sorcier tient bon ét le'feu | 
cutre chez elles. On'ne voyait pas Îde sauter. et. de voler “sous son ar. 
une me esquimaude dans tous. 1e |chet, comme les notes sous celui 
alentours: je rengainai mon'sermon ÉPuñ violoneux en. délire FT ! 
«nous partons pour l’églisc'où eut| Los Esquimaux : épouvantés se 
lieu le service, Puis nous gagnons | sauvent dans:leurs tentes et le fen- 
le cimetière, et faisons une voûte de Liain les présents Paccablent | 
pierre at dessus du corps; c’est ain- Depuis sa: conversion il à bien 
si qu'on enterre les morts ici, Re- changé: il est devenu uñ ‘apôtre are 
guieseut in pace — dent; lorsqu'il est dans $on pays 
Ds . à e ugrés ini an- a ET PRE AR TRS Pays 
Juciques jours après, jai vu Jam- sans prêtre il fait Îe dimanche, “TI 
ho une des femmes cisdessus men- | éabstie savail ot fait la prior 
l es FC es. SSL, ,s'abstient du iravail et fait la prière. 
mentionnées; je lui ai demandé pour |éivse los paiens des alentours qu'il 
quoi elle n'avait pas amené le. 1" | réunit et les: exhorte à.la Sriérenet. 
“este ici, ele me. répondit qu ele au culte du Grand Esprit. Chez fui | 
dat peur, ais jai entendu dire, legs u ne Ne se 
die que tu né "eroyais “pas aux [IL PY 2 pas de respect huinain, C’ést | 
Superstitions toi”—Oh 1 jy crois et ainsi que Pan dernier, venant ‘du 
ie ns crois pas, jai peur parce Ajnord d'ici sur un bateau ‘de ln com- 
je ns crois pas, jai pour parce Quel nie de fourrure, il rénéieun 
ie nc suis pas baptisée, et de fait it ipagnie @e fourrure, 117 rénnissait 
seuhle qu'elle est sincère.  ! equipaee csquimau- soi ct matin 
le pense tout de même ‘que dans |t faisait la prière sans s'occuper 
ste affaire jai joué un bien mau-|dt Ce que pensaient’ les. blancs à 
‘ais tour à Akkéarok: c'est: un |Pord. PU re cn 
bun eatéchumène que: nous allons! El cette année à la mission il ne 
bapliser dans quelgue temps. ‘Ges [Manque jamais la messe et la com- 
jours-ei il fait la Chasse aux-pho-!munion‘le matin quoique souvent! 
ques sur une île à 19: milles: d'ici, lil doive visiter visiter ses pièges à} 
1 est venu à la mission dimianche.et [une dizaine le milles, À Pdglise il 
ie lui dis, si fu veux:restér pour ise -tierft corume uné statue, ” Com 
m'aider demain. nous, mettrôns ‘hu | me les auditeurs de S.:fean Chrysos- 
chuctière ectte. femme qui.est mor-|tome il approuve et-fait ses com- 
tes it me dit d'abord qu'il’ n'avait |menlaires au fur.et à mesure que se 
Uus le temps, puisse’ ravisant il|dèroule le sermon. Après. le ser- 
tonsentit à demeurer. ” Mais ‘lors- Mon il ne manque pas d’en prendre | 
qu'il partit ‘pour retourner à -son/note pour le prècher je suppose | 
ile quand tout fut. fini, m'a dit |quand il retournera en son pays. Un 
ai irait. pas’ rejoindre. ses com- seul chrétien comme célui-lt ‘éon- 
uisnons de a veille, mais qu'il irait |sole de bien des déboires et. de bien 
sébiblir plus loin: Je. ‘compris a- | des retards des .autres.. M 
lurs qu'il aurait aimé mieux. nel :Sa femme est un modéle d'é- 
us avoir affaire ‘avec, le cadavre. !pouse ‘et de. mère chrétienne; elle 
Ce n'est pas qu'il craighait . POUT joint à In réserve extérieure de {a 
ui, mais il savait bien que.ses conl- |femime esquimaude la sincérité in- 
pagnons ne voudraient ‘plus le recc-}térieure d’une vraie enfant dela 
voir après ayoir touché un mort, religion. : Intelligente et ferme ‘elle 
rec qu ils craignaicnt la VONECAN- l'est un entrainement pour les fèm- 
e dés esprits irrités. : ‘ ‘Îmes paiennes, a 
.Sdu fils, uu ‘icune homtac miain- 
tenant, est un ravon de gaièté: il rif 


vieille Pauty. Au cas où elles r 
cmprendrtient pas je’ vais aller 
leur expliquer le cas: 7 ‘ 
Et je pars vers Piglou de ces 
dames iout auprès, avec lintention 
bien urrelée de leur: enseigner le 
dicton américain” “mind'vour own 


Le vieux ‘Joseph 


Joseph le-vieux, le dos, celui qui! 


in 4 s'ost-à-dire H 1. ° : « ! 4 

ul a ue st { dire celui. qui veut tout le témps un rire contagieux; 
Sn ciel (C'est ainsi que leS EST Gt Je bout éntrain-de la colonie; 

quimaux d'ici; ‘comme * ‘deux du | "#7 à re 


Grocnlaind nomment-les: chrétiens) 
sont les noms: du; 
Va Nous OCCUDEr. . 


nun simef toute son âmé, 

ile premier "Voilà le type de la famille esqui- 
converti du RP, Turquetil: il ap-|Maude:convertie/que nqus espérons 
Bitient à la tribu des AIVILIKS;| voir se-inultiplier en un avenir pro- 
comme tel il est déjà quelqué chose |CAain. n : 

de plus que:lés autres: """.": .,. | .:.Mon:premier. baptéme:.. 

Etre de la tribi aivilik cst-ce ‘que! La première âme que jai sauvée 
l'on dirait dans ‘cèrtains milieux .é-| c’est celle -de la feñime de ‘Black, 
le de la race supérieure: . Gette|Peter.. Depuis plusieurs années, dé- 


ss 


l'ibu ayant été en, contact avecles | jà cette femme était malade; sa fi-| 


jines, beleiniérs et .explorateurs, | Eure était enflée et bleuâtre, mais 
depuis très, longtemps ‘s'est uni peu, à. l'été ‘elle empira. . Elle ‘ét: 
civilisée en un.$ens,. quelques-uns} venue ‘aux instructions plusieurs 


‘bprécient un. peu les-blancs, quel-| fois, elle aurait bien voulu, venir ||! 


LE exceptions "lès. admirent,. tous |encore:mais elle ne le‘ pouvait plus: 
vou nue, de les! méprise”: tout, en | Je linstruisis du inicux que-je pus. 
dre en imier et sans s'en-TÉR | avec Je pou, d'esquimau que je -$a- 
res ne te prenfent leurs manié-| vais: Elle devint très souffrante:. 
tiers lu nent à Pesquimaudes de loin'on entendait son: râle pläin- 
se Considénrne OUDIC.. éducation: ils {tif qu'elle faisait entendre du fond 
se, onsidèrent, supérieurs. Men aides fente où elle-gisait-presque 
Le vieux. Joseph fait pour’ ainsi|.: RE SON RATIO NC 
dire classe 'à pan POUR AE sans connaissance." SON Mari 
Chasse 'à part. : I est si.ce'n’est [er ie ne ss do] il 
bas trop dire oùwsi c’ SCcnT * Ja quittait ni du. jour ni,de Ba nuif. 
Dan re .oùvsi c'est assez,aphi-| ff a des-séns qui prétendent que 
056phe  [l admire: les: Blancs ‘non |; JA des sens AU PR 
Has hour: eux-mêmes. Mais Nnourc le. :Esquimaux.'n'ont ‘pas. de coeur, 
$ Dour‘ eux-mêmiés. mais pour-ce | RS D n co de ne 
qW'ils ont, ‘enr. ce qu'ils ont,. dit-il, je.pense.que celui-là en.a et.Je ne 
ils l'ont parle. Grand Esprit, Pris [crois pas qu’il soit seuli" : 
ons nous-mêmes ét nous: ne-serons li Un:jourijarrivai A y 
u rien inférieurs es iron 
“Squimaux tuent le. caribou: tant| ent de: x , 
qu'ils-en vailent dans. la :tempôte’ et | vicillePauly,.le grand” prêtre dela 
le froid, le blang’ Jui s'il'veut aller | Dlace, était Sur les licux-ditigeant la: 
au Caribou .n& peut: retourner -chez | Manéeuvre selon la ‘coutume -.du 
pu il gèleset-meurt dans Ja-plaine, Quand -jarrivai personne 
jsquimau, chasse. le. phôque,:" où nosa obéir à la. vieille Pauly;-plû- 
bien en Paitendant'et des heures etisieurs anfres Esquimaux accouri-- | 
des héures à son trou. dans a "gla- [rent pour: voir ‘je sunpose. €@ .qui 
Fe Où Ïl vient: respirer, :où-bien en | allait. se passer ear its “ont -lhabi- 
Se élissant jusqu'à ui. lorsqu'il ‘est Ltude de se,sauver en pareille cireon- 
étendu sur la glace; mais il faut ln stance. Je parlai du bon Dieu et 
Milence .que le ‘hlane r'a nos: Dtianerérni à Ja femme quelques in 
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le | 


quimaüx viennent nombreux à la). 
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| LES 


mais. en ‘religion il ne rit pas il y 
à J 


Elle “était | 


avait tout ' 
aux BE péelun.remüe ménages; tout: Pameuble- | 
aux Blancs. Lés. FERME} AMAR ; 
tx Blanés., Les la”tente était à la portei\la 
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vocations qu'elle s'effargait de ré! veux s'ouvrent, sa gorge so dégage, #vpl" qui git par 60 brasses de pra. 


péter. ‘Tout son visage devint-toul 
hôir les muscles de son cou se cris- 
pérent; la vicille Patily fit un der- 
nier effort pour la faire sortir de 
la tente mais n'aboutissant à rien 
elle s’esquiva chez. cile, Tous pré- 
voyaient sa mort prochaine; je la 
baptisai aussitôt eat elle le voulait 
depuis longlenips. Peu après ses 


TP parents ipesTremateng 


NOUV ELLE S 
LL ce NOUS ET AILLEURS 


elle s'assied'str son let nous don- 

ne Fa main à tous dans un élan de | 

joie commé revenant d'un autre 

monde Je Jui dis de ne pas crain- 

dre la mort car Maintenant elle irait 

au .cicl; elle se recouehe contente, 
la même nuit 'èlle mourut, 

DUPLAIN, Où 
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Le peuple américain devient |’ {Un Niagara artificiel en 


_triste 


“On ril de moins en moins en 
Amérique. C'est du moins ce‘qu'an- 
nonce le docteur Hiram K, Bailard, 
psychiâtre réputé de Kansas City. 

“Depuis trois ans, tous 16es jours 
du mois de mai, ce savant étudie 


lpendant une heure à sa fenètre Fex- 


pression de phvsionomie des pas- 
sants, ‘qu’il classe en quatre caic- 


worics: rieurs, sourieurs, indiffer- 
ents et {ristes. 

“Les résullais de celte curieuse 
enquèle, sont nettement inquié- 


tants. 

Pourtant, {e peuple américain osi 
le plus riche du monde entier, il 
prétend êlre celui qui posséde je 
plus de liberté; ot it dit à tout. ve- 
nant qu'il est le peuple de progrès 
par excellence, 0 7 

Gomme il est de plus en plus 
triste, ce n’est donc ni l'argent, ni 
Ia liberté démocratique, ni le fpro- 
grés qui font le bonheur. 7 | 

Ne scrait-ce pas parce qu'il man- 
que de religion, parce que son idée 
du bonheur se confine à Îa terre, 
que le peuple américain «lvvient si 
triste? _ ne 


ee 


Le premier millionnaire amé- 
ricain or 


L'Amérique est par excellence le 
pays des milliards et c'est par dou- 
gaines qu'on y compte les gens doft 
le revenu annuel'dépasse le million, 

y a un siècle, il n’y avait pour 
ainsi dire pas de miHionaires amé- 
ricains. ‘ 

Fait curieux, le premier. d'entre 
eux. fui un Français. C'était un ma- 
télot, Stephen Girard, qui . s'était 
installé comme marchand de: vin à 
Philadelphig en 1772. Puis, il cons- 
truisit dés navires, se-substitua à la 
banque des Etats-Unis quand celle- 
ce menaéa de suspendre ses .paie- 
ments. , Bref, à sa mort, Stephen 


Girard laissait dix millions de. dol-| 


lars, (C'était ‘alors. la plus grosse 
fortune des Etats, ‘Elle fut distri- 
huée par testament à diverses oetù- 
vres charitable. Fi 
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: ‘Incluse. dans. chaqué 
et plus” 


ouvert en partie une pelile "soupape 


Idée découvrir ‘la coque de PF °E- 
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MOOSE JAW ‘SASK. "CALGARY, ALTA. ÀG" 


Suisse 


GENEVE.-On construit actuve- 
eut dans les Alpes du Valais, prés 
de Mactigns,. à 6,000 pieds d'alti- 
lude, da station qui doit fournier Ta 
force électrique à tout de, réseau 
des chemins de Fer suisses, 

Cn barrage est éditie au travers 
de Bt cascade Barberine, dont fes 
aux sécoulent dans le Rhône: il 
formera un lac artificiel d'une ca- 
paeité de--{,382 millions de pieds 
cubes! Lu barrage sera long de 
1,006 pieds, haut de 250 pieds, Ja 
bautour du Niagara. 

L'installation doit être terminée 
en 1926, Elle: aura coûté plus de 
66 miilions. Mais es chemins de 
fer suisses n'auront plus besoin da 
charbon étranger. 

neue va ones ; 

*, L'homme: au sang’ bleu 

rs 

LONDRES--On nous annonce la. 
mort de l'Auglais Fred Walters, qui 
s'était longiemps exhibé come 
“homme bleu,” puis, de 1943 à 
1905, à Paris, ‘parmi les curiosités 
que présentait Buffalo Bi. Voici 
comment il expliquait la bizarre cu. 
loration de sa peaus Lors d'un ac- 
cident de cheval, sa chute avait ré- 


du coeur connue sous le nom de 
“foramen” ovale, Æn restant ou- 
verte, celte soupage echange la com- 
position du sang, et lui donne cette 
coloration bleue dont Fred Walter 


fit son gagne-pain,: 


an . 
Sauvetage d’une cargaison 
1 p 

or 


PARIS--En mai 1922, à la suite 
du, sa collision avec le: vapeur fran- 
gais “Seine, ‘le paquebot anglais 
“Egypt” coulait au large d'Oues- 
sant. U'portait.dans ses flancs une 
cargaison d'or-qui, du change ac- 
tuel, est évaluée’ 806 millions de 
frâncs (160,000,060 de dollars, 


Une entreprise : suédoise, coni- 
maindée par le -capitaine  Malin- 


bourg, vient, après de longues et 
mipulicuses opérations de dragage, 


a 


A 
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fondeur à environ b milles de len- 
droit du naufrage, | ‘ 
On vä leuter le sauveluge de cet. 
le riche cargaison, 
DURE LL RENTRER 


L'homme ne descend 
\ singe 


pas du 


PARIS--AU cours de foûilles ré. 
ventes laites à la station préchistort- 
que de Sotutré, HRoüurgogne, pat M, 
Doberet, Le squelette dat homme 
de viugi-cinaq à vingt-hnif ans, d'une 
taille de 5 pieds et 5 pouces, da- 
tant de l'époque auiignatienne, a 
émis à four. 

Où: vient de découvrir un autre 
squelette datant de Br méme épa- 
que, c'est eelui dus boume de 
frentecing uns, d’une taillé de 5 
bieds et 0 pouces, 

En droisième squelette, attribué 
d'abord à une époque plus récente, 
nu été Identilié conmme étant do fa 
mème époque, Lour ancictneté ro 
montrerait done à dix mille ou 
quinze pile as, ‘£ous, bien eon: 
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Couvertures en flanellette de fabrica- 
stion canadienne, à bordure et filets 


roses ou bleus, Ces 
chaudes et durables 


longtemps leur fini mousseux. 


Lot No. 1—Couvertures en flanellette blan- 
Dimensions: environ 


che, pour berceau, 


27 x 36 pouces, La paire . . ... … 
‘Lot No, 2-—Les mêmes, plus grandes: enviton 


32 x 46 pouces. La paire. 


ne - i 1, 
Lot No. 3—Couvertures en flanellette blan- 
che où grise, pour lit simple. fa paire 1.98 


Loti No. 4-—Les niêmes, pour fit 3-4 


La paire. … . … . … 
Lot. No. 5— Les mêmes pour 


4 up ee 
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Placez votre commande soit personnellement, soit par la potse, chez notre repré- 
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Couvertures 
en flanellette blanche 
_ à prix spéciaux 


then 00 SAT 2 OP. 0 and ARTE € 3-0 NU MN SAR A dan Re can EEE EEE 


me Annie 7 de noue à ee nee 0 me mie onu tem 


servés, étaient orientés la tête face 
à VEst (signe religioux)}, Finite 
auntion étant faite sur ie bord mê- 


vastées 

PARIS-—Mors que pour 52 dé- 
partunents de l'Ouest et dir Sud- 
Ouest les statistiques aceusent une 
baisse sensilite de In natalité, au 
eorttraire La, vie triomphe duns les 
régions dévastéus. TT x a des exe 

Ces squelettes sont bivn humains cédents de HARISSHNECSs de S08 
el m'ont aucun earnelère simiesqne, | (Meurthie-ctlosetle), de 438 (Me- 
Hs prouvent que l'évolution "adi- ! use), de sis (Moselle), de 825 
“ule des races supérioures St un (Vosges), de 1,690 {Aisne}, de 583 
mytlie matérialiste, el qu'il x na Ardennes). de 312 (Oise), de 2,00 
quinze mille ans, Phomme était à | (Ardennes), de ge (OISE), Ale 2,086 
quelques nuances près ce qu'il est | Bas-Rhin}, de 1,249 (Haut-Rhin), 
aujourd'hui, Les théoriciens dede 4974 (Pas-de-Calais). Si la 
Phomme-singe devronten faire leur france entière suivait ecs exem- 


me des foyers, à une profondenr 
rabiant de + à 6 pieds 1-2 et cot- 
respoudant à l'ancienne pente du 
terrain, ‘ 

Ces: squelotles ont té transpors 
ès au labortloire de la Kaculé de 
Lvon. | 


démocratie que par sa formule de 
sance, ‘ “ 

Après tout, totte gloire gastronn- | % 
nique, c'est encore une manière doit 
passer shroment sur les lèvres des 
hommes, = 


; ne eme? ppt mms one 


change de cos produits} Na 
tre eoinmerec Ost ségioux el 
honnête, À nos agents de La 5 
Saskatehowan  hons  paierans 
Eumoié du fret, diet ce que à 
nous Atos assez d'asonts Docs 
FE ouvrir un entfepôt À Priner- 
[ES 

Ë Albert, 


Nouvel ambassadeur des. 
États-Unis à Londres 


Adressozvous à is 
+ 


Washingon— Frunk PP,  Kellon, 
sénateur du Minnesot4, vient d'à! 
Pre nontmé atabassadett des tals DE 
Unis à Londres. | : 
- H succède à George Hiurvev, qui”. 


a démissionné révconnnent, 


Northern Specialties Ltd. 


deuil, op: ples, elle gagnerait 250,000 babi- 
. " e anis par an, Ê ‘ 

La gloire au service des cor- 
dons: bleus EE 

ee D "6 à 

Quelle est aujourd'hui la véritu- REPRESENTANTS 4 
ble mesure de la popular? Cest DEMANDES à 
de donner son not açun plat où à + 5] 
un entremots Où est à peu près sève Si vous voulez vous créer À 
ile franchir les îdes si auelque pû- une posiliou payante avec un à 
issier où cuisinier célèbre s'avike SE  onilale rene ny. __h à 
de consucrer votre gloire dans one DeTE capital: A CSSEZVOUS À ë 
‘ À # LE nous! Nuus dégirons Gtre res 
recette, Mile Suzanne Lenglen nvail |: presentés dans ous les dise © 
cures” d'excellentes raisohs pour tricts Éranenis, par de bons trn- 
croire que son nom sera connu de vailleurs, honnèles et posée 2 
nos arrières petitsnevens, "Elle en dant fa coplinnee du publie. À 
a une de plus depuis Le OUT QU De notre edlé, nous vous Cour Ÿ, 
chef de cuisine ta eréé la fraise uirons de bonnes marehandie 3 
Suzanne," \ ses, qui se vendent Us biun à 
Sauvions-tous scutonent que M, een hénge tous les jours, dans 4 
de Béchameil a existé S'il n'avait in- Lautes Lex familles, telles que 7 
venté luimème la sauce Béchantot, thès, ceafés, épices, esentess 3 
dont nous nvous l'ail béchamelt poutre à pâte, poudre à liver, 
Chatetubriand,se servait Giré d'uffai. articles de toilette, ehentises E 
re avec, la postérilé même sans le d'ouvrage, salonenes,  Covre 
rumstenk ane vons savez, Mais le ralls), Aussi les produits de à 
eonie de Mornax n'était Viet SAIS AE A us ie ë 
la sole el Villeros est fainilier 4 le | E coptons da laine hrute en à € 
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5000 païires de 


Couvertures| à 
en laine | 25% 
‘blañche 


es de 


Couverturés en laine blanche de fa- 
brication canadienne, Texture souple 


couvertures ct serrée, surface duvelée, bordure et 


conserveront 


filets ross où blus. Ells donneront 


satisfaction pour la chaleur et le 
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confort, + 
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Prix tu 
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Ibs 60 x.80 peon 900 6,75 
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Æ 


Lot No. ba 64 x R4 peen 10.60 7,95 


morue 075 
lit double $2.75 


Lot No. Is. 70 x 90 pes. 13,65 10.25 
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sentant, M. Donat Béland, au No. 26, 11ëmé rue Ouest, Prince-Albert, où vous pourrez 
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Ë Ne retardez 
À pas pour don- 
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examiner à loisir des échantillons de ces couvertures. , 
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Satisfaction 
* garantie. 
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M. Donat Bélan 
- No. 26, llème rue Quest 

| [Ancien bureau du‘ “Board of Trade”] 1" 
| Prince-Albert | 
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U Un: trait de la vie de , Pie X 


: La Patrie. Ca aadienne L 2" 


-} Enfilade. 
À 


Ra fè il 
ty i 
ja 


CA ES rar | 
On a raconté déjà ce trait tou- ; ' rc : L'autre jour ‘le Gaillard, or jane : 
* chant de Phumilité du Saint Pipe fs MAS CRE ÿ - H.,-. du crc | Phitippe-Landry ‘de PA:C, E | 
‘ Aux jours d’: antan, l'Amérique inconnue Pie X, qui étunt évêque de Mantoue, ‘ Fr Se * Ï JC lège du Sacré-Coeur, ‘Sudbu- | | 
à Semblait dormir sous son-manteau de bois, voulut servir la messe à un jeune fs fe DR ge 6 - |ry; Ontario, publiait l’amusante fan- 
; ÉE, paraissait attendre a venue prètre dans Pembarras, par suite Ë ; a As sr Se … k taidie. suivante intitulée: Défilé éo-. L 
! D'un autre sort sous de nouvelles “lois... de Pabsence d’un clerc, Ge jeunc ÿ $. ce As 2e : - ID : lcasse des Noms illustres du Collège. Ê E | 
ï Quand, tout à coup, sur des barques fragiles prêtre est devenu Mgr Badini-Te-f | Re NU D k LAUbé St-Amand accompagné de.||. | 
genant de loin, défien:loin, nos aicux deschi, évèque de Bragme (consa- : | ‘Lévesque, Pun .et t Pauire pieux Pé-| | 
Ces hommes, forts $èn leurs âmes tranquilles cré par Pie X lui- méme) et promo- Ë | lerin, bartirent au matin de Ja St 
i Se dirent : “Faisons: donc sous ces grands cicux, teur des pèlerinages italiens à Lour- | 1 Georges, en Charette, assis de cha- 
Pour nos enfants une ‘belle patrie, , 7. des où il est venu bien des fois. Le ELA ] que Côté de leur Charretier.  Des-|\ | 
Où l'on verra des clac hers dans la plaine, ° distingué  prélat à raconté ainsi î cendué vers Laprairie qui horde La- | 
DRRLRER TS Dies courant slans la pre rie. qu'il suit dans je Giar dinello di Ê lande où seules Lortie et Lafrartboi- 
nu -Comme-là-bas, chez'nous, dans la Tourraine, , . Maria les particularités du fait et ; se peuvent pousser, ils arrivent au. | 
! rectifie plusieurs affirmations et fl Beanchamp, du Roy: beau ct, Long- 
k ‘ Puis les échos répétèérent sans trève détails inexgcts : fi champ qui si Ncline jusqu’ au -pled | 
’ Les gais refrains: de’ces grands défricheurs, . En 1888, lors du jubilé sacerdo- À Dumont. SkLouis. Au flanc de, ce 
Surgissaient ainsi que dans un beau rève 1. tale de Léon XIII, je me rendis à Â mont, “&stravers. la verdure Sulves- | 
prés et pameaux ét sites enchanteur: Rome avec toute ma .fantille, pour é … [tré émerge le front belliqueux d'un ||: | 
Et sous PC one ces rs intrépides : prendre part à cette fête glorteusef El Jancien_Fortir aujourd’hui démante-|} +. ; | 
Vaions. cokeaus, les CU ruisseaux Iinpides de limmortel Pontife. É Îlé et.servant comme refuge de nuit || - jouts avant le blé Mb | 
à k ncadraient au. join de riches moissons « À peine, age de trente “ j'en Se ï à un Chevrier dont le on Per Vail- | cils eta donné 54 
+ : ui rutilaient sous ce ciel pur et beau étant à ‘ma huitième arinée d'ensel- \?Z { Î de ê ant court et brouîe:sous, Laraméé |}: À min 
” Vers he partout la joie et Pabontance. . gnement du droit canonique au Sé- Ë oùs augmentez a Va eur € ce i _ |de Lafrenière, : Un ph. | 
= minaire épiscopal de Plaisance, A | - À Lamontagne est encore couverte ||": lacre. Pour  livreisss” | 
, Ji se formait dans ce pays nouveau mon pays, J'étais simple prêtre, À que votre travai VOUS prôcure. ï de Boisvert ou Brûlé. En fait de} : | 
tr” Un nouveau peuple au coeur plein de vaillance sans bénéfice ni titre. d'honneur | 1 Plante, Savage, on n’y voit que des || ju 
en ple : ailfance, . ecclésiastiques, ct logeais au Sémi- hi . fu Édsiers et Desgroseillers. Or ce ma- H 
° Sol consacré par le sang de nos pères vaire lombard. Ê "ARGENT que vous gagnez en travaillant ct tin-là, le temps était Clément, le,ciel |! : 
Tu les fais vivre en notr e souvenir ‘ k Je ne connaissais pas Mgr Sartol, & que vous économisez, prendra à vos PrOe - ; Brillant comme. aux beaux jours À 
Par tes clochers et tes vieux cimetières! alors evèque dc Mantoue, mais un pres yeux une plus grande. importance à … |! Daoust, Nos pieux voyageurs ar-}, 
Auguste sol, tu les as vu mourir... + de ces soirs-là, Je l'avais entrevu Ë mesure que vous en verrez lasommeau menter | fi rivèrent enfin sur Pâpre sommet. || 
Les sombres bois sont remplis de leurs voix | et deviné, dans Pantichambre de Ê d tre livre de b O ER [Il / [Sa certes, ils. purent promener un |} 
La brise chante en leur divin langage, ‘ ,{8. Em, le cardinal Parocchi, f ans voire penque. Vuvrez à notre 15: | Beauregard sur:le plus ravissant des |} 
i Tout nous émeut et redit leurs exploits H se trouvaæt là, ne portant ni h Banque un compte d épargne et prenez l’habi- f panoramas: à leurs pieds, fourmil-J | 
É Leurs labeurs, leur audacicux courage. croix épiscopale, ni calotte violet- : tude d'y déposer régulièrement vos économies. LE lant. de Poisson de tonte grosseur, ù 
; Et quand nos chants montent avec transport , Le, Ni nice 1 anneau: humble et si- h 4 jé un Bequlac étalait au soleil matinal 
: Vers ces héros, en nos-grands jours de fête, - , lencieux, il était assis sul une peli- n ’ - ff sa. plus Belleau.. Ts décident done. 
: -Nous le savons, nous le sentons bien fort,’ te chaise, comme les autres; ti a- fl "S'il vous est plus commode .. ll de-bêtir un Campeau plus haut Du- 
- Leur âme plane audessus de nos têtes. vait seulement sa ceinture violette 1 d'écrire que de venir, ‘vous ü ocher .et d y'passer lanuit: qui ne 
' . fqui. Le désignait non comme un à pouvez ouvrir un compte et h -’ [tarda pas à venir. Le lendemain, à' 
i Terre d'amour, de paix et d’ cspér ance simple prêtre, mais comme un pré- Ë y déposer des sommes par là | Lapointe du. ‘jour. ‘ils. ‘dirigèrent: 
FA Tu portes sur ton front, comme la France, fat, . . É - lett p 10 {leurs pas vers un Beaupré voisin en 
F Un nümbe d'or, d'honnenr, de loyauté 1: Mgr Bressan, sou’ chapelain se- fi ' re. - . É contre-bas. suivant un sentier: de 
ue. Beau Canada, mon amour, ma fierté ! ceel actuel, était déjà son secrétai- É SUCCURSALES A PRINCE ALBERT ET [': |Gravelle finement broyéc zu -Pilon . 
’ : Prato st Fi DANS LES ENVIRONS j) et qui serpentait à travers: Degrô- | 
- ' - . EQZEAR FRASER. f Le gtente ét ait longue, car une in- Succursale de Priñce-Albert: A chers escarpés à-faire Tremblay un | : 3, 4 
Lafond, Alta - | - nie ‘ e,personnes allaient rendre à C. C. GAMBLE, Gérant _ vieux montagnard de la Trempe. du}! COURS ELEMENTAIRE £ Er à 
. . visite , et hommage au cardinal; Succursale de Domremy:: prophète Elie. Labhé Gaané par| "5 SECONDAIRE 5 à 


la faim, Lajambe épuisée, prit le de-\ > en 
vant, se. “avec Cours. Commercial: ._ à 


Le grand Baiser 


om mms 
: EEE a l'f'autant plus longue, que des éve- 


: u Son ; _iques venaient nombreux el pas- 
Pour mal élever les enfants ut “bout de temps” rien qu'un PE ient patarelement avant nous. 
rt o di Mgr “Sartu 5 “aperçut alors que, 


D --*KNon, non nou, je Pai dit et 
H est un fait incontestable: de L ne gagneras pas.” 1 car s'il avait montré ‘sa qualite d'évé: 
to que, il aurait élé plus vite intro- 


nos jours les enfants ont simal éle-! -Obt mamans tien qu'ici to 
AA noqu'ici tout{iif fi Sid de sa poche sa calot- 


F,. AUDAP, Gérant ": 


À BANQUE DE MONTRÉAL 


dl .. ‘74: Fondée il ya Plug ‘de 100 ans 


RME 7 BARRE 


e ECOLE D'AGRICULTIRE 


ee me me ere, 


fs 4 


DRE 


, ï | É 
Ptit Jean, dans un couvent où ENSEIGNEMENT FRANCAIS LEE 


vés. Soit par indolence, paressei te 

apathic, bonasserie, les parents ne Près Des n ne i , dte ct.sen couvrit ta têtes de È l'avait conduit sa mère, vit une ré- 
disent rien, laissent jaire, ferment! Et l'enfant Slisse doucentent Pari Fusté À’ éét instant, entraide se | Vs RER RTS AE rs ADN UR SEE  ligieuse ‘ découper des hosties: Son on ue ANGLAIS. 

les veux et. . paraissent sn- ‘Peutrebaillement de la porte, crélaire du. cardinai, Voyant un : _. = — | visage devint. tout à cou sérieux et| . ru ee 

> ge * | rétueilli,, Puis, avec ‘des précau-| . Pension par mois: 1: Lo à 

Population catholique des , à 


tisfaits! Ils l'ont leur malheur! Un u la maman, derrière (EL “porte: évêque qu'il n'avait gas. reconnu, 
jour viendra où l'enfant prendra: C'est bon, mon chou, mais ne Vé-}if s'émpressa de lui nrésenter res 
telle où telle habitude, tel où {el loigne pas ... extuses et l'ivvila à etre Mur 
penchant qu'il suivra irrésistible- Superbe pour apprendre aux en-}£ to passa dicvant moi; re devinui. 
ment. H sera trop lard, fants que tes ‘parents sont: Les alurs qui il était, mais sans ine nré- 
Les parents élèéveut mal leirs maitres! RCE GER sontcr, ni Île parler. 
enfants en leur faisant dés pro-! “L'enfant s'habitue à cé petit Jeu] Le lendemain, aussitôt levé, je 
messes vaines, ‘et ensuite .,. rest trop tard pour descehdis dans une chapelle da Sé- 
“Si Lu manges ta soupe, dit Ia lui faire: reprousser chemin: minaire Jomhard: pour -célébrer “At 
maman, je Pachéterai une jolie: Done faut pas“parler trop, mais messe, et trouvai Mgr Sarlo, qi, 
poupée qui ee les veux . . nt on parle il fault. que Hu avant terminé, : faisait- dévotement 
“Gi tu viens vite, mon chou, pa-/C2mpie ct puis il faut élever les |son action de grâces, Je me mis à 
pa te donnera un beau bicvcle à cofants dès le bas âge. Cest la genoux pour ma préparation en at- 
irois roues . . .” | cmeilleure 4 garantie pour plus tard. |tendant-le clerc qui dévait me ser 
“Gi tu fais la commission de . Mentor| vir la messe. 
‘ N a  È——— Quelques minutes après, Monsei- 


. », fera cadeat 
ana ee ver Fe Da. _ Le droit des parents tueur in’acCosle : 
! -— Professeur, me dit-il vous vou- 


tions infinies pour ne pas la briser, 
il en prend une grande entre ses Gareons .qui. n’ont pas 12 ans, 815 à 


doigts, et’ respectueusement,. mais Élèves. de 12 ARS... A8 
avec une visible affection, y: hnpri- Elèves de 15 ans. SA 
me un long baiser, | TT 
Mais, mon enfant, lui dit la reli- D SU 
gieüse, le bon Jésus n’y est pas. émandez le Prospectus au : ‘ : À 
—Oh ! ma Soeur, je le sais bien. |: Rev. Frère Directeur du Collège ‘4 
‘Mais demain. à la messe; le prêtrèé | : à 
l'appellera, il viendra, ct je veux 


qu” il trouve là le baiser de son pe- ES 


—ÆEt pourquoi as-tu choisi Ame S : 
grande hosfie!. Les grandes sont | LIGNE æe © e & 
vour le prêtre... lo 

"C'est pour faire. mon | baiser 

"1 


Bon mauvais et neutre 

Un bon journal est celui qui sou- 
tient franchement Jésus-Christ. et | 
l'Eglise. + - ” 

Ün mauvais journal est celui qui 
combat fr anchement Jésus-Chtist e 
l'Eglise, 

Un iduin al nette est: éelui qui ne 
parle ni de Jésus-Christ ni de lPE- 
glise, Son oeuvre, à la longue, est 
néfaste comme celle” du journal 
mauvais. 

‘Le catholique: qui veut. rester bon, 
uourrir son coeur de la-vérité en- 
tière, -et devenir “mncilleur, doit re- 
cevoir ct lire: le bon journal, 


"7 Etats-Unis 


NEW YORK-_D” après le “Catho- 
lice Press Year Book,” qui vient de, 
paraitre à Chicago, il vaaux Etats- 
Unis 20,103,761 catholiques. On v 
compte 59,347 religieuses, 212 Sé- 
minaires, colièges : et universités, 
207 abbayes, monastères et écoles 
“apostoliques; - 586 couvents et no- 
viciats, 608 écoles libres et pen- 
:sionnäts, 599 écoles Supérieures, 
559.-hôpitaux et sanatoria ct. 594! 
l établissements médicaux. - 
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DT 


RANCAISE 


plus. grand, EF 
. Petit Jean, qui avait ‘alors quatre 


er . hu promettre quand : -Le droit des parents nait de leur |lez sans doute eclébrer? i h ait: 1. 
ne faut pas promettre quiré paternité s ont la vie, à eux] — Oui, Monseigneur j'attends. ans, "voit maintenant Jésus au ciel, | ge 
on n’a pas Vintention de, dénner me la conserver, de la développer. [le elere ‘qu doit” ee pettendse À Ps “Quelle -rieuse-:mère que Ji” mère | New York, Plymouth, aire, Eh 
suite à ses paroles.  _.., L'Etat na paint produit : es petits {55 Ce est pas La peine, de vous | CORTE ES RARES PS ui forine son enfant, et bien‘avant | PARIS "Nov. Hd, “Déc. 12 
un éitovens, ni leur corps. ni leur à-fservirai li messe, 5 . SEPT ans. . ' . New York—HavreP: is 
Admonitions interminables we; iles à reçus tout grandis dans!  — Monsvigneur, c'est impossible: E FPourqu ©. Etce | —— _— ?aquebots une’ seule: Lei mix 
“Tiens-loi done tranquiHe! Ces hur corps, il les doit atlendre aussi — Croyez- vous : “que ie ne sache Êe : TT _ populaires ‘ 
se donc de te gratter la tète! . . . fermés dans leur âme Et cest ain- pas? n “que tant de maladies qui aemblent déjouer le savoir Demandéz le } Suffren © Nov. 7, Dec: 11 
Ote-toi donc les doigts dans fe si que l'éducation appartient en pro-| — Je crois quevous le savez fort | BEN" "#2 2 e grands médecins répondent à l'influence d'un simple livre granit os ._ Ce e Jan: 5 
nez! , . . Ne parte done pas si pre aux parents: que: PEtat peut|bien: mais je ne permettrai jamais | FT = _emède de familles tel que le donnant - des * Ar + nov, 17, déc. 26, janv, 2F 
fort! . . . Prends garde de iom- hien aider et suppléer les parents [qu'un évêque serve la messe à un on de = renseigne- | 0C sambeau. NOV É 24, janvier 9, 
bert . . .Fuis attention où’{u mat- dans ce devoir et ce droit, mais qu'il!sample prêtre. | er ments Com- ï à. “fév. 18 
chest - - - Ne marche pas si vi- ne peut point se'fuire éducateur, sa- Et je me levai, prét à sortir pour | & piets: au su- | LA Savoie. Oc 26, Dee, 1, Der 2 
te! . . . Marche donc plus douce- crilier Péducation de l'enfant au coeler/ Un clerc. Mais Monsei- l'iet: de la préparation Trench uni- N y k “vi E fév, 2 
ment! . . . Marche done mieux Moloch del a politique, et se réserver gaeur, fertiter et'suaviter, me prit| versellement réputée contre l’épilep- | New York—Vige ( sp. )—Bordeaix 
* que cela! Assieds-toi mieux je droit de f hconner les intelligen- par ic bras et dit: SES D DR. PIERRE it % convu Na Simple trai- ‘Roussillon . | Nov. 20, Jan. 1 À 
que cut... ces, de travailler les âmes, sous ce| — Que faites-vous? Je vous sers | ff ËS © C'est parce que cs remède va directement à la racine du mal; - “le Qmes L'Eue us Sa rente |-La- Bourdonnais” :.... Déc: * 
Enfin l'enfant ne remue pas fallacicux prétexte que les enfants [Ia messe, et veuillez obéir... - Ê s ring L'Est parce que co I est fabriqué d'herbes et de racineo pures ans les ‘sucrés, émoignages lue tou New Orleans—Vigo Esp. )—-Havre* A 
dun pouce, d’une ligne, sans qu'à appartienhent à la nation. Je dus en cffet obéir. H allumait FA et salutaires, et a été en usage depuis plus de cent ans 1000 en un an. “Ecrive ©. P nédi: EENiagara….….….Nov. 9, Jan, 1 14 
droite, à gauche—conmme par dé-. R.P. Villeneune, OM. (les cicrges et nraidait à revêtir les | Eà Ce n'estbas une médecine de droguiste, mais est fournie tèment à ” ivez. immédia- De La Salle . ._ Dei à 
elanchement automatique mm la Supérieur du Scolaslicat d'Olltawa. rent. Puis il se il ê mes! k Ù directement per le Laborateire de ’ 3 A, FORTIN 14 
sollicitude maternelle lui lâche un, Les men *oiés, vec une simpl icité si hum-| FE . e + TRENCIS REMEDIES LIMITÉD , À. cu 
eri et lui donne sur les nerfs, | Conséquences d’un faux ble et une humilité si aimable que qi ‘ BR. PETER FARRNEY Eee SONS CO. “1177 St james’ Chambers - | Agent Local "4 
C'est la meilleure recette pour, se s je ne pus Poublier — ct moins que ER 2508 Washington Blvd, CHICAGO, BE, 79 Adelaide St. E, T ‘Agent Général:—.A. LABELLE :, à 
rendre un enfant fou . .°. à moins |; principe . jamais je ne loublicrai. — Il ré- (Délire libre do touo decits au Canada) aide. sl. &s, l'oronto, ‘Ont. 348 Ra Mai Winnipeg, Man. 14 
qu'il ne continue de faire à sa tête! ———— pra He assurée, à la Ne mm F . (BECOUPEZ CETTE ANNONCE) _— ter 14 
: , F Ja-: L'école neutre : vs li. > a confusion faisai CARTE TEE . . , 5 à 
sans plus faire attention aux cla L'école neutre Puniformité des Ti quelque” peu trembler. La RAT TE 


HICUFS - maternelles qu’ At  Vacarime. “res d tcote. L'enseignement oblisa: 


des voitures qui passent sur les che- toire,“ In graftilé de l'enseignement IT continua ainsi-jusqu'à l'éléva- 


tion, alors arriva: An ‘dure, auquel 


mins empicrrés. . «sont les Coriséquenses du principe: Il céda sa piacé ‘nvee: simplicité, J 

‘faux de Ja Soi fevaineté de.PEtat- en a sa place : JICIE VE 

. Menaces sans exécutiôns cf dre d'éd À me rappelé que, remerciant Mon- 
Tinatière. d’éc üeation, . 

scigneur après la messé;.pour sa 


“Allons mes chou, ne ‘joue pas” 1° enscigneñent de la religion doit j 
Jonilé et lexe: à x 
avec Les sumettes, cest di anige se donner à l'école pour éviter cette né LARENLES donnés us qui dis LA 


eux.” .flualité qui’ éxiste dans 1 société , . R , La N 
Cing, minutes après: :moderne, où la religion est exclue rave, ie pourra dire que le Pape 
“jé t'ai déjà dit de ne pas jouer de toutes-les fonctions ordinaires Ce qui ar riva à - | 
‘avec les allumetles . , . si tu con, ‘dela vie. C’est dire que l'enseigne- Pétais alors. loin de:he supposer 
tinues tu iras.dans la cave . . 7. nent peliaieux, hors ce Pécole est prophète. Anis quan PS der or NANT DES VOS à LÉ TOUTES LES : 
Dix minutes aprés : 5 * plus ditfictle CL InsuIrIsan devint Pie X'et.que je Le servis com- 1 
. “Est- ce que'tu n as pas compris? 6, . <hige CE. Dorion, me acolvte et qi le de : Saint- “ LIGNES DE pe . A 
Ca fait deux fois Taies Québec ’ Pierre au pontifiéai de son couron- s À 
de jouer avec les a . |. ee 9 nement, admis bientôt en audience fs A 3: g À à 
C'est bien simple, je ais te tirer: *_ [particulière, postérieure à celle ge € Êv out 8. : in € ans es | [4 se Ë 
Communier demain qu il m'avait accordée trois heures ° Courtiers en grains 


les oreilles.” nu 
Au bout d'un quart d'heure on ————— aprés $S dec ; saln 
Î | Une fillette de six ans, gravement pus lui Aer nl ponlificale, je 


s’impatiente: lade ifeste le désir de fair 
“Écoute si tu ne finis pas “tout | malac e, manifeste Ïc désir de faire — Saint-Père. jai eu enfin la joie 


“A Préfoaine,. Président. E. Boloir, Gérant Général. 


_ Vieux x Pays 


de suite, tu n ‘auras pas de confi- Sa pr emière Communinion avant de de rendre à Votre Sainteté un setr- EURE US N 4 
tures au diner!” - mourir. On -fccède - 4 7 désirs vice recu d'elle voici quinze ans. WAGONLITS …. . L Un . RAF MONS DENIS ; 
Au bout l'une demi-heure, c'est: di He avporte las voir. ose ess _— Lequel? Te. D et ll _R : : 
intolérable: nctn il — De lui servir la messe. comme DE VANCOUVER, EDMONTON, CALGARY, SASKATOON, f GR 8 Here l. 
Sion Dieu! quel être exécrablet DRE TE Once dans de plus proc [elle sé rappelle sais doute me Va REGINA RE-POINTS INTERNEDIAIRES CORRESPON - F reniant général pour ln Séskateke CU N 
Cesseras-tu enfin! Voilà cent fois! fond revucillement, Quand elle à voir servie a Collège lombard. [À DANT AVE . arr rnsh et usé ——. ARRET 4 
que je te dis Ja mme chose. C’est, _fint sa longue diction de grâces, on 107 sque commencèrent vos si gran _ 8 j à 
comme si je parlais à un mur . ; , N "…_1des bienveillances à mon ‘égard, et a. 11 
si tu as Je malheur de toucher + hs, demande, pourquoi parler rs | ma respectueuse affection pour la éculo, -Corapagnis Étangais ëe ayant Us sgo cs : 
seulement du bout du doigt au!" jécoutais lé bon Dieu dans! Votre Saintelé, > | . Genis rc a - 
porte allumettes, tu ne Sortir de. DaS: mon cour — 0 aie Je 1 rappelle. Afès bien, à + ! | 
ce soir, C’est assommiant à la fin! LL “te 8 ,91 — Mais i Age à eu une’ différence, [à , moi s'par qu È 
Vers file Pheure, on. bon- ke, bon: “Dieu te partait donc? Z Voyons? : — Expédiéz nous vos Era in par chars. Nous k l 4 
dit, Ia main levée: “Tu vus avoir ‘—Et que t'a-t-il dit? : ” Poue l'évêque sé Mantoue. de ; véillons soigneusement. eu grade et AU # | ‘ à 
une bonne tape ! 11... .. on) Ë suis 1’ . ai-fut un acte de grande humilité de | —— ati: nn | 4 
rend Pare pe: frapper. © | me Lit né à dit: Je suis l'amour’; ai me sefvir . la nes. Pour moi, ! Lu ; | or dechage, Nous. “VOUS : GO drons lee FRUXE | É 
Total une heure de menaces. !: On lui demanda plus tard ce qu'el- avoir servi la messe a ôtre Sain-  . PREMIER" RAIN he ! DEUXIEME TRAIN leurs prie : du . marché, Le “ses ses 1e ; 
te Rien : "7. . l'enfant est de Fe sait | ce re. ttrté est désormais uné fierté et un : . . ‘ 4 
Ron la pieds joints ‘dans les al- PT LS sudir qu jouer? Elle tite d’honneur que beaucoup m’en- fée de Winniper 9.50 an. " en Done Qete "et Pins Ù Si vous chargoz par P'élévataux, a(roseor-Rous ve vi 1 
Jumettes. JL n'a:pas été dans la | répond: 4 vicront. en ligne directe pour le: le départ des paquebols | d'emmagnsinège (storngo tickets), ei \nous nous arraBse E 
cave, On ne lui.a pas tiré les —( ommunier demain: - Îpe mit. sourit paternellement st me départ des päquebots . 8. “PIFTSBURG" : ‘ ro28 ditoctument aveo ln Cie de (a Biôvetenr. A 4 
oreilles. H aura ses confitures | | Patto ER à . Lg | S.S. “AUSONA”, 9. décembre à EURE dés, . “Nous, voRs avangorons 76 per. cent, do In valeur d0 goire AU 
absolument comme àlordinaire, fr etit: problème Un. 1. | J'aime Me Bon Dieu à Queenstown; Liverpool Brêmes : . : i of londirig * #5 ou des SSioER ge bi flot. JE 
On a découvert Ia meilltüre re TT cinq jours de | Te ‘SS. “BORIC”, 9 décembre 88 “CANADA”, 15 décembre ° van t n n. È 
celte pour développer .les ‘instinets Ÿ Vers le inilieu de la matinée, seu- à Belfast Liverpool "à Gas ow, Liverpool ; [és d'étre seprésonts [li 
l'un têtu la semaine sans nommer ‘lundi, ni! j à Fe SU ne EOW, pool, ÿ pour fermiers C ue l or Lis 
q_un ‘ . oo mardi, ni jeudi, ni vendredi, ni. 1 ms sa petite chambre, Solange . json, compétenis et honnête, É GSUER UE 
Concessions: incèssantes même dimanche? . ans)priait à genoux, Sa mère ; y os à 
‘ , Ma langue au chat, entre brusquement: TJ'enfant, sur- É "SERVICE DE WAGONS- SA TS } À | :  F TE. 07 EL | ti 


ao OR 


Pour le départ des paquebots suivants 


gs. Régina (Montréal). 2 nv. :! SS  Doric. ‘CHalifar- 9 dée. 
S:S Antonia (Montréal 24 nov. 1 S.S. Fittsburg (Halifax) 14 dée.: 
ss. Ausonia re Didéc 1 SS,: Canada (Halifax) 15 déc, 


à S. Andonia. (Halifax) 16 décembre. oc" 


“Puy ne sortiras pas çe soir: 
L'enfant met sa casquette. : 
“Tu peux serrer: {a casquetie 
Je t'ai dit aue tu ne sortiras pas.” 
L'enfant se dirige vers la porte. 
“Viens ici; tout de suite, ou ‘biénr 
je vais aller chercher tonrpéres ur, 


(est, pourtant bien -simplé, prise, se lève et rougit, : 
Avant-hier, hier, aujourd’hui, de-!  _Oue faisais-tu là, mon enfant ? 
thain et après-demain... Ta fl —dJe priais le bon Dicu, 

| Tu n avais pas fait ta prière ce 
matin? | 6 
Où SL se . ne 
J "Alors, an avais: fait duelque fau- 


-e 


3 


-On sort des mauvais. livres.avec 
x [Vespiit crôttéet destachés ‘au, coeur | 
qui :ne.-partent plus .que, difficile. |. 


{ Le one en 


. L'enfant'ouvre la: portes ss [ment.dans da suite, maldré les . net: eus. ee meben tout agont des 4 : 

“As4u. compris). ». “Arrête: un mxRgesisertaines, ne s'enlévent. jast. Oh! ion: : T4 NATIC NAUX. … 300 Grain Excha ange “W INNIPE EG. Man: 
<peu, fu vas manger une. bonne mais, -. : _ À —Poürquoi. donc. priais-ù 2 L oo | ‘ ue 
votée,” . . Henri Lavendan, . Parce que : — 


nomme ne ges 2 Re ga 
4 


el 
\ puis € 
Lu 

|| 


ue ee 


imples réflexioñs 


he coutume. SÉupi 


pans la petite 


“habite, ON 3 
qe Tnt CVHallow'een”. ._De- 
DE run mois, les grandes affiches 
Srdes nous promettent une fre- 
ce sans précédente, “a night of 
ne. 14 frolie”, une parade mons- 
a Our attirer les badauds, ct 
dessert une masquerade é- 
t monsir., CUS. . 
fut à son origine 
a* profanalion 
de Luther et 


î : . 1 

li par es 

pat y d'une des plus gran- 
Me de l'Eglise Catholique, la 
4 


C'est un. souvenir . 


5 de 1 


e: c'est le paganisme moder- 


; 1e ; CR 1 
ma tournant au vomissement dt 


jiganisme, des ‘vieilles -civilisa- 
SES déecrépites , 
«lions. décret soleil aura.baissé |: 


ge et s'amu 
, qui est 
: Aujeur'd E 
. teette Puit, 


pot 


‘parement 


| invites 


\ 
\ 


a- 


nssitot que Île 
san de jeunes .idiots pourront 
à violer impunëém voire: propri= 
ui ser en brisäant tout ce 
à portée de leurs. atteintes. 
Phui tout est permis; Et 
dans le g'and tourbil- 
désordonné du bai-mas- 
niacement des. danseurs 
ana le droit d’être nus lascif, Les 
provocantes ‘moins Vol és, 
la pudeur de voire épouse, et de. 
Rotre tille s'expose à subir Fattou- 
“hement du premier libertin venu. 
“Gest Y'Hallow'een et il faut que Île 
ton peuple. s'amuse un peu. our 
qublier un instant les nécessités et 
js” devoirs de la-vie. .. ir : 

La mascarade générale de PIal- 
loween personnifie. { suivant la 
wadition protestante, Ja venue sur 
terre des âmes des Irépassés : c'est 
sh Jour des Morts, de l'église réfor- 
Mée, Et c'est là le côté monstru- 
ex de cette coùtume, N'ayant 
cime directive que Ja doctrine 
chatigeante de ministres à gages, 
nos frères séparés devaient abou- 
tr à de tels errements. Ce qui est 
moins explicable, c’est de voir celte 
routume avoir UuC. certaine . popu- 
larité chez des coréligionnaires et 
méme des-compatrioles. Mais on 
we dira que je suis uu esprit étroit, 
Peut-être. Mais en dehors de tou- 
te considération rel 
ve un peu déplacé et brutal qu'on 
vienne ainsi par ce dévergondage: 
profancr mes deuils et le souvenir 
de mes défunts, 11 vaudrait mieux 
hisser repoger en paix l'âme des 
fidéles défunts plutôt que de Îles 
appeler sur terre en ce jour de 
Halloween, Le moins que je 
puis demander c’est que des for- 
conés ne viennent pas ce soir, SOUS 
ma fenêtre troubler:-par. leurs -hur- 
lements la tristesse prochaine de 
novembre, qu'ils me laissent son- 
ger en paix aux êtres .chérs qui nous 
ant précédés dans la vie, . : 
rt ‘:: NX JEAN-CHARLES. 


SN 


nous re 
‘Le. jeunesse catholique’ de, 
.… France à Verdun 


} ÈS 
tquerade, LE 


L 


HW vient de se dérouler, sur la 
tre encore :stérile et: bouleversée 
jui fut Le champ de‘bätaille de 
Verdun, une émouvante manifesta- 
lion dont le caractére est : trop 
symbolique pour que jfésite à lui 
réserver une mention toute parti, 
liére, entre toutes les’ cérémonies 
évocatrices ct commémoratives, qui 


maintiennent Vivant -le ‘souvenir 
des morts,  , 
Quinze cents pêlerins mobilisés 


par la jeunesse catholique des Ar-, 


. dénnes, étaient venus, sous la con- 


duite de Mgr Neveux, évêque auxi- 


faire de Reims, se recueillir et 
s'agenouiller dans lossuaire de 
Douamont, Représentants des pro- 


vinces envahies, ces jeunes hommes 
et ces adotescents voulaient appor- 
té leur hommage 6t leuis prières 
tux défenseurs, on dirait volontiers 
aux martyrs, de la citadelle in- 
violée, 


anis ces a 


an$si de fervents catholiques 
Ie Veux citer i x NT 
que: | 
fitions 


el 


Eh 


TITLES eq 


€ 


tolerée sur.le.C.N.R. 


on cs | 


NE | 4e 
viérape À À Hi inde des Vo: v tn5 s 
ROOLUPS Catholiques, ir  Ileurv dc quinioi Ne ; 4 : . : 
ÉR fon ÉENN! ordec de faire Lei ‘ne centaine que dans les grandes villes. 
es et pen > dournanss magasi- | Farches ques ol d'évoincs Dour Eole) 
dy Ça Des Gbscenes sur Les uns theites Piustilotion d'une CR “er | 
nädien National. joue de Jésus-uvrier. i 


de ||. 


ville prétentieuse Î 
fête suourd'hui | 


J ‘LONDRES—En 1929, les catho- 


dégradation rao-|° 


igieuse, je trou- |q 


dela santé assista-au centenaire de |: 


te ei catholique augmente dans la 
FRissie blanche et exige que des me- 


- Paris— Nous 


Francois VEUILLOT 


l 
Méentecs nheatee 11 
itérature obscéne ne ‘sera 


Di 


LE PATRIOTE DE L'OUEST, 


amenant ue 
nn + nn A nn de Sn 


LES NOUVELLES | 


_  CHEZ NOUS ET AILLEURS 


ganisont en vue des élec 
tions de. 194 


PARES—Les catholiques français 
se: préparent aux procaines  élec- 
tions législatives qui auront lieu ‘en 
1924, Ces élections auront une im- 


ohms 


liques . d’Anglelgrree célèbreront le 
00e anniversaire de l’Emancipa- 
tion ‘des catholiques anglais, Cet- 
ie année marquera une époque im- 
portante de l'Eglise d'Angleterre. 
Âu cours de ce siècle qui achève, 
les catholiques anglais ont fait les 
progrès remarquables. 

Le nombre des_catholiques est 
actucllement de près de 2 mitlions 
et on enregistre chaque année, en- 
viron 10,000 conversions, Au 
coùrs de la dernière année, il y a 
eu, en Angleterre, 84,743 baptêmes, 
dont 73,322 baptèmes d'enfants. 


devra probablement choisir entre le 
parti, de Pordre et celui du désor- 
PCs 

, On dit que si le Bloc des gauches 
l’emporte, ce sera le retour au com- 


en 


ce sera la suprématie de Caïllaux et: 
un recul devant PAllemand. Si 
au contraire, le triomphe appartient 
au parti de l’ordre, ce sera un ache- 
minement certain vers la ;pacifica- 
tion religieuse, la prospérité ‘et Ja 
bonheür de la France. n 
Les catholiques savent que leurs 
adversaires se préparent et se di- 
sent sûrs de la victoire; voilà pour- 
quoi ils ne restent pas inactifs et ils 
sauront répondre aux attaques. di- 
rigées contre eux... _ 

Qui l’emportera? re 

Du côté humain, les chances peu- 
vent se balancer. Les catholiques 
veulent les disposer en leur faveur 
en recourant” aux -puissances  cé- 
lestes.. Quelques hommes de : foi 
ont fait la promesse, en vue des 
élections prochaines, de travailler à 
terminer Téglise Saint-Michel si- 
tuée à Paris au pied de Montmartre 
pouf en faire un-“ex-voto” national 
à saint Michel, si le grand Archange, 
avec la permission divine, donne 


Après des siècles de perséeu- 


tion  k 
‘ EmeREER L 
Riga—Aprés avoir subi durant 
des siècles là persécution luthéri- 
enne, puis russe, les catholiques de 
Finlande ont enfin obtenu, avec 
l'autonomie politique de leur pays, 
un gouvernement assez favorable à 
d'Eglise Romaine. Rome put, en 
effet, déléguer en Finlande un visi- 
teur apostolique qui y constitua un 
pieatiut- apostolique et le confia au 
R. P. Buckz, des Prêtres du Sacré- 
Coeur. | 
Au Consistoire du 3 mai dernier, 
le Souverain Pontife a donné, après 
quatre siècles de vacance, un suc-' 
cesseur à l’évèque finlandais du di- 
ocèse de Dotiche; c’est précisément 
le R, P, Buckz, qui a été consacré à 
FHelsingfors, capitale de da Finlande, 
au mois -d'août, Le nouvel évêque 
aura fort à faire pour détruire les 
préjugés hostiles au  cathôlicisme 
qui se sont accumulés durant des 
siècles. Espérons néanmoins que 
par une action prudente mais in- 
fense, il rendra à ce peuple rede- 
venu libre’ la doctrine catholique 
dans toute sa vitalité et sa splen- 
eur. ‘ Ù 
\ 


[= 


chaines élections, - : 

S. Em, le cardinal Dubois, arche- 
vêque de Paris, a ‘béni, avec beau- 
coup de bienveillance, cette cam- 
pagne.. x T 

Une liste de souscriptions a été 
ouverte, et M. Paul Féron Vrau, un 
des initiateurs du-mouvement s’est 
inscrit en’ tête de la liste par une 
souscription de 100,000 francs, 


/ LE 
Une religieuse française déco- 
jée de la Légion d'Honneur 


pme 


. Ne pas oublier le concert 
qui sera donné à Hoey, diman- 
che prochain, le 4 novembre: 
Les artistes sont :—Mlle Ga: 
gnon, soprano - dramatique, 
Mile Masse, pianiste. À 
Fortin, tenor, S. MeVeigh, 
violoniste. S. v. p. se rendre 
à la salle avant 8.30 p. m., 


PARIS-——Le gouvernement  fran- 
çais a décoré de la croix de la Lé- 
gion d'Honneur la Révérende Mère | 
Marthe, supérieure de l’hospice na- 
tional de la Providence. 

La religieuse est âgée de 80 ans, 
L'Hospice de la Providence fut 
foñdé il v'a cent ans et prend soin 
de. cent quinze vicillards tous âgés 
de..plus de 70 ans. : La Mère. Mar- 
the est assistéé par.onze religieuses | ==» 
dé Pordre ‘de la Providence .de Ne- , 
versa Le 9 juin dernier, le miñistre 


r. pour la construc 
"lion d'un Sanato- 
sum 'provinciel à 
” Saskatoon, : 
°: Saskatchewan 


Des soumissions séparées, cathe- 
tées et avec l'indication “Sournission 
pour le Sanatoriur provincial, Sas- 
katoon, seront reçues parle ’Minis- 
tre des Travaux Publics, jusqu'à 3 
h. p. m., samedi le 10 novembre 
1924, au Palais de Justice, à Saska: 
toon. ! | .. 

"Un chèque accepté au montänt re- 
quis ‘par chaque métier dpit necom- 
pagner les soumissions. 

Tous les ch 
faits payäbles au Ministère. des, Tra- 
vaux Publics, et ces chèques en dé- 
pôt seront perdus par tout contrac- 
teur dont'la soumission aura été ac. 


la fondation de l'hospice. 


Un vrai catholique et un. 
| grand. président ' 


Pas 


LIMA, Pérou—Le président de ia |: 
république, Don Auguste Leguia, est 
devenu membre de la société coh- 
nue sous.le nom de Cheviäiers du 
Sacré-Coeur de Jésus. Cette socié- 
té a ses quartiers généraux dans la 
paroisse de St-Lazare de Lima, et ce 
fut Là que la cérémonie fut célébrée 
en lPhonneur du président, Le 
noce, les ministres d'Etat et plu- 
sieurs autres dignitaires étiient pré- 
sents, ‘ ‘ 

- Les insignes de sa nouvelle dig- 
nité furent présentés au président 
par le métropolitain de Lima. Le 
président les reçut à genoux. En- 
suite l'archevêque célébra la messe 
Le président prêta serment de lo- 
yauté comme chevalier de l'ordre | 'Contrat et à fournir les garanties 
du Sacré-Coeur. nécessaires. : 

+ mean 10 ne 

L'influence catholique Qug- |ront pas réussi sera retourné après 
menie en Russie malgré Jla_ signature du contrat. 

. le persécution | 


_:Pafié — La “Pravida” de Moscoù 
fait rémarquer que Pinfluence unia- 


rejeter une ou toutes les soumis- 
sions. | 

Les plans et ‘spécifications peu- 
vent: être ostenus, au bureau de M. 
AW: Sharon, architecte provincial, 
chambre 110, Edifice du Parlement, 
Régina, sur dépôt de;$200.00 par 
chèque ou autrement comme garan- 
tie de remise de ces plans. .., 

Ces soumissions "seront ouvertes 


sures décisives soient prises, 


me 1 © - 
Un Japonais catholique à 


HE 
: 1 honneur mtntionné plus haut. 


. 3, M SMITH, , 
SOUS MINISTRE 


sommes heureux 
d'apprendre que M. François Yama- 
“moto- Shisyiro, président de lAsso- 
ciation de la Jeunesse catholique du 


plPierre et son fameux liniment me 


‘l'écrire at Dr. Peter Fahrney æ Son 


| cago, IH, 


portance considérable car là France ! da. 


bisme et. à la persécution religieuse, 


aux catholiques la victoire aux pro- | 


ee 


J. A.f 


chèques doivent être|., 


ceptée -et- qui se refusera à signer ÎN 
Le dépôt des soumissions qui n'au- FN.0 


Le Ministre.se-réservt le droit de !N 


en: publié au temps'et à Pendroit 


Douleurs rhumatismales 


“Comme résultat d’un refroidisse- 
ment, je devias affligé, l'hiver der- 
nier, de douleurs rhumatisimales.” 
écrit M3 N. Anderson de Roscom- 
mon, . Mich: “Le Novoro du Dr, 


rétablirent bien vite.” Ces remèdes 
bien connus ont mérité leur répu-f 
tation pour le {raitement de rhu- 
matismes, Faites en Pessai car ils 
le méritent, Pouÿ renscignements 


Co., 2501 Washington Blvd,  Chi- 
N'in : 


é 


Livrés ‘exenpside droits au Cana. 


Vi 


Canadiens-français adressez- 
vous à N 


3, L GUAY 


f 


s ‘ È 
Entrepreneur.Général 


® GRAVELEOURG, SASK. 


— 


CHARLES CARON. 


Ecurie de Lounge 


: 
rennes) 


GRAVELEOURG, ASK. 


Ouvrages de toutes sortes 
aux plus bas prix. 


M. Jos. Landry 


_Æ erblantier, Couvreur 


F 
. 


SAS 


GRAVELBOURG 


VILLAGE DE | 


DAVIS ent par, 1 {Pésentés"dônné 
sélon les dispositiôns'de la loi des 
arrérages dé taxés, que,.à moins de 
remboursement immédiat des taxes, 
et des frais, le trésorier du village 


rains sous-nommés au bureau de Ia |ià 
municip l 
le 1er jour de déceinbre à 2h. p.m. 

Note — La somñie de.50 sous pour 
lés frais est compris. dans le mon- 
tant placé vis à vis éhacun des lots 
de cette liste, ; ' - 


Descriptions Arrérages 
des | et: 
Propriétés frais . 
Lots 2 Bloc 4, # 6,98 
7 20 * 3° #25.07 


10&11 
Partie 15 "#2 822,96 
Rural. . 
NO. 4 sec, 17.53 7.0, 3M. 931.60 
0. 6 ‘6. ” 826.7 
SE, 28 52. 6: 831,60 
E. 16 6 117.67 
0. 19 "6 $54.40 
SE. 2 53 7 s 894,74 
NE, 2t 52 6 $54.40 
0. 3 17: 832.66 
0. 33: 6°: 873.15 
NE, 32 6 820.54 
S:0. . 26 6. - 521,60 
SO, 33 6 . 831.60 
NE 33 G. 603.55 
NE, . 28 6 831,60 
5.0. 19 6 : $a1.60 
S,0, G 53 6.. 847.50 
NO, 32 52 6” $ 5.36 
NE, 35 54° 7.. : 931.40 
S.0. "28 52 G 31.60 
-Daté. à Dehden, ce 15ème jour 
d'oetobre 1923, 
cs JE. Ouellet 


Sec.-Trés, 


Japon, .vient d’être nommé contre- 
amiral, Il n’est du reste pas 
parent du. nouveau président da 
Conseil, -qui. porte. le même nom. 
on RTE . 
U5 bienfatieur du journalisme 


FURIN--Le cardinal  Richelmy, ||!] 


archevêque de Turin , Italie,mort 
fout récemment, fut un généreux |} 
bienfaiteur et, grand protecteur de || 
Ja presse catholique. Il'contribua à 
la fondation du journal quotidien le | ||} 
“lomento;” ‘de sa ville épiscopale [}1f: 
pour une somme de°-50,000  lires, ||} 
qu'il ne tarda pas à. doubler peu 
après, Et lorsqu'un jour l'existence 
du grand: organe. piémontais se 
ronva en danger, à cause des frais |h} 
‘énormes qu'exigenit le -développe-|1||! 
menti de ses éervices pour tenir tète 
À Ja presse libérale’ et socialiste Île | 
cardinal Richelmv n'hésita point à |: 
veñdre une de-ses' propriétés de 
famillerpotur lui fournir Pargent né- 

cessaire,- Avant de mourir, il a eu |! 
la consolation de. voir d'avenir du LIN 
Haurnal assuré et sa diffusion et son ||}! 
autorité acerues, 


Gravelbourg, Sask. 


Le matériei employé est de première 
qualité et ies prix sont même plus bas 


mel 


TOURISTE, avec démarreur 
RUNABOUT, avec démarreur 
COUPE, avec démarreur, 
SEDAN, avec démarreur 
CAMION, sans démarreur, 
_TRACTENR Fordson 


8630.78 
516.64 
738.53 
835.11 
594.16 
492.82 


DISTRIBUTEUR EN GROS 


© Gasoline de haute qualité et toutes 
sortes d'huiles lubrifinntes 


# 


Livraison sur demande, sur un rayon 
de 20 milles de Gravelbourg 


RL EMEA 


Camionnage de toutés. sortes ||! 


gene || 
EBIEX ||| 


de Debden mettra:en vente les ter- lil | 


alité du village de Debden'f} à 


, 


ous-vête 


chez BAK. « > 


4 


# 


"s 


Les dames qui veulent bien paraître sont assurées de trouver nos robes de 


leur goût. Nous avons de magnifiques robes Canton et Crêpe. Venez donc fai- 


‘re votre choix. 


Mme Jos, 


Bolongehtemp 


410 Malsonnouvo, Montréal 


L 


mieux dormir; 


ne m'avaient rie fait. 


EE 


+. | D 


Al 


©" NOUS ACHETONS LES PRODUIYS DE LA FERME. 


ile Rue Ouest 


PRINCE-ALBERT 


J'étais malade de- 
puis longtemps; je 
dormaia peu ; je 
gouffraig  terrible- 
ment de maux de 
reins at j'étais-bien 
nerveuse, Sur les 
conseils d’une voi- 
sine, j'ai employé 
les Pilules Rouges 


. @t bientôt je me guia 


trouvée plus forte : 
mes. douleurs ont 
ensuite peu à peu 
disparu ; je pus. 


enfin, j'eus bonne santé. 
Bien d’autres remèdesque j'avais employés 


Mime Jos. Delong- 


champ, 410, Maisonneuve, Montréal. 


toujours augmenter 


. Mme Lucien Plante 
18, Gpring, Manvlila, R.-le 


que j'ai obtenu en pe 
ma grande joie, 
ment rétablie, 
Spring, Manville, R.-I. 

‘ Les- mères de famille font prendre à 
leurs £illettes les Pilules Rouges pour leur, 
assurer une bonne formation. 


, internes, 


lagement dans 


Celles qui era 


Les médecins que 
j'avais consultés 
n'ayant pu me sou 
lager, j'étais arrivée 
à une faiblesse ex-" 
trême. Je souffrais 
terriblement de dou- 
jeurs internes; j'a- 
vais des maladies 
avant terme et je 
ne savais plus com- 
ment améliorer mon 
cas. J'ai cru qu'en 
prenant les Pilules 
Rouges je pourrais | 


mes forces et c'est ce 


u de temps, puis, à 


ma snté s'est parfaite. ’ 
Mme Lucien Plante, 16 


. Les femmes qui souffrent de maladies 
d'anémie, ete. trouvent leur sou- 


l'emploi des Pilules Rouges. 


ignent les accidents du re- 


tour de l'ôge doivent recourir aux Pilules 


Rouges pour aider le sang 


à se bien placer 


és 
Ÿ & 

Mme Ermes 

1188, Delsroohe, Montréal 


souffrez, ayez confiance et prenez Îles 


LS 


t Desautole 


Ü 


‘Avant de prendre 
les Pilules Rouges, 
je souffrais de dou- 
leurs internes, de 
maux de tête et 
d'estomac. Plusieurs 
médecins m'avaient 
traitée, mais sans 


ensuite consulter 
les médecins de la 
Compagnie Chimi 
que Franco-Amérf. 
caine et, grâce à 
lèur traitement et 


aux Pilules Rouges, 12 santé m'est revenue 
avec les forces. Mme Ernest Desautels, 
1188, rue Delaroche, Montréal, ‘ 


TE 
Mme. tiarry Dupuls 


N. Müln, Pawtuc OÙ, Flo 


J'ai pris les Pilu- 
les Rouges qu’une 
amie m'avait recont- 
mendées et j'en ai 


ment de mû santé. 
J'étais d’une  fai- 
blesse à ne pouvoir 
monter un escalier 
pans me  repogsr. 


travail je me sen- 
tais affaigsée. : J'é- 


204 ; ) 
Quelques : semaines 


de traitément avee les Pilules Rouges 
avaient déjà relevé mes forces. Je me ré 


jouis cujou ï 
mède. Mme Harry Dupuis, 
Main, Pawtucket, R.-L 


trouver dans en localité, nous Los lui envers ‘ 
rons sur réception du prin, ” | 


rd'hui d’avoir employé ce re- 


304, North 


CONSULTATIONS GRATUITES. Les 
médecins de la Compagnie Chimique Fran. 
co-Amérienine dorinent des. consultations 
gratuites à toutes Îles femmes qui viennent 
ls voir ou qui leur écrivent, | 


‘Les Pilules Rouges sont en vente chez |. 
tous les marchande de omèdes . Prix, 59 
sous la boîte. Si quelqu'un ne pouvait les 


succès, Je suis alléa : 


Après le plus léger . 


F ORCIER, Prop.  Gravelbourg 


RTE ANNENEANANR MOTENETSTENRNIN t DRE DPI LI ML LT LT 0e ‘ 


ments chauds pour les jours froids 


Maintenant que sont arrivés les jours froids. de l'automne, il faut des 
sous-vêtements plus lourds. Nous venons justement de recevoir un assorti- 
ment complet de sous-vêtements Watson's, pour dames et enfants: tout laine, 
soie et laine, Les prix sont raisonnables, 
I ! 


ARTE RIM NNNNETNNUINERAR ONE 


obtenu le rétablisse- 


tais pâle et chétive. | 


Hi 


.. passée :s07 


ur Le rom 


4 


0 


£ 


5 


À 


. née al prôfi 


2 


bleiu: 


ts 


“sb.que Mme et: Mie. :Lémire 
Wiñnipesg- son 


5 


par M. E. Topping. ve 
Pantomime. ‘ + 
Départ ‘du train "Personnages, 


M'A, Gäreau, Miles :E..'Gaudet et 
B. Gadde Les 


$ M, KA 


EE 


À ' 
Les Ce 


se 


ae 


fe DUCK LAKE, Sask. 


PR PE 


La:somme de #4,170 piastres! tel 
est le montant phésometigl que no- 
tre hazar des 21-22-23 octobre, -a 
rapporté, Lin montant si benu, si 
jntttendu,.si grandiose dépasse tous 
ies vommentaires qu'un. ; 
moin pourrait ajouter. Ce. succès 
suns prééédent dans les annales, non 
seulement de la paroisse uiais de 
tout le diocèse de Prince-Albert 
nous-le devons à plusienirs causes, 
En premier bieu Fhonneur reviënt 
à KM le curé, qui s’est imontré un 


organisateur Hors Tigne, tant par 
son activité, que par sa générosité, 


son oeil vigilant qui n’a rien lais- 
sé au hazard et le choix qu’il fit tant 
îles- candidates. que du comité des 
lames, 


ni 4 


.M.-le curé avai 
ahoisi por candidates les 
jeunes filles que Tannée passée, 
MiesLæura Forestier et Pearl Cuunn- 
bell Mlle Forestier était J'année 
tie victorieuse de la eomi- 


à fort habilement 


pétition. . LL 
îté les dames était ninsi 
constitué: Prés, Mme Panl Leman 
sl, Vire-Drés. ne Ovide ‘Dubé, 
ftls: Sec. Mme William Branelle. 
. Comité: Mesdames 
ne, Thom, ‘Malone, 
Etile :Grézeau. 


sè Courchêne et Alex Richard . 


“Prés, du ‘hanquet: Mme Emile 
Grézaud. . h 
Nous devohs’ aussi.ce résultat 


la majeure Par- 


à le générosité de pa 
M. le curé dit: 


tie des paroissiens, 
dé Pananimité? : 

‘Nous devons aussi unt bien vive 
recénnaissanceé à nos amis des Da- 
roistes avoisinantes, à M. l'abbé Pa- 
guette, desservant de Marcelin,.qui 
noûs avait lionorés de sh présence, 


ntres Franco- 


. skavIOR PRCTAL DU “PATRIOFE DE L’OURS" 


modeëte té-, 


mêmes |. 


Aug, Langlois. Mot- |hygiéniques, d’une 


PR Tr scnrarentreneeess sy 
tete ones Ces are 


M. et, Mine Lepage ct leur fils 
Adaibert sont retournés au Fémis- 


cumingue, ls étaient venus pas- 
ser quelque temps chez Mme Ed- 
mond Gaidet, 


Naissanee—A ML et Mine Ca 
fille Garean, ne fille baptisée Ro- 
se Alba, Edna, Parrain ot mar- 
vaine M, et Miue Joseplt Gareaü, 
onele et tañte de l'enfant, 


nm © 


GRAVELBOURG, Sask. 
UNE OU VRE IMPORTANTE 


$ 


‘À deux pas de notre- Collège.— 
prospèie,—dans le recueillement cl 
le dévouement, nne oeuvre d'avenir 
et d'espérance,— l’oeuvre de natrc 
“JARDIN DE L'ENFANCE”, pour 

etits garcons, Sous la direction 

es REVERENDES SOEURS OBLA- 
TES, héritières de l'esprit aposloli- 
que-et de lardeur patriotique de 
{jeur. vénérable fondaleur, Monsci- 

gneur Adélard Tangevin, 1, 
celte oeuvre d'éducation élémentai- 
re Forme Îles Benjamins de nos fa- 
nulles canadienne françaises à la 
mour de PEglise et de la Patrie, à 
l'acquisition de la piété ct des'pre- 
nuiers rudiments de la science, Une 
wanison belle .et spacieuse, baignée 


- Qvritle Kiei- {de soleil et d'air vivifiant.— édifi- 
Paul Dôucelle,| ce des plus modernes et des plus 


ajeur Aapproxi- 
maltive de 425.001, entouré de vas- 
tes Lerrains de jeux — constitue 
l'attravante habitation et Le domai- 
ne magnifique anis à la disposition 
e ces chérubins de nos foyers 
Dans ce pelit sanctuaire, école des 
premiers essors de Îa verlu et des 
premiers ‘efforts de ‘intelligente, 
Thébaide de prière cé d'humble Îa- 
beur, les dévoutes religieuses, al 
nombre de dix, guident maternelle- 


ment res gracieux jutins dans Îles |: 


sentiers du devoir, leur rompent Île 


. x co. £ar D l- « p + os pe 
Nous ne LAS ob ar ve pain de la doctrine, et les initient 
coûrs Si précieux qu È chaque jour, avec un zèle croissant, 


nu de la province de Quéhec. | 
ñ Aprés l'annonce des résultats fi- 
naux, M, le curé a eu des paroles 
fert heureuses: de remerciement 
Padresse de toutes et de tous. 

eut enire autre lä délicatesse de re- 


aux notions préliminaires des con- 
naissances divines et humaines. 
De l'enceinte de cette institution 
sdrtiva assurément tout un essaim 
d'enfants siudicux et réfléchis, qui 
viendront heureusement, dans un 


mercier nos amis de religion PT®| avenir rapproché, doubler le nom- 


testante qui uvaient pris ne PAF] re des élèves de notre 


généreuse à notre bazar. 
: Mais venons-eIr 


du-officiel du batar. 
Mlie Laura Forestier: 81479,77. 


Mile Pearl Campbell: 1766,92 
Vente d'objets, loteries, 
4 dons reprenne 923,1 


nee 


Tofal, en banque 


Dont é 
environ pour frais. 

Ces chiffres n'ont pas 
tommentaires, ls jaissent S 
ser un. beau travail accompli 
tous, par toutes et surtoni par 
sympathiques jeunes filles. 
© Duck Lake, nous ne pouvons le 
dissimuler vient de faire un effort 
surhumain quil ne pourrait pro- 
duire-tous les ana, Ce Lean suc- 
cès-nous rend fiers de nous niêmes 
et fotrnif da preuve que la parnts- 
se vaut mieux que ln réputation 
‘dont on nous a yratifiés il y asguel- 
que 15 ans et en haut lieu, Nous 

_ne sommes ni meilleurs, ni pires 
“dwäillèurs; mais comme tous les 
hommes nous avons par là-bas du 
côté du coeur un point faible à n0- 
trétide écorce qiil faut savoireat- 
téindre. Avec un grand bon sens ct 


besoin de 
supyo- 
var 
ños 


péychologie du coeur bumain i! est 
possible de nôus rendre anssi mai- 


la eire, Cest’ le 
ur etsle mérite À 
sùhs ‘oublier notre 
bien aimé évêque, qui bien que ñnon- 
veau-dans_.ses hautes fonctions s'est 
attiré" laffection de tous 
cécaini,-des gens de Duck L 
partiendiér.:: 
° Pouvons-nou 
rapporf qu'en ‘ 
biën sincènes de fa 
Laura Forestier ‘et 
bei} DES etui - 
Leurs noms. son 
rer-en. lettres d’or. 
delà paroisse 
LOUE CT ent 


‘ BELLEVUE, 


vint 4- 


lédbies que 
nd honne 
l'abbé ‘ Morin; 


s:terminér mieux ce 
offrant lei voeux 
paroisse-à Miles 
Pearl Camyp- 


ales 


# 


-dans les ann 
Re 
Sask. 


fs 
se + 


et ‘OC 
paroi 
L des ‘ècoles. ‘Il y eul. 
une assistance nonibreuse, ce qui 
proûvé .que'les Paroissiens 
prennent -bien d'importance de cel- 
fe oeuvre, - ; 
 Prôgranimee 
Ouverture — Marche Violon et 
Orgue par ML -Houle et Mlle A. 
Hoyile.= Jpsoh.et Lisctte, par Miles 
G.‘StHildire et .G; Gaudet, Stance, 
chantpat: Frère fLacroix. : 
. Revers : de: la “Médaille en 4 at- 
bleaux. Personnages Miles E, 
Comeau, , A. Gaudel, A: Grenier, B, 
Gaüdét;"C: StHilaire elE, Gareau. 
Déélamation)— Celle que ‘j'aime, 
pa Ml; Gaudét.” : 
Revers'-des.la Méda 
bleaum:.“ re, . À : 
Chänt--Pour mieux t'aimer, par 
Éabonté, René, Valse par Mile 
“iiGdudet, "+ ‘ 
éciamätion—La pre 


ile, 2ème ta. 


D inière faute. 

de :Margaërite, par, 
Revers.-de la :mèê 

bléau. parte oo ï 

- Chanson de l'adieui ‘paf ‘Mlle ‘A, 

Hole, Sn Crete ce : 

 Revers. de la, Médaille, 4ème fà- 


n—J'Enfant irt V 


étianso 


Frère, 


+, Kéfrapport- finan trouvé. 


ès satisfaisant, et  - 
Met Mne’Adélard Honle, à 


Ë. cier.!f 
{r TL Lo 
in- 
At. 
t en promenade .chéz 
Houle, : Ils-sont,. fait’le. {rajet. 


‘en saio ice rquisrendit Jeur:VOYBES 


“to 


&4170,00 | A 


il faut déduire 75 piasires| de langue française, 


t dignes de figu-. 


“octobre, avait lieu en notre |. 
sse-une soirée récréative don- 


-Mile.M, Gareau, | 
daille, 3ème “ta | 


Echo; ; 


| Soirée—Le ème 


Collège 
classique et cammercial, et seront 


leur appliention à l'étude, la fidé- 
lité constante aux règlements, l'é- 
dification de leurs bons exemples, 
ei leurs promesses d'avenir. 

A la pensée de Pimportance el 
des nombreux avantages de cette 
euvre de choix, nous faisons un 
prensant appel à nos compatriotes 
purliculiére- 
ment à ceux des nôtres qui sont tis- 
séminés dans les centres anglais et 
protestants, d'envorer Pélite de 
leurs pelits garcons au JARDIN DE 
L'ENFANCE DE GRAVELBOURG, 
et de les faire profiter des bienfaits 
de cette institution, à l'ombre du 
toit béni de cette maison, dans l’a- 
rôme de ce jardin mystique de jeu- 
nes âmes en fleurs. Dès laurorc 
printanière de leur adolescence, ces 
enfants recevront une éducation 
progressive et salutaire, en harma- 
nie avec les aspirations nationales 
et les convictions religieuses de 
leurs parents. De leurs pieuses é- 
ducatrices, disciples de Monsei- 

neur Langevin, ils apprendront 
instinclivement le culte de leur 
LANGUE et de léur FOE dé leur 
HISTOSME et de leur RELIGION. 
pour la survivance de nos foyers et 
de nos AUTELS.— Cette formation 
initiale ronstiluera, selon nos pro- 


il 


paration pour leur admission futu- 
re à notre Collège Français. 


fjui en ce jour; ma 


au compie Fel-| ;ôtre joie el notre consolation par: 


de M! gramme d’ètude, une opportune pré- 


Exprmons done le souhait ‘que, 


parents, une iphalange 
grahdissante de gentils petits com- 


palriotes, D rémices d'espérance de 
nos famille{ canadienne, viendra 


articiper aux privilèges d'un cours 


T 

“excellente dans notre JARDIN DE 

L'ENFANCE à GRAVELBOURG.. 
2 2: 


“"WAKAW, Sask. 


mets 


dement de 30 minots 


l'acre 


| Ai, Vabhé Purrell-Blanchard a 
comM- | commencé Ja visite de la paroisse: 


de Rônne Madone, H a du Finter- 
rompre pour se rendre aux {êtes 
de l'anniversaire de notre évèque, 
M. Pabbé est revenu de Prince-Al- 
bert, et 
—Mme J Déss était en, ville la 
jemaine dernière. ‘ 5 5 
Dimanche, le 28 M. l’abbè Bur- 
rell-Blanchard est allé dire la mes- 
e à Crystal Springs. | Û 
M ‘J'abbé- Chauvin, curé. de 
Bellevue: rendait visite à ses-con- 
frères de. Wakaw, 'lundi le 21. 
—La question dé là construction 
d'un- nouvelle église’ s’agite actüel- 
lement; dimanche ‘dernier la pa- 
roisse entière était convoquée pour 
étudier les moyens à prendre: pour 
arriver à une entente. ‘ 


$ 


1 


.. JOEVILLE, Sask. 


Messe—Nous avons ‘eu ‘1 messe 


2 at. 
ON 


pérature, if + avait une assistance 
plus nombreuse que dhabitude, 
Nous aurons l'avantage ‘d'avoir 
“un prêtre ici pour le jouri des 
morts. Le service pour nos dé- 
‘funts, le: 2 novembre prochain, se- 
ra chanté à 9,30 hrs, Nous-nous 


ferons un devoir d'assister à cctte|k 
messe. et d'y prier pour nos chers | # 


î 
défunts. 1. . | 
-Soiré “dimanche du 
mois. de novembre, le 11 novembre, 
lesrcatholiques.:de ‘la mission .orga- 
misent une soirée au. bénéfice -de la 
mission, Ce sera ün joli bazar .en 
règle. : Nos ainis seront les, bien- 
venus— Un goûter sera. servi: dans 
la weillée -par les Dames patroriesses 


sons la présidence de Mme EF Riel, |. 
“*Délretour-—Mme A, Préfontaine!| 


‘est.de retour parmi nous, ‘ Elle 


métrera, 


ses ‘dio- grâce à La religieuse clairvoyance et 
ake en} ä Ia généreuse sollicitude de leurs 
toujours 


témentaire choisi et d’une premié-. 
é formation moralc.et intellectuelle 


M, David. .Venne 4 cu un Tren- 
d'avoine à. 


, 


{ici le deuxième dimanche du mois:|p 
d'octobre, A cause de la helle tém-1$ 


de-| =." 
ra, chez son vénérable frère, | 
plus agréable. ue M. Eug. ‘Latour... l 


ai Pete een 


a—Les battages sont enfin 


dt 


Battage $ 
terminés après avoir subi de nom- 
breux retards à ‘cause des pluies 
fréquentes. La récolte est très 
belle. C’est un motif d'encotrage- 
ment pour nos braves fermiers. 


Si le prix du blé était plus tlevé— 
ce serait inagnifique! 
se: 


BEAUVAL, Sask.' 


Les enfants ont tous repris 
leurs études. . 
"De passage ici pour le Luc Vert 
Frère Nicolas, qui a passé guviques 
jours avec nous. 

À Ja mission, ct 
Inge de L'ile à la Crosse : 
frons nos plus sincères condoléan- 
ves, pour l'épreuve qu'ils ont subi 
le 24 septembre, par la perte de la 
Rév, Soeur Nadeau, et trois des per 
lits élèves de Hu iuission, qui se sont 
noyés acgidentellement, C'est ver- 
tainement une grande perte pour la 
mission dans, la personne de Seetir 
Nadeau, qui était aimée de tous, ct 
c'étuit en effet une sainte femme, 
que Le Tout-Puissant a upnelée à 
is son souvenir 
rostera vivant à x mémoire de tous 
ceux qui l'ont connue, 

Me Dupuis, nous 4 
compléter ses études au 
des Socurs de L'Assomplion,, 


aux gens du vil- 
, nous of- 


4 
4 


luissé pour 
Couvent 
Battle- 


oo a D 1 


PR ER EN = 
0, 


! 


LE PATRIOTE DE L'O 
Kdre part à vi08 fêtes ‘de 


Elle peuvent êtres assUt- 
{re enticre cour- 


venir pre 
charité. 

rèécs davance de no ’ 
toisie à leur égard, et nous 4appree- 
cicrons hautement: leur «présence à 
notre bazar, Le bazar durera pro- 
bablement 3 jours si les circonstan- 
ces le permetient, FU S aura dé: Fa. 
belle musique et du chant tons les 
soirs, Les: dames organisatrices ‘et 
les dentaiselles se dévouent depuis 
déjà plusieurs semaines afin de fai- 
re de cé bazar un succès. En effet 
Porganisation d'un bazar est-essen- 
ticllement loeuvre des dames dans 
uné paroisse, Le zèle, le, dévouc- 
nent et la patience quelles y met- 
trent peuvent seuts en venir à bout, 
Uu autre précieux concours pour 
les dames en 1enips de huzar,, ce 
sont des jetines demoiselles, dentan- 
der est parfois pénible, mais elles 
quètent pour le bon Dieu pour s6n 
églises" Cost à nous tous de’ bien 
les aceuc{llir, de les encourager de 
nos deniers dans l'oeuvre de chari- 


té qu'ellés veulent accomplir au 
hénéfice. de notre  Jauvre église, 


Souvenons-nous Loujours du grand 
préeepte de 1 charité dont païlce 
Papotre Saint-Paul: CG que ai dé- 
-bensé pour met plaisirs .est perdu, 
et que je laisse après ina mort à pics 
héritiers ne arsupartient plus: mais 
emporte avec moi ce que j'ai don- 
né en bonne 


UEST,; Mercredi 


uenvres.  AMnassONs} me Bank. 
nous des trésors dans le ciel, quet si décidé. 


‘Les avions empêchent k | 
1: pluie? ù 


PARIS—Le : ement  vou- 


. HOUVErN | 
goslavé.ét Er compagnie. de naviga- 


tion aéri 
actuellen 
assez embarrassant, 
que le--gouvérnemen 
les aéroplanes de a compagirie CHr- 
péchent, Hi pluié de tomber, La 
compagnie possède un poste d’at- 
Lerrissage à Pantéhevo, à "six, milles 
de Belgrade, et'un habitant du dis 
ricl à. remarqué que depuis Fépo- 
que où les-avions ont commencé 
d'atterrir Hi ya plus. de quatre 
mois, il n’est: pas tombé üne'senle 
“outte: de pluie. JT a signalé la 
chose à ses-coucitovens, el toute Ia 
population a fait appel au gonver- 
nement poür qu'il fasse:disparaitre 
ce poste, .Le probléme a ëété ré 
féré à l'Académie des Sciencés de 
Belgrade qui devra dire "si rs 
avions on# quelque chose à Voir 
avce cette absence de pluie, L 


HD Yemen] 


enne franco-roumaine sont 


élant ‘donné 


Le procès de la Home Bank 

Toronto— 1 n'y aura point ‘de 
préliminaires en cour de, police dans 
le proces des directeurs de Ta Ho- 
Le grand jury on a «in 
Le procurent général va 


ford, che nl : KL t .Y 
La Révérende Mère Providence, | rouillé piles VOIS ne.consumént. | prier Ja cour. suprême |de se saisit 
est vepartie pour St-Albert. après —{a soirée de dimanche. dernier ?'anssitôt de cette cause 
avoir passé un mois au milieu de li profit. de: La candidate cu parars Ne pa 0 A 
nous. Mlle Véroniea Côté, institntrice de | Ne: - ar saut 
ue . l'école Montcalm, a été un succes. t €: pas oublier le concert 
mn = Rae ee ; \ 2 x . : 
ST VICTOR. Sack ï Mile Léontine Léliste dagna. le ter qui.sera donné à Hoey, diman- 
" ‘Jask. prix pour Ja partie de cartes, Plu-} A . 
3 ! JT A HR 
.. sieurs beaux morecaux de musique che prochain, le 4 novembre. 
Le bazar de: St-Victor s'ouvrira furent exécutés par les Miles Geor- Les artstes -sont :— Mile Ga- 
dimanche, Le 25 novembre. Après | #unt  Sabourin ct Véronica Côté, gnon :’! soprano - dmätique 
la grande/messe.un bon diner chaud [plusieurs chansons comiques par M. AA à de ï N 
à la volaille sera servi par nos du- Donat Rainvitie. Vers la fin-de la | Mile ‘Masse, pianiste. J. A. 
A « Q DETU LÉ CE "soPVI ar loc . ‘ . 
mes de la paroisse à tout Le monde, LOTO un goûter fut servi pa 1! Fortin.” tenor, $ McVeigh 
A toute heure de l'après midi, Leldames  prganisatriecs, puisiM. le". ' LU , 
s ! or i AETe iol t S rend 
souper ss prendra crent à la curé réfiercia l'assistance Aôtre ve] V19 cuiste. ,5..V. p. se rendre 
salle du bazar. ‘Foutes Les familles an nueet me ot ta fou là: 
non.seulement de la paroisse-de St- nue en aussi F1 nc nombre, et fa fou 
Victor, mais des paroisses environ- le se leva” ensuite pour chanter :0 am TEEN pou em Se 


nantes sont cordialement invitées à 


Î 
QE 


ù 


u S. 


; “Ansonia," Le 9 déc, pour { 
le 9 décembre pour Belfast, Liverpool ‘ : 


traversée du S. S. “Pittsburg”, Le 14 
bourg, Brènes; S. S. “Canada” le 1 
WAGONS-LIFS de Vancouver, 


Winnipeg, 


complets et de vous aider 


de WINNIP 
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. Des Wagons-lits touristes directs 
dEDMONTON, SASKATOON, CALGARY, MOOSE .JAW, | 
REGINA et WINNIPEG:$e ront attachés ‘aux: trains po 

les départs suivants -de. St-Jean—Onest, N. B 


SS. Melita. . FT Monteaïm L 
. Loour Liverpogl.) 
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1923, dirèct pour la traversée 
pool; E. S. “Doric?, 

11 décembre, 1923, direct pour la 
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11 décemibre, 1928). 


direct jusqu’à la passerelle du bateau 


TCALM, le 14 déce 


pour Glasgow A). 
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drews 
- Tailleur , 
FOURRURES 
. Manteaux et ‘pardessus 
‘de fourrures redoublés et 
remodelé 
‘nables. 
Nous sollicitons une vi- 
site, : Venez voir notre 
assortiment d'étoffes et 
‘dé doublures. 
_ Téléphone 2959 
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TAB AC 
CANADIEN EN, FEUILLES 


Nous venons de recevoir un 
char de tabac de première qua- 
lité que nous enverrons par la 
malle comme échantillon, aux 


amateurs de BON TABAC 
NATUREL. : | 


Prix: 3 livres pour ; une 


mande avec $1.00. . 
. Agents.demandés partout 
pour toutes nos mar- 
marchandises 


“orthem Spéciales. Lid 


P.0. Box 657. J.A. Boivin, 


Edtonton, Alta Gérant | 
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* Force et santé chezla f 


__ Je me sentais si faible et si malade que 
.…. vraiment je croyais ne jämais mé ‘réta- 
“se ‘blir Ma digestionse faisait bien mal; je 
_ne pouvais manger ‘sans être incommo-. 
-, dée;'ie souffrais surtout la nuit; j'avais 
: ‘ des maux de tête, des maux de reins. et 
..toutes.sortes de douleurs." Aÿant lu dans 
les journaux les succès des Pilules Rou- 
..ges, je décidai d'en prendre: Ellés m'ont | tème. 
tement remise en peu |heureu 


Po 


#1. *: J'avais {de terribles maux 
 - souffrais de mauvaise digestion'et de fais *, J'ét 
: ‘blesse. Après avoir pris Sans kuccès dif. : 
‘ férents remèdes, j'ai employé. les Pilules : 
- “Rouges qu'une amie, m'avait-.recomman- couchée: Lies Pil 


"0" ‘dées.et j'ai ainsi promptement augmenté! ployéés,' m'ont, t 
+ mes.forces ët ramené ma santé. Mme Au-. ma santé.comme 
“guste Déry, ÿ 
réal. ”, 
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4658, avenue Souligny, Mont- 


ères de farillé font ‘prend 
illettes les Pilules Rougés. pour "és 
Jéuï assurer une bonne. formation." "7" 
7 ‘Les femmes qui souffrent: denaladies. 
- ‘internes, “d’anémié, ‘ete. ‘trouvent | 
ulagement' dans l'emploi “dés Pilules : 
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‘Un vêtement chat 


Milan. : IL a 


’almosphère, que les. aviateurs at de bu 
teignent, il fait si froid, même en ctriquel, 
été, que’ les vêtements les plus épais croi 4 


tection: suffisante contre le"froid,, l'aviateut: 
‘: L'habit (Negrotani eét.:tissé a chiens 


fi qui sont reliés aveb tie 0 


Le gare memes mére tegerne ir da! dan pan ni 
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manufacture de.Mono accticncidester de salicylicacide de Payer, Qué 
 afin/de protéger le publié :contre ‘les ce 


le nom de Bayer en croix. 
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vous{ne voyiez le nom de “Bayer 

vous n'aveg- pas d'aspirines du tout 
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tablettes 


Le 


N'accentez qu'un parquet non décacheté de “Tablettes Pasniine tte 
Bayer” qui contient Le mode d'emploi] et fes doses établis par des 


médecins depuis 22-ans et dont des millions ont. reconnu l'efficacité 
et in sécurité contre _ L 
Rhiunes Mal de: tête : Rhurmatismes 
Mal de dents Névralgie . . Névrite, 
Mal d'oreilles Lumbago- : Douleurs Ë 
Peiites boites de “Payer” de 12 tablettes. —Aussi bottes ce 4 et de 4 
! A ! , À 


1099--chez. ns .phakmaciens, : 


Agpirine est la marque de: 


wil soit bien recornu que lé mot Aspirine signifie produit de Baye, à 
: contrefaçons, nous étaperens À 
e Bayer ‘la. marque générale de fabriqué? 
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uw les tablettes de In compagni 


TOO UT CRUE RUEUT] 
TANNERIE DE DEILNIAS 
QUARTIERS-GENERAUX DES CUIRS DE L'OUEST 
‘ TANNEUR ET MANUFACTURIER GENERAL 
FL W, Q, NORMANDIN, propriétaire 
æ - - \ no 
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Te re US Le LS LL LT LL 


. T'ART magnifiquement réalls6, sübjngnera et enthousglasrnera 
Ja pensée pins quo ne lé pourrait tonte añtro chuse, Sa pulusauce 
est véclle et lorsqu'il s'applique à des travaux. ecclésiastiques, 


: t ‘ 


devient ane grande puissance pour lé. bicn. 
L'on peut obtenir: dans: es produits suivants de non stnélos, 
AULRES, TABTAES de ÉCMMUNION, CHEAÏRES, en Marbre, Srat- 
Hola, fugalco, Lu T 3 : 4 
STATURS en Marbre, Gréronte, Pier, Rigalion. 
SPAMIONS DE CHEMIN DE CROIX (Gronpes en Helief). 
_VERIIERYS en vérre antique: ou opalin. 
ABA. VOIX, njasterent breveté Daprato, 
FONTS BAPTISMAUX, en Marbre et Rigalico. , 
ORECHES DE NOEL: ee 
Catälogue, photographics on desstrl 
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| Institut Pontifical 1 d'Art Chrétien. 
986 Rue St-Denis.  ‘* ‘. … Mont PQ | 


CHICAGO — NEW YORK — PIÉTRASANTA, FFAHE. © : 


4 


C] ‘soumis eur demende, É 


À 


RE DAPRATO Linitée | 


4 


FE 


EE 
ER 
sa 


ALES 


d 


Cet Le LL ee à 


12 


a a 


pus 


à 


\ Î 


auvaise digestion 
année. Le peu d'a 
gaient tres mal 


J'ai. souffert de. m 
pendantrau delà d’une 
‘Jliments que. je prenais pas 
et PPétaient ensuite des gonflements, des 
maux de tête, puis je me-sentais très at- 
faissée. ‘ ‘Une: voisine me -persuada d de 
. sayer les Pilulés Rougés.. J'en ai pris plu- 
_ siéurs boîtes. qui, m'ont tonifié tout le sys 
Depuis-je me porte bien et me Fes 
ME sé. Bien des remèdes que J aval 
ulii, 47, Wald, ‘employés auparavant ne. m'avaient rien 
un A "fait “Mme. Wilfrid-Leclair, 167, rue Si 
: Ferdinand, Montréal”. 
Je": 5," -S EC car 


5 2 


0 4 
es 
ue 


de. ‘tête, - ne, MO , 
ais bien faible et avais continuel e: 
_:ment.une douleur:de’dos. Le matin je me 
sentais aceablée et:j aurais “voulu res e 
| Les Pilules Rouges, que Ja! em- 


onifiéé: el ont | ramené 

na 8 À Rs toit ‘ ml 114 
«ma Santé:60 &elle l'était dans ls e 

«ma, SANÇE mMImG.E à" 1e ans : 


“leurs jours, Mme’ 


ter, Biddeford Maine. 
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“Hector. Tardif, 
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Compagnie Chimique 
donnent:des consultar 
‘femmes qui 


à. 


Éies sur écrivent. 
Sont en. vente chez 
“dé rerièdes. Prix, 50 


marchands 
sous:l4 boîte Si 
“trouver. dans Ma localité, n0 
…vérronr sur récéption du, prixe, 


ANIIRE...274, :5t-Denis 


ait les 


ourir aux PI 
jui en- 
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ladies les plus 
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r'k. , " RTE ,. 
je de croyais du moins. Mais dé- 

" oute, Le clair vox ant” viéil- 
M Devant pressenti l'orage : et Dien 
He it chover HOR épreute-de cor 
cle au sacerdoec nine Fai- 
! ie lutié, àUNE 480 
spril, OÙ, ignorante et peu- 
alfus phis,pottvoir, 
auprès de mon 
: Prier il faut, 


# 


sus d 


jerstttt 
opit 
piorventi en € 
Hi que par la prière : 
perttout prier? 
Si “shitessphit” 


2 
el sa, prenuéte 
terminee, Fran- 


mé de théologie, 6rRITERS PER 
. jo dut renoncer à POUFSUINTE sCs 
D sand séminaire de la- 


R » fil S . a | 
dur, voisinage d& FOCÉAN, a- 
vonte! 


de ses HiboulCes ct ses: tempêtes, 
Mann ses horis, eaustit CZ 
MR us inquiétant d'ivritabilité 

e, Le destour”"Diriart 
la montagnes Fair, des’ 
nacvord passé entre lE- 
Pavonne et l'Evéche ex. 
Le on nloin oussif MONtAGROUX, 
4 à lon enfant d'aller] termi 
formation théolagique sous 
{ plus favorable à Son.tra- 


“#0 


qi un cé 
ge d'isont 
conseil 
quiges, 

ché de 


per sil 
un eh 
wi, 
Vous CHens On D 7 
à à la voile mt 
épascomishnrnt, 
Gand Frasecis terovint après. 
we annee, je lus étrangement, sur: 
ae de voir qu'i ne portait plus 
tunsuree norte e 
Cols n'a pas d'Hnportanec; mé 
dede c'est une loi,puremént ecclé- 
jastigue, tr ‘ 
de Ainsistui 
re ipdipes VINFEN 
spues soupçons: FE 
veau, Hésitait, à . 
on parle beaucoup, en vés années 
oublées, d'un mouvement qui s6 
desionit dans le june corps cnsei-. 
eunt des grands séminaires, en fu- 
ver des doetrines moderhistes in: 
pertes d'Mlemagne, . Chaque dio- 
ee eut ses innovateurs, , Puis vint 
a réacion violente: êt chaque sé- 
minaire cout ses victimes, ‘On fh 
guet bruit, à éctte époque, Ataur 
dela dissctce d’un jeinenrofesscour 
du Grond Séniinaire de X.. l'abbé 
. Dormesson. ‘ FT 
_ccpretre, dont Frauçois avait àr- 
boré la photographie sur .sa table 
detrmauil.- Je revois ce profit mai 
ge pincé du lorgnon:@or, ces che- 
veux en brosse, ce large.col romain 
détaieneux du ralat/irop: provin- 
cale avait pris sur mon enfant un 
range empire, Pendant les vacan- 
us cotit du maître à Pévève un é- 
. chnge icinterrompu de lettres, "AL 
Durmesson me la dit{? {el était le 
jugement françois, 


de cu tt . 
loau.énogue de, 
pedertisine, ne de 
jEnes chaque 


point, mais . d'au- 
L confirmer bien- 
ancois, de nou- 


H 


sans appel de: EF 
en héologie, en histoire, .en littéra- 
ture, voire en politique. ’. 

Ce prestige qui se: dessinail, aux 
veus de mon fils, alors que le jeu- 
ne ab n'était point éncore s0n: 
potesour, 'accrul singulièrement 
après, cette aunéc de théologie pas- 
se à Fécole dun “Maître.” Mathoi- 
rusement l'éclat de ces lecons te- 
mit déjà moins au talent de Phoin- 
me qui ls professait qu'à une Co- 
rie turbulente d'intellectuels" dont 
celui était lidoles , Ces adora- 
trs compromettants exagéraient 
ls moindres hardiesses: du brillant 
docteur, et par leurs enthousiasmes 
mêmes Le poussaient peu'à peu vers, 
labime, tandis qu’ils pensaient Pé- 
lever sur le pavois. Les premières 
aimoncstations doctrinales venues 
de l'Evéché irritérént ces chatouil- 
lux partisans, Il + eut! des mur- 
Hures contre les censeurs. vieux-jcu. 
«t les “pontifes de l'ignorance.” 
Bientôt fout 1e séminaire se trouva 
rangé en dour canips, égalément ou- 


fénciers ct violents: les Szelanti® | 


ou les “roquets de, l’orthodaxie’”, 
connx disaient les amis de M. Dor- 
messon, esprits étroits et chairins 
qui vevaiont sé dresser partout l’hv- 
dre du Hibéralisme; — ct les “tele 


ketnels" où partisans plns.ot: moins. 


? 
avérés de théories nouvelles”. . 

Je n'étonne ‘de trouver aujour-. 
d'huj ces termes sous ma. plume 
Mais en ces heures: d'angoisse Tai 
tant consulté mes directeurs Sur ces, 
problèmes si nouveaux pour 1mai, 
qu'il n'en est resté des bribes: de: 
vocabulaire d’une saveur.toute ec- 
clésinstique, RE 

Ccrtes, au miliéu de .cés.gsear- 
mouches théologiques, je re i’atten- 
dais pas à voir François se ranger 
du côté des “intellectuels, : Dans'le 
coin du pays basque où il'avait 
grandi, les prêtres -prafessaient la, 
doctrine traditionnelle, et nous tous, 
fs et petit-fils de Basques: fraîche- 
ment revenus de ‘x-rigidité jansé- 
niste, nous avions bien. une tendarni- 
ce instinctive à ressétrer plutôt qu'à 
éhirgir Les interprétations dui-dogme 
ou ls prescriptions. de 14. morale. 

D'où pouvait bien venir à. Fran- 
is cette subite: poussée esprit 
turbulent sur les questions de foi? 
Ab! la fatale”anitié de Pabbé Dor- 
Messon avait-ellé rencontré dans Île 
fond de cette âme de-petit Améri: 
ain quelque germe obscur -qu’y'au- 
Yaient posé ses ancêtres, nés: chré- 
liens et devenus, là-bas, loin de 
l'ombre de ‘leur clocher. basque, 
duelque pen frondèurs, en matière 
de religion? Que-Jean Etchandy au- 
rait eu la partie belle et que. facite 
tût été sa tâche, si, admis dans mon 
lover, il eût voulu éteindre:dans le 
£otur de mon enfant. Hétoile. de la 
Vocation! LU ef Re 
NAT Séminaire de X....66s dissenti- 

S en étaient à lx-période aigue, 
and éclata, comme un 'eôup: de 
foudre, la veille même na 
one juillet, le décrèt- du, Saint- 

ice. “Lamentabili”, C'était: la 


Condamnation formelle de plusieurs |. 


tiéses attribuées à l'abhé : Dormes: 
on sur l'interprétation dles Livres. 


Saints, ] OC : : 

SNS," Je -Messiantéme, ÿs _ 

ments, ssiant Fo les AACPE 
D'une part, ce fut le- triomphe, 


Peut-être trop indiscret. * De Fautre, 


_ Récit d’une 


RE LHANDE 
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PT 


lectte. correspondance avec Pabliè 
Dormesson cesse dès aujonrd'hui.: 
—Vabbè Dormesson n'est pas 'uu 
CXCONIMIUINNEC, HE L'ramçeois, 
. Etil ajouta avec un sourire: 
qui faisait mal sur les fèvres: 
I est vrai que, par le temps 
qui court, on ne peut plus savoir. 
— FE suffit dis-je, que cette evr- 
respondance  seandalise nos amis 
pour que je le ta défende, . 
-— Voilhl Voilt les grands mots 
que j'attendais: “svandaliser nos. n- 
is”. ht manan, c'est le scanda- 
le des faibles, où plutot des igno- 
prantsi La-mière offusque. toujours 


get 


1 i ”. 


amor 


ES 


ce par. — 
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ne Len om À ennemie etes en mere ne mue _— 


a raser annee Lo 


: dore , : nn. 
de, révolte, aussitôt -réprimées par 
lPexpukfon. des ‘meneurs, La plu- 


part.cos % 


intellectuels” inilèrent la 
conduite de leur Maitre qui se sou 
mit. Mais les Ordinations se res 
sentirent de Ja juste suspicion qui 
atléigauit Les ais du jeune profes 
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' 


les oiseaux de nnit, on 
— Estce que tu lraites des hon- 

mes Lels .que-Labbé Iribarne, Fabbè 

Bordes, les maitres dont iu tiens 

Jout ce que ln sais? , 

"—— Oh! permets, maman! Ces 


ps 


d'etilne revenait en pleine crise 


soeur, , Douze. élèves, el des plus 
brillants, furent retardés aux Ordres 
mineurs, François Glaif au hoim- 


prêtres n'ont initié sans doute, de 
{ loin, nux ruddiments: et je léur en ai 
bre, ide Fa reconnaissance —- pas Assez, 
CNE ue cependant, pour ne. point constater 
Dès’ la première entrevue avec lehez eux des lacunes, Ce-mest pas 
mon tils, je vis que ie coup avait at-"de lour faute.‘ [s ont été gorgés 
teint au plus vif de’son Ctre: à l'or-[de scolastique, Au temps où ils é 


Quel HF étail Ie favori du Maiire ludiaient, la théologie positive était 
vonñdamné: ne devailif pas le dé inexistante, 


OA É 5 . | On ne preuve pourtant 
tendre? Ses, sourdes récrhminalions pas par Aristote l'authenticité. du 
me rappelèrent fés eritiques aigres quatrième évansgile ou la distinction 
qu'il'avail lormultes, quelques qua- originaire dir Baplème ct de la Con- 
ire ans plus ‘tôt, contre 1e colëège fipmation! Ces wensdà vient les 
faits. A l'histoire Îs opposent des 
svilogismes! Oiseaux. de noil! 

-4 Ji si tes faits prétendus $ont 
en apposition avec la Foi? De tes 
documents où de la parole de Dieu 
lequel, pour toi, Pemportera? 


d'age, - Mais cette fois elles altei- 
gnaioni PEvèché, des vicaires gèné- 
raux; elles montaient jusqu'à Fen- 
fourage du Pape, au Cardinal sesré- 
faite (Etat, uux Congrégations ro- 
HIAÎNUSS à | — — Entre in science ol lt foi he 
J'étais constemmée Trop ignorante {peut v avoir conflits leurs ferrains 
de ces choses pour suivre mon en- {sont différents ct neltement limités: 
fant dans une discussion en rêg'e, [l'une a les phénomènes, Fautre a les 
je gPen tenais aux lécons rigides | dogmes; la foi w'acrion à voir-dtans 
de Mon vieux curé, Mais comme ces ttes premiers: lu scieuce rien à voir 
féponses brèves, aux allures d'apo- [dans les seconds, I vu cloison é- 
phiegmes, avaient le don de eris-[tanche, | 
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À Y cut quelques timides tentatives | 


per mon.petit docteur, je jugedi pro 
dent de me taire désormais: 
ment il ne.restait que ln prière. 

. Ge fut au cours de ces vacances 
— le 7, septembre 19077 coinment, 
lPoublicraisio? — que fut promul 
guée, ta: fameuse Eneyelique “Pas- 


cent. Je savais qu'elle irriterait neur, 


Vrai- pour 


| 


- Pas assez, mon pauvre enfant, 
empècher : que ‘ectte triste 
science ne vienne troubler ta foil 

-—— Jaime mieux -2 dit le jeune 
homine, uprès un silence --. être 
treublé dans mu foi taul que ie nv. 
ai pas.enchainé ma vie cl &on hon- 
Après {ne serait plus temps, 


mon fils: je voulus la Hrei mais au Let c'est ecia qui serait lhocrible: de- 
bout dè quelques paragraphes, il voir rester rivé à des choses qui ne 
Sont plus; enScigner çe que l'on suit 


ne fallut renoncer à celte Téclure: 
je-n'v comprenais rien! Seul, l'ex- 
posé de Fengieélique n'apparaissait 
hélas!" trop metarant: combattre 
res “ennemis de Ia Croix de Notre- 
Suigneur, si étrangement icerus en 
chs temps nouveaux, barmi les chré- 
hens laïques et dans l'assemblée inê- 


‘me des prêtres, et qui, ‘sous conteur 
decservir Plglise, fravaillent à l'af- 


faihlie et tentent de renverser lv 
Christ de son trône voval,?  ,: 

Quoi! mn petit prêtre passant 
aux rangs de ces ennemis de Notre- 
Seigneur! L'enfant pieux et honbré 
de PAppel divin, devenant soudain 
lun de ces nouvoaux fils qni atiris- 
tent leur Mère FEglise el qu'elle re- 


iette de sa famille! Etailce possi- 


ble? 
Je'résolus dintervéni 
mon fils par: Pautorité. 


nir auprès de 
Cette fois 


ie ne:craignais pius.d'excreer une: 


svession fimprudente sur: nie voca- 
Bon combattue: s'agissait avant 
faut de sauver la foi de mon enfant. 
déviter surtout un éclat et'un scan 
dale. D 

_— 'AGISSEZ VOUS-MÔÈME, MC dit 
l'abbé Eribarne, ‘Moi, je ne saurais 
être entendu sur un terrain où 1e 
suis “condamné ‘d'avance: aux Yeux 
de cetté jeunesse nous sommes des 
ignarants ct des routinicrs. Toute 
Panitié que veut hien me garder vo- 
tre fils ne sagrait cnntre-bilancer 
Ja mésestime:où il doit me tenir du 
point de vue intellectuel. - Nous 
n'avons pas la “mélhode”: on nous 
sourit avec condescondance, mais 
on ne nous entend pas. Vous, voire 
qualité. de feñime vous permet d’'es- 
quivér Je.terrain théologique, et vo- 
tré qualité de mère. vous autorise à 
parler à la fois de tendresse eE dan 
torité, Or, on à heau ge se dire ac- 
cessible qu'aux documents histort- 
anes,.on n’en.çubif pas moins la loi 


sédvent.la raison Traisonneuse aix 
mouvements, de notre cocur. 
Depuis ‘la publication dt l'ency- 
clique, Péchange de. lettres était de- 
venu plus régulier entre Pabbé Nor- 
messon et mon fils. Pour lire tes 
longues communieations du direc- 
teur moderniste, François se rêfu- 
giait toujonrs dans son haul'pigeon- 
nier. Quand L 
l'heure: du diner, il-apportail un 
front. soucieux, des paroles bréves 
et. distraitos, Ce ue 
Jt profitai d'urie de ces correspon- 
dances:-pour. causer un jour, avef 
mon enfant,” Une'lettre assez valu- 
niineuse, à en juger par la surechat: 
ge, était arrivée tandis que François 
travaillait dans.sa retraile favorite. 
Je montai la lui porter moi-meme, 
Au bruit de mes pas dans Pescalier 
le jeune solitaire, sai} 
doute-reconnue, sé leva (entendis 
Jé bruit du fauteuil) et verroui 
porteï ‘ Orne voulait pas, Canser 
Fort bien: Gotte”-petite résistance 
ne m'affermissait que (mieux “dans 
mon ‘dessein: . cou 
2 ‘François, dis-je d'un ton qui 
n'admettait” bas 
moi: tu vas, m'ouvr 
“Une seconde d 
porte.s’ouvrit. - Mon agneau 
‘ —Hon Dicut dit-il. 
soin de:$e :gendariner: pot 
ouvrir, “Jétravaille, voilà tou, 
‘ Il montrai 
chures étalécs "sur 
qui barrait: tout -lPappar 
à la.fenètre ouyerle sur 
gnes bleues. :: 
FT 
écriture? 
Ah: 


, 


C] 


H 


biaisa: 


inc des ‘ordina-! : 


3 


Ha la 


fa duperie, "c’est 
ir tout de suite. | 
“hésitation et la 


Pas mest-be- 
“pour se faire 


t'des  revüés, des bro- 
Ja grande :table 
arfement, face 
Jes monta- 


| 


ee, 
E N 


générale de: Phumanité qui souinot. 


être le mensonge.ct s'y conformer, 
sous peine de vivre en h\pocrite., 
Je venais de rveeucilie Paveu." 


£ Iptus! 


es cms anne mt imminent eme 2 


MERE D'UNE 
ROMEREUSE FAMLE 


Recomminde aux autres mères 
le Composé Vépal de 
\ + 
Lydia E Pinkham. 


- Hemford, NE "lire de quatre 
enfants, après. Ta huiseutee de mon 
dernier enfant,.fPétas si Tuikle que 
de ne pourais‘pus travailion Une 
amie me consoilla dé procure le Come: 
posé Végétai de.Lédin 1 Pinkham, 
Dopuis, je suis nlus forte et n'ut plus 
de douleurs duns le.dos, Je dis À mes 
anties qui souffrent do Taiilasse fée 
minine, de prendre le lariposé Vé- 
gta de Lydin Æ. Pkhium, eur je 
crois que c'est le meilicur remède snr 
le marché. Vous pouvez publier ma 
lettre. "—Madamo Goorre ], Crousc; 
Hemford NE... 

Mon preiér enfant. 
Gien Allen, Alabama#je Com: 
posé Végêtal de Lydia E, Pinkham a 
l'ait un grand biei Pour mes douleurs 
au bas ventre,.dont je aoufrrnis de- 
puis près de, quatre ans, après ?a 
naissance de mon prenier onfant. 

Une voisine ma réconniudn le Com- 
posé Vésétal," après ‘avoir pris. des 
remèdes 19 immédoeins sans elYet. Je 
n'ai plus de doulours et je suis plus 
Forte, Je Hé recommundle et vous père 


à 
An 


mets de publier mu latire-témoienn 
ge.” — ilme À 
Alahame.- 
Fenvnes qui 
Lydia L. Pinéham Medicine Co., Co- 
bourg, Ont., pont Avoir un exemplai- 
re gratis di Mañucl Confidentiol de 
Lydia L. Pinkhäm.sur los “Maladies 
Partieulières de la Femme." 


da Lye, Glen Afloi, 


EE RAQEE LEE CONTENTER EE A EL OUAIS URLS; 
De enemeges 


à — Viens, viens prier aver moi 


--Nont : o hs 
La Vierge, de léglise de Jau- 
+ # : OU 
véguizar, Ù 
--Non! = # 
ee la ua Solitude, d'An- 


Vicrgc’d 
gets re 
—Kont, 

- Franeoist . 
—A quoi bon? dit le jeune homme 
en se redressant, : Maintenant, oui, 
je viens d'en être sûr! de ne crois 
Je'ne erois phil Je ue 


: 


Vatilendais. EE cependant, à lé ne lorois plus! Je dois, jeter In soutanc! 


cevoir, j'éprouvai un ‘choc violeñt, 
C'était la première fois qu'il m'était 
formulé, “Aux heures ménes où je 
Pavais Ju le plus clairement dans, 
le regard de mon Fils, il mi'éfait resté 
au mois un espoir: l’espoi de-nr'ê- 
te trompée. Désormais, plus de 
doule, Francois 'songeait à revenir 
on arribre, Et, si prés. de se réali- 
ser, mes rêves allaient toribér! 
Gonune il nous.arrive quastd nous, 
somines sous le /cnup d'une nouvel 
le qui'abal soudainement cn Hous 
tout-un vol d'illusions chères, je 
voulais wie faire redire una déela! 
ration, La fureur de maspremiére 
énergie étdil tombée, etf ve n'était 
ulus l'accent de Paulorité qui par- 
fait on moi: J'implorai presque: 
= François! {u hésiles? Tu son 
ges à quitter? | ‘ 
_ Oui, jv songe et je ne puis me 
décider. ; 
— Ho vx a done quelque chose? 
quelque chose qui t'arrête? 
Jai pour. Oh! non pas du qu'en 
dirashon!t Pant pis! Gn penscra 6e 
qu'on voudra! Mais j'ai peur de me 
tromper malgré tout. Quand je tra- 
aille les. origines chrétiennes, ]C 
crois voir bien clairement que l'E- 
glise n'est pas’ Pocuvre hr Christ, 
Le mot de Loisy est ‘indéniable: 
éLe Christ annoneail la fin du mon- 
de, ot é’est l'Eglise qui est venue.” 
l'Eglise: ses sacreménts, s0n sacor- 
doce, Et pourtant au fond de mon 
âmé.je sens sourdre toujours Phui- 
le de la lunpe qui alimente.la foi 
que tu n'as donnée, Quand ceile 
lampe aura baissé'h mourir, ce $e 
‘x Lheure.…..Mais sera-til encore 
temps? L'année: prochaine c'est Le 
sougdinconnt: Le voeu de chasteté, 
le “célibat . qui engage nu ,moins 
d'honneur devant. les hommes, s’il 
est un vain mot devant Dieu qui.ne 
Pa jamais demandé. Alcrs quoi? 
Prendre-des devanis? Choisir la so- 
lution li plus prudente? Men ofler 
dès maintenant? Mais si c'est vous 
qui avez raison, malgré;tont? Vous 


Îles simples érovants? SE y a dan 


il en descendaits # 


qui uvavait sans ;: 


-jence 


tira 


notre réseau: d'arguments :quélqne 
maille rompüue par où la vérité »6- 
chappe? Je ne me cousolerais pis 
ma. foi, retrouvée, d'avoir, dans une 
heure de découragemeñt, brisé mon. 
idéal si pur si beau! et ni 
a Ta voisi tu vois bient m'éerixi- 
je avec force, Tu crois encore! En 
enténds. toujours’ Pappel! 
Franéois remua déucemen 
ter ; j 
"—- Jeine 
Ses 


t Ja (à. 
-1 
sais plus, on 
‘yeux: -s'étaient “violemment 
remplis de larmes. Pour se donner 
une.contenance, il déchira nerveu- 
sement l'enveloppe que, j'avais pa- 
sée ‘à l'angle de son bureau ct'sè 
mit à parcourir la lettre, 
Soudain je,vis ses traits se'con- 


un coùp-de Merry del Vail . 
 — Qu'as-tu, done? lui demandaï- 
ie, surprise de cèt accès de fureur... 
—(e.que | 
rêvoaue. M, Dormesson! l'envoie eñ 
disgrâce hors du séminaire! hors dû 
diocèse! Ils 6nt peur de lui 
aus cest”-un indépendant!” 
qu'il vaaux soureës, Juil pat 
sait nous'.passionner, pont.‘ 
icel ‘C'est unc-indignitér. 
Voyons, 
Maïs ‘on n'écartera pds, la lurni- 
ère! ‘insistait(le jeune homme: 
aspérés. I faudra .que ‘Merry .dél 


a; sci. 


4 


PAngletérre. ‘I:va y rejoindre-letP, 
Tyrell. 
tendent. - 
i De 


ritét its nr Lo 
- —#François!-suppliäi-ie. : 
pas de vérité hors de l'Eglise, 


PEglise!" Tu: 


«Tu. dois”! À 
\don. prier .enfin!'cet. ta 


endra! : Lebon-Di 

il ce coun.pour 

relancer? : 
—Oh! moi 


foi-te 


, maintenant, 


| 


tracter.. I pâlits puis ‘une subite 
rougoir lui monta at visages. À 
2 C'est odieux!-s'écria-tils Cest 


"ait mais-régardet his! 
* Une soi-disant mesure de l'Evèché 


parce 
parce |: 
ce qu'il? 


AP ERET DA ge 4 
Francois, calme-tôil 


Var cèdé! M.-Dormesson part'pour 


faut que ces hommes s’en- | 
Tu verras. ce iqui Qn:s0r- 
la Tunmière énfint dé lavé 


Hin'y.a. 
contre 
dois Je reconhaître! 
$ fhomilier, demandér. par- 
revi- [4 tout âge: les garçcüns son 


te-ressaisir, pour te 


BE 


, ne uv : 

Celte crise violhte de la foi, que 
rien avait failfressentie, ful pour 
nous deux. Pépredve lt pius  dou- 
loureuse ei la phisimenacanté J'en 
artrivai à désosperer. Un tompérn. 
ent aussi fougueuxs. mie disais-je, 
nc retrouvera plug l'équilibre qu'il 
faut; un cépril'ausst ionvuenté he 
parviendra pas &Focouvrer la séré-; 
aié qui est indispensable au dis-! 
tributeur otficiel” 
dela paix, Hva, 
trop d'inguiétude. 


dans cetteinature, 
atavique, frop'de 


vie nmérieaine,. trop de: pampa ci: 


de traversées, ‘AG prètre de nos 


eampagnes il faglf des. antécédents 


plus tranquilles une, lignée. d'an- 
cètres-paysans ttécuntronfonté pla- 
cidenfent fours, sabots dans les mot- 
tes de, fa-même térre-nu Iong de- 
plusicürs siéeles. Par son pére, fils 
de Iaboureur, Francois pouvait éfro 
prètres pas moi, fille le noblesse et 
américaines it ne le pauvail, sans 
hourt et sans combat. "Au deriier 
de ces. assauts en cdépit de tant de 
victoires, nous combons: lui, 
dans son dessein étrimei dans mon 
rève, Nous nous sgihntes Lrbmpés, 
Le désenchantemeltéest dur. Mais 
il laut revenir cn hfrière et se con- 
daraner à la vie basse après cet es- 
‘s0or coupé, au terre à terre après 
avoir.enirevu Je cielf. . 
Pourtant Pabbé Etibarne me'sou- 
tenait le regard 'togiéurs levé: 
—Rien n'est perdu encor, Pri- 
ons!- prions beaucoup.  Rappelez- 
vous cette promessé.de notre Evan- 
gilles "Tout ce que vous demanderez 
à mon Père en mon:nom je vous 
laccorderai afin quil soit elorifié 
eù moi” Or cuei, Madame, cest 
poux sa gloire que nous le Lui de- 
mandons. : 


MA 


(à suivre) 


‘ 


propre à tous les 
usages :.: 


77 # 


Le vinaigre 


* Réparations de montres 
Montres de poche netioyécs: J 81,50 
Montres bracelets fettoyées, …,$2.00 
Vitre et aiguilles, chacune, .., 25e 
Grand ressort :....,41,,...#%150 
— Tout travail eSt garanti, ‘Ap- 
portez votre montre ot failes-ln ré- 
gulariser et'inspecier., ‘Ca ne vous 
cotitera rien, te, 


_C: À; McDONALD 
: +. Hoïloger Vétérari . 
"28 rue de la Rivière-oûest, 
1. «+ Princc-Albert 7 


ou 
k 


. Désirez-vous donner EX 
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“udes.tel que demandé par la 


: S8ZEV 
vidence, : : 


attention «toute particulière 
és classes, on.enscigne la musique 
le: des 


de tous genres. 


Les ‘jeunes fi 


tion,entière facilité 
rer -aux différents 


eu ne ‘permet-,|.usqu'’à leur treizième année. : 

‘Pour plis amples renseignements, 
évérende Mère Supé-| : ee S à' 
' : !..… …. 1] Catalogue envoyé sur demende æ 


s'adresser à KR 


rieure, _ 


27 V onner à'vos enfants 
June éducation soighée,run cours d'é- 
ro- 
vince ‘de la'Saskatchéwan? : Adres- 
ous aux religieuses de la Pro- 


L 


. LE PATRIOTE DE L'OUEST, Mereredi le 31 octobre, 1923 


. Dieu créa d’abord l'homme, 
puis, il fit la femme-—et, pour 


| dédommager l’homme, il créa 
le tabac Old Chum. : 


$ 


EN 


En 


noue d'Hochelaga 


FONDEE EN 18741 


Capital versé ci réserve 88,000,000.00 
Actif l'otal . 71,000000,09 | 


+ 


Comes conrants— Éscomple ct 
crédit. 
Enenissemeuts— Comptes d'épargne 

— Mandats du voyage 
Coffrets de sûreté, 

NOTRE PERSONNEL 

ORDRES. 


ES" 


LA VOS 


M. 3 MeCLOSKEY, 
Gérant à Prinee-Albert. 


Pensionnat de la Présentation 
de Marie 
DUCK LAKE, SA$K, 


ee 


[Y ' 
Ê 
souffins. éerhez à The 


F° Prince-Albert 


de La lumière ol {sen 


i 


n 
AMC A AR M A 2 NE OA 


—. 


2eme 


. Cette institution occupe un site 
agréabte et des ptus suubres Elle 
réunit toutes [és conditions néces- 
Saires au développement nhysique, 
intellectuél et maranl dos élèves. 

Le système d'enseignement est 
parfaitement bilingue. Les Hautés 
études, faisant suite au 8éme Graie, 
ont pour but spécial In formation 
des jeunes filles pour In carrière 
d'instilutrice dans cette drovincee. 
“ Pour conditions s'adresser à la 
Pvde, Sr. Directrice. 


4 
Er  minntas cdadt n L 


Ê 3 en 
Produits | 
_Wafkins 
à vendre chez! 
J. VALD 
_424—8eme Rue Est 
Sask- 


RAR, 


+ 


4 


Sask. 


Le nouveau couvent construit en 
brique solide, au. villaué, sur les 
bords. de la rivière, à l'ombre des 
grands bois, avec tontes les amélio- 


0 


rations modernes, lumière électri- 
que. eau chaude et eau froide, bains, 


cabinéts de toilette à tous Les éta- 


lges, promet aux élèves le bien-être 


| 


et le progrès, 

L’instruction donnée par des Reli- 
giceuses diplômées est toute snné- 
rieure. :On y enseigne tout ce qui 
est nécessaire pour parfaire lPéduca- 
tion de la jeunesse: religion, scien- 


lces ct arts, 


em 


. 
ar: 


‘Outre lé françals qui reçoit. une | 
dans. 


+ 


sin:et les travaux à l'aiguille 


! les. désireuses de se 
“livrer: à la carrière :dé l'enseigne 
ment trouveront dañs:cette institu- 
potir'$e prépa- 
plônies - requis 
à cet effet; elles sont'donc admises 
tacceptés 


+ 


. Nous acecptons 165 filles À tout 
âge ct cs yarçons jusqu’à leur 
treizième année. 

Pour les conditions, 


“qui sont des 


»“ 


lus acceptables, s'adresser à: 
Révérende Mère Supéridurt, 

- Couvent, ‘ 

ST. LOUIS 


COLIEGE D'EDM 
| dirigé par les 


Pères Jésuites 
et agrégé à l’Université Laval 


COURS CLASSIQUE bilingue, à ba- 
se française, conduisant aux de- 
grés. de bachelier et donnant ac- 
cès à toutes les .carriérus, sacerdo-" 
ce,#droit, médecine, etc, 

COURS COMMERCIAL en anglais, 
tenue des livres, clavigraphie, sté- 
nographie, ete, Collation de di- 
plômes d'affaires. _- 

DOUBLE COURS PREPARATOIRE, 
français et anglais, préparant aux 
cours Classique et Commercial, 


4 


- - -  SASK. 


GE D'EDMONTON 


‘ 


‘Adresse: Rév. Père RECTEUR 
 . Collège des Jésuites, 


Edmonton sn { Alte. 


RE  cremreges crmarenremiqee entre nent rt 


(SE 


POUR OBLIGATIORS FRANÇAISES 
où ‘autrés obligations europé- 
ennes,: encaissement de ‘cou- 
pons, dépôts, etc.. . 
‘S'ADRESSER A: 


JL A. Hébert & Cie, Ltée 
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ns a éen es mere rh 


Professpurs et Amateurs 
de Musique 


ce 
À 


., La meilleure place pour acheter: 


la: Musique Française c'est chez: 


“RAOUL VENNAT 


lead rue 8e, Hents, Montréot 
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PPLIO NICE TER ELLE LUE LLLCETET PT EEE SN ENENS LE BONE er TESTS EU 


Musique .Classique, Moderne, Popu- 
lire ‘et Religieuse ainsi que toutc 


mn bee de de eee nee te ane on ha ban eee ta 24 do aude me Dos ce SR ARS OR ne an 9e ne dm 
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ar: amet 


: Etes-vous satisfaits ? 


Fe 


RETRO QAU 
> 


st] 
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; 
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Votre fournisseur actuel vous fait-il profiter de son 
expérience en cherchant à vous faire.économiser Par 
des suggestions ou des changements, il pourrait souvent 
vous faire épargner 50 pe. Si vous n'êtes pas satisfaits 
de votre fournisseur actuel, soumettez donc vos problè- 
mes au gérant de la North Star Lumber Co. Ltd., dans 
votre ville, Il vous féra ménager votre argent. 


The North Star Lumber Co. Ltd. 


JOHN A. FARMER, Gérant, 


DEL TTL OEM TELL LEE ETNEETTOET ELLES 


ITTENE CPU NP PR ITS TEMET UE FPT ER SEPT 


pire SO LISE IEATINT EAN 


SRI 


LUTTE] Qui AN 


A VOTRE SERVICE 
L | ! 
Nous faisons une spécialité de fournir des 
ARTICLES. RELIGIEUX 


pour la vente durant les 


RETRAITES 


Desmarais & Robitaille, Limitée 
| ORNEMENTS D'EGLISE Fo 
31 ct 33, RUE NOTRE - DAME 
Montréal, Canada 


OUEST, 


seen CE 


pere annees 


ICTQTL 


Home Grain Company Ltd. 
: MARCHANDS DE GRAINS 


Éxpédiez-nous votre grain et laissez-nous vous prouver 
que notre service vous assure eniière satisfaction. Ecri- 
vez-nous pour prix et autres renseignements. 


A. E. DIONNE, 


, 4 : 
Gérant du département français 


Ü 


à 


Téléphone À 6363 
ÉDIFICE GRAIN EXCHANGE, +: -  WINNIVEG, MAN. 


909, 


PR es 


l 


ment canadienne.française 
PLUS DE VINGT ANS D'EXISTENCE 
Quinze millions d’assurancé en force 
Les profits réalisés en 1922 atteignent 7.27 p. c. 
BUREAU CHEF — MONTREAL, QUE. 


Voici la saison où chaque lermier doit établis son bûdget, 
lt connait maintenant le total de sa récolte, et les collecteurs 86 
chargent de Lui rappeler Lo tolnl da ses dettes, ' 


Bien souvent l'on s'aperçoit que mulgré la récolte en géné- 
“al très favorable, ny aura pas asser d'argent pour payer + 
tout. on cherche parmi la mente des créanciers, lesquei. 
pourra Je plus facilement Yuiro Atlendre et bien souvent -aplés 
avoir payé les Hauques où Les Compagnies 08 laisse tomber son 
assuranes parce qui ne resle plus d'argent pour ln payer, 

Cest uhe trés grave crreur, Parmi vos créanciers, il en est 
de deux sortes, Los créanciers ordinaires qui ont vendu des 
‘marchandises à gros profits, por faire de l'argent et que par 
“conséquent doivent ncerpter les risques de leur cofmnerce; et les 
créanciers privilégiés qui sont vos fenniués’ ct vus enfants, . 

Ceux-la n'ont que vous el ils ont sur voire vié une créance 
- autrement plus sacrée que celles de vos créanciers ordinaires, 
Allez-vous leur faire perdre le bénéfice de cetté créance? Vous 
ne devez pas faire, La première dette à payer, d'est volre’as- 
suranec, Si vous amoutrez, les Banques ou leg Compagnies se 
mogueront bien-de br veuve et des orphelins. C'est-pourquoi, 
vous devez sauver voire assurance, qui seule s’occupera de la 
fiuifle on. cus de’malheur. a 

_ La première charge de blé chague année devrait 
due pour assurer la protection de la famille, . | 
 Cesn'est, somme toute, qi’un mois ou deux dé salaire, mis 

‘de côté pour ceux qui nous sont chers et pour uousuêmes. 


Que chaque fermier se mette seulement deux mois de salaire 
par année eh assurance; el quelles qué soient Les infortunes.de la. 
vie, il aura au moins Ja. consolation d'avoir protégé sa famille 
et la certitude de s'être fait des rentes pour ses vienx jours. ‘ 

Tout, ce qu'il faut, c’est Ia volonté absolue, de faire! passer 
le souci de’sa famille avant tout'le reste, et la conviction que 
‘chaque bonne a droif à son salaire, Les’ ouvriers. èt éngagés 
sur les fermes ont'le leur; pourquoi le fermier ,n’aurait-il Das 
le sien” Donc gardez vos assurances; payez-les,'et si vous n'êtes, 
pas encôre assuré, ne tardez pas ‘à écriré à noire gérant provin- 
cial. ‘ ! Te 


ètre ven-' 


RAYMOND DENIS 
. BUREAU, PROVINCIAL | le. VONDA, SABE- 


a nc 4 2 et en et pre 0 6 rm 005 EP 


— 


| ‘ L . ‘5, | x. ne , LOT Ve D nu | 
Réparation des tracteurs 
à prix réduits 
° ° 4 ot nu it . | . e 
Cylinäres repercés et munis de nouveaux pistons 2t de 
nouveaux anncaux.. . Réparation de rmanqhes de‘mant. : 
velles st d'engrenage. Nous manufäcturong toutes aûr- 


‘tes de fonte de fer, eulvre et déml-arier, Matériel de .. 
soudure à l'oxy-acétyièns. ‘ ce TS 


Prince Albert F oundry.Coimps dy “| 
. Téléphone 2217. En face de ls gare du CR 
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Deuxième anniversair 
épiscopale ds $, G 


Clergé et fidèles témoignent leur reconnaissance et leur at- 
… tachement au Premier Pasteur du diocèse. . 


me: 


L 

Les fètes du second aniversaire 
dela consécration épiscopale de 
Sa Grandeur Mgr Joseph-Henri Pru- 
d'homite ont cu lieu à Prince-Al- 
bert au milieu d'un grand concours 
de prêtres et de fidèles: 

Dès la.veille une bonne partie 
du clergé diocésain se trouvait reu- 
nie à l'évêché, Mgr rentra dans sa 
ville épiscopale par le train du soir, 
de retour de Si-Boniface uit it é- 
tait allé prendre part à la célépri 
lion du centenaire de Mgr ‘laché. 

Après Parrivée du train jeudt ma- 
tin, à 10.30 h. il y eut messe pontifi- 
cale. Monseigneur officiait aver ie 
P Nelz, O. MH, comme diacre d’of- 
fice et M. Pabhé Gamache comme 
sous-diacre, M. J'abbé Bourdel 
remplissait les fonctions le prètre: 
assistant, le R, P. Jan, O . Pt 
le R. P. Bourbonnière, O. P. eciles 
de diacres d’honeur, 

Les élèves du Convent ct Îles pen- 
sionnaires de l'Orphelinat St-Patri- 
ce remplissent Ja nef où se pressent 
aussi un certain nombr 


ste 


e de fidèles, 


Trente prêtres sont au sanctuaire 
ou à la tribune de l'orgue. . 
Au diner qui réunit tous les prè- 
tres dont les noms suivent, M. le! 
curé Bourdel, doyen du clergé, pré-: 
sente à Mgr dans les paroles vivi-! 
ment senties les voeux de bonheur; 
“et les souhaits filiaux de tous les 
convives. , . L 
Monseigneur, rés tmu, Se dit! 
heureux de voir autour de fui un: 
si belle courunne Sacerdotale, de! 
numérer des progrès remarquables 
du diocèse, et d'en renvoyer à Dieu 
toute Ia gloire, car il ne reconnait, 
dons ces beaux résulte rien qui 
soit de ui. 


Étnient présents: Sa Grandeur 
Mer J. H. Prud’homme.: M: M. les 


abbés H.. Desmarais, chancelier, 4. 
Bradeur, procureur; Soyer, Bour- 
del, Hamel, Louison, Morneau,! 
Corcoran, Jolv, Burrell, Chatel, | 
Gamache, Perreault, LeRel, Carpen- 
fier, Paquette, La Rochelle, Quel- 
istte, Munro, ouré de la exthédrale, 


h 


Valiauette, Beauianc écclésiustique: ; 
et les P EE, P, P Rourhonniëre, 


9. P. DaAicle, O. P., Jun, Cozanet, 
Nelz. Sruck. Delmas. Meyer. Leps- 
roux, Auclair, Panhaleux, Simorti, 
Tanglois des Oblats de Marie Ur- 
maculée. 
Le concert 
À 8.39, une foule frux 
se rempiissut uè veste soubasse 
mont de la cathédralé. “Toute lu 
population de Frince-âlhert s'y 
- était donné rendez-vous: on aurait 


noinmpDreu- 


i 
Ë 


lvice € 


e de la consécration 
Mig Prud'iomme 


nineg, samedi le 27, ont été témoins 
d'un spectacle rare. Six religionses 
du Précieux-Sang faisaient leur en- 
trée dans la ville épiscopale, où 
cles viennent s'immoler comme 
des hosties propitiatoires, 


= 
Douze dames étaient allées à leur 


rencontre en automobile, nour les 
cohduire à l'évéché. Les reli- 


gieuses Jaissérent là leur costume 
de voyage ponr reprendre celui de 
à Ja cathedrale, où Ia Sainte messe 
à la cathédrale, ou la Saintt messe 
fut dite pour elles. et à laqueîle tou- 
tes regurent Ja Sainte communion, 
Mgr leur adressa les magnifiques 
paroles de hienvènue que nôus s0nt- 
mes heureux de reproduire. 


ALLOCGUTION DE SA GRANDEUR 
MONSEIGNEUR JOSEPH PRS- 
D'HOMME A L'OCCASION DE 


"L'ARRIVEE DES SOEURS DU 
PRECIEUX-SANG DE JESUS À 


PRINCE-ALBERT 
Mes Soeurs, 

Depuis qu'il à plu à ja divine 
Providence de placer sur mes fai- 
hles épaules le lourd fardeau de 
l'Episcopat, bien des consolations 
sont venues réjouir mon coeur ei 
alléger le poids de mes responsa- 
bilités. 

Grâves en soient renduvs an Sel 
gnour, Père des miscricordes! Je 
vois chaque jour s'accroitre autour 
de mbi le noiubre des ouvriers a- 
postoliques, dans ces beiles régions 
de POuest, immenses conune le zèle 
et Je dévouement des premiers a- 
pôtres qui les ont évangélisées, 

“ Le deuxième anniversaire de ma 
consécration Æpiscopale marquera 
une date à jamais mémorable dans 


ma mémoire et dans Îles angales 
de ce diocèse, C'est en cu jour, 
effet, que nous sont urrivèes 


les bonnes Religieuses du Précieux- 
Sang de Jésus, 

Dieu soit iouë ! Nous aitrons dé- 
sormais au milieu de nous nn mi- 
nistère spécial de priére et de pé- 
nitence, Mous ne-saurions {trop 
apprécier l'honneur et lPavahiage 
de compter dans les rangs de no- 
tre popilation de Prince-Alfrt ces 
mes d'élite, vouées au.service du 
Dieu Rédempteur dans le renonee- 
cf et l'abrépation, dans l'exér- 
ontinuel de Fa prière el dans 


FR 
tnu- 


t 


: 


la pratique de la pauvreté, de 

aulité et de l'obéissance. 
Gest bien avec ‘juslesse qu'un’ 

grand écrivain entholiques a nppre- 


cette élite de notre pauvre huma- 
dité qui court se réfugier au fond 


dit que c'était à qui des protestants 
ts où des catholiques inounirerauifnt 
le plus d'empresiément à 1oitr 310- 
tre sympattuque évéque de Princef 
Albert ui Saskatoon. Ai Le maire 
et Mine la mairesse Davis 5e trou. 
vant aux côtés de Monsriuneur, IR 
représentation s'ouvrit par un dé- 
licieux menuet tout à Îa fois chau- 
té et dansé avec beaucoup d’ert, 
Pendant deux heures, chunts, wau- 
sique ef tdbleaux ont citerné au 
grand plaisir des spectateurs. 
L’intérèt profond et Patieniion sou. 
tenue que les exécutants ont su 
inspirer à ioule l'assistance sont 
tout à la louange des dévouées oi- 
ganisatrices, Mmes Morrier et Huni- 
by. Savoir dresser un program- 


| 
| 
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des monastères pour prier, se mor- 
üifier ot expicr, ‘ . 
Eu vous tenant, ce fangauv, mes 
chéres Soeurs, je vous a rappelé 
le but sublime dè vetre “vocation, 
Lomme toutes les oeuvres de Dieu, 
voire communauté porte les insi- 
gnes de li Rovouté du Christ: fa 


pauvreté, Phumilité et fa souffrance. : 


Ce sdnt les titres de sa noblesse qui 
fui ont vaiu jusqu'ici sa survivan- 
ce, sa force st ses progres, Car 
nos couvres n'ont jamais de plus 
belle promesse de vie et d’immor- 
taiité que leur ressgmblance avec 
notre divin Sauveur, (est parce que 
la pauvreté, l'hmmilité ef la sout- 
france se sont attachées à vos pas 


le du nom de ‘“nassours d’âmes” 


me qui plaise, instruise, et en fin {depuis voire berccau que Jésus et 
de compte cantire les meilleures la divine Mère vous ont pour ainsi 
facultés de Vâine n'est pas chosetdire portées entre leurs bras en 
si facile à notre époque d'engourc- [tous les endroits où, depuis’ voire 
ment pour le jezz, le trivial et le [fondation en 1861, vous avez.vxer- 
déshabilé, L'auditoire «a vegu en! cé votre saint ministère de la prière 
cette séance Pure des plus prati-lel de la pénitence. V 

ques lecons de ‘bon goût par ln} À Frince-Albert, vous trouverez cn- 
reproduction en tableaux vivants | core comme vos compagnes dans le 
de 18 peintures de grands maitres, | cloître ces mémes vertus que votre 
La dignité de la pose, la uoblesse [sainte fondatrice, Soeur’ Catherine 
du geste, la toilette à la fois siin- | Aurelie Caouelte vous recommun- 


ple et révélatrice de sentiments dé-|dait instamment daffectionner et 
licats et distingués des chefs d’ueu- [de vénérer, Le diocèse oû vous 


vre de l'art, ont une hautr valeur fentrez est pauvre et jeune; mais en 


éducationnelle qui n'échappe à lvous voyant venir nos éspérances 
personne. “'étudior à Îles ropro-{ d'avenir grandissent de tous les 


duire, ge laisser. prendre à Jeux [fruits que nous aftendons de l'in. 
charme, c'est déjà s'améliorer, on-{fluence de vos prières, ‘ 
vrir la porte de l'âme à liufliren- Voilà ‘pourquoi, en mon: nom, 
ce moralisatrice des pensées ct des [mes chères Soeurs, je vous souhai- 
sentiments que ces attiiudes eoin- lie Ia Bienvegue dans Fa paroisse 
mancent, Cathédrale du Sacré.Coeur. J'ai 

Puissions-nous assister sonvent! maintenani je droit de compter 
à ipareil. régal artistiqua! Si la {que les vierges priantes du Monas- 
préparation en. est longue et diffi- |tére de Notre-Dame des Anges sar- 
cile, les résultats sont consolants,!ront m'aider puissamment, par les 
et font avancer d’un grand pas l’é-lexercices de Îla vie contemplative, 
ducation du bon goût et des bon-'|à la réalisation de mes plus chers 
nes manières dans les masses pro-| désirs d’évêque en vue du bien 
fondes du peuple. des âmes, du progrès spirituel de 

Au cours de la soirée, deux a-|notre diocèse et du triomphe du 
dresses furent “présentées à Sa! Christ Rédemnteur, dont le, sang 


Grandeur, l'une en français par M, 


précieux fera mürir la moisson dans 


ÆE. Valade, et l'antre en anglais par |ces terres nouvelles déjà arrosées 


M À, Reynolds. gr Prudähorr 
me répondit avée le fact ut Va. 
propos qui lui sont ecuiumiers, 
On sent que son diocèse Îe posté. 
de de plus en.plus, que toute Sa 
pensée s’v concentre, que {out son ; 
coeur v.vit et s'y dénense Sesi 
paroles hortent parce quelles saut 
lexpression d’une âme sincère, el- 
les font du bien parce qu’elles par- 
lent d’espérance et savent montrer 


le bon côté de chaque chose. Mgr [Dr 


est un sonneur d’ontimisme, €t 
Dieu sait si. chacun en a besoin 
par les teips. qui courent. TE n’a 
pas craint de lever nn p 
veux des protestants le voile des 
nrogrès de VErlise caiholïque du. 
rant ses deux années d’épiscop: 
et de dire à auelles conditions 
paix et l’harmonie continucront'.de | 
régner an soin dun diocèse En 
“ur mot-i 
‘ies vérités qui nie leur arrivent pas 
îrés souvent aux oreilles, pronvant 
une fois de wlus que l'on peut tout 
dire sans iroisser personne lors- 
qu’on possède Île secret de 1e hicu 


| 


dire. &d maltos et, fauslisiimius 
annosit  -: : 
: : eee Pa +, 
Arrivée des Sneurs du Pré. 
|." cieux-Sang 


Les Prince:A 
le courage de se lever assez ! 


ibeftains qui ont eu 


Christ qui évangélisent leur 


ner au bereail tant de malheureux 
eu oux|Prodigues égarés dans lés régions 


1 sut leur -faire entendre: Vocation! -C 
sainte fondatrice 
les différents aspecls:. - “Les vier- 
ses réparatrices dit-elle, gariéront | les el originales, la Chaleur de son 
pour le coeur que ‘la: souffrance 
déchire et que lé désespoir pour: 
suit; elles prieront pour que” le 
prêtre soit pius saint,-Dour "que Ja 
‘flamme: de san zèle soit. nius vive 
‘et .aw’il soit nlus digne: disnensa- 
teur du sang divin: et: si elles.sont 
véritablement ‘contemplatives, Dieu 
donnera. & leurs âmés des ailes di- 
ivines: pour voler comme des an- 
ôt nour | ges, partout où les intérêts du Bien- 
assister à Parrivèe qu train de Win-!'Aimé les appellé? | 


par les susurs ct le san 
missionnaires, 


£ dë nos 
de vous ranpelle que vous’ aviez 


le devoir, bien doux -à vos cueurs 
je ie sais, de prier pour la sancti-. 
fication de mon, peuple, de faire 
descendro par vus nrières, Comme 
‘le disait votre fondatrice, une bien: 


faisanie rosée sur {es apôtres du 
s fré- 
res encore assis dans les \téné- 
es et les ombres de la mort, : 


Par le Säng de Jésus-Christ, vous 


LE PA 


pe 


avec doublure de laine. 


Cctte mission réparatrice, vous 
aurez à coeur de la remplir dans 
toute sa plénitude dans mon dio- 
cûse; envorc une fois, jen altends 


les plus bienfaisants résultats, Tous 
pasteurs ef fidèles, nous ressenti- 
rons les effrts de votre ministère 
de prière et de pénitence, 

En mon nom, au nom de cette 
beroisse et de mon diocèse, soyez 
bénies, vêus qui venez nous 4ppor-, 
ler le concours de vos rerventes 
prières. Je prie le Scigneur, par 
éon Sang Précieux, de bénir cectte 
ocuvre naissante à laquelle je 
m'intéresse, - 

Que cette bénédiction que je vais 
implorer en faveur du Monastère 
‘e Notre-Daince des ‘Anges descen- 
de d'en haut large et féconde, qu’el- 
le demeure à jamais sur vous, mes 
chères Socurs, afin que vous puis- 
siez toujours rester [idèles à vo- 
ire passe, fidèles à votre mission, 
fidèles à lu tâche que vous vehez 
nssumer dans mon Giocèse, C'est 
là moi dernier mot et le meilleur 
vous expri- 


ÿ 


| 
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À l'issue de [a messe, les dames et 
ioufes Les personnes qui avaient a3- 
sisiè à la crémonie, se.formèrent en 
procession pour escorter les reli- 
fieuses jusqu'à leur monastère pro- 
visuire, situé sur les bords de la 
Saskatchewan. C'est je premier t- 
vèché du Princc-Albert, la maison 


apolres uux longs voyages en ra- 
quelles, qui va abriter nos nouveaux 
iissionnuires, nos apôtres aux.longs 
jours de sacrifices et de pénitences, 
nos “lis. qui s'ouvrent aux étoiles.” 
ivuur prentière visile fut pour leur 
elapelle, Elles se rangérent aux 
pieds de leur pôtit autel ct enton- 
Lerent un cantique au  Précieux 
Sang, auquel elles viennent mèler 
leur propre sang pour en tenir tou- 
iours plein Je calice d’où les fruits 
de la rédemption coulent sur nous. 
Dimanche, le 28, au jour anniver: 


! 


| 


Mer. Prud'hunune célébra Je Saint 
sacrifice chez les Soeurs du Pré- 
.cieux-Sans, 1 fenxit à leur témoi- 
gner sa solicitude paternelle et son 
vif contentement.de léur venue-duns 
son diocèse, en voulant être le pre- 
mier à dire la messe "chez clles, 

£a Grandeur était accompagné du 
BR. P, Auclair, aumônier de la nou- 
velle communauté, 

De 2 h, à 5 h de l’apré:-midi, les 
vislours ct les visiteuses n'ont ces- 
sé d erempiir le petit monastère 
pour voir de [ceurs veux l'état de 
pauvreté et de renoncement auquel 
ces âmes généreuses se xont Consa- 
créc£ pour expier ct Sauver les à- 
mes. 
grille du, cloitre et-maintenant'per- 
sonne ne pariera plus de ces vies 
qui ‘s'effacent et se consnment dans 
la ÿrière, personne que les anges à 


+ 


l'oreille de Dieu, 


— 


Au_-couvent de Sion 


Avant de rendre les religieuses dn 
Précieux-Sang à leur ministère de 
priantes, Mgr lPévèque, en .compa- 
gnie de son .chancclier, ‘du procu- 
reur du diocèse. ef de quelques vré- 
tres avait assisté à une séance, don- 
née en son-honneur au Couvent de 
Notre-Dame de Sion. : L'occasion 
était vraiment belle pour les reli- 
gieuses et leur élèves ‘d'exprimer à 
Sa. Grandeur. leur attachement ot 
leurs vocux dun Ilong.et fructueux 
épiscopai, | ce ° 

*..A4&'Orphelinat 

Le journée se termina ‘dans ‘un 
bancuet out intime-à. POrphelinai 
St-Patrice, aueuel nrirent part Mgr. 
et le Citrgé ‘de Prince-Aibert, 


- _— LR ee, me 
M. Lapointe à Frince-Albert 


"Ty eut, lundi soir 29 octobre, un 


4 


4 


‘ 


avec toute puissance pour rame:| grand ralliement du parti libéral au 


| 


lointaines du péché et dans lPou- 


bli: ingrat du Père de famille, ‘ét 
at, Ic'est la ce qui vous console ei vous | ce-Albert, depuis le matin. A midi 
la [soutient dans votre vie d’austéri- !il 

té et de privations. 


sublime votre 
encore ‘votre 
aui en émunére 


Comme elle est 
C'est 


CS 


"à: 8.80 


théâtre Orpheum, Les Tlonorables 
Ernest, Lanoïnte, ministre de la ma- 
rine,, et Motherwell, ministre ‘de 
l'agriculture étaient arrivés à Prin- 
avait eu un diner-causerie, et 
, p. mr, ces deüx orateurs dis- 
tingués- ont expliqué à une salle 
coible la’ politique libérale, M. 
.Motherwéll fut le premier à parier, 
Sa conviction, ses idées personnel. 


débit, iranchent sur le commun des 
cratçurs : politiques. ‘anglais,  [æ 
hunisire” de Pagriculture peut se 


‘tromper parfoiss.mais "sa: sincérité 


est. hors. de doute: on sent l’hom- 
mg fidèle à ses principes qui. dé- 
missionna-jadis plutôt: que de sane- 
tionner un atte qui portait attrinte 
aux droits légaux des Canadiens. 
français. oi not 

… M. Lapointe. vint ensuite ct prit] 
à-parti le chef de lopposition, 


mn 


(l 
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dés vieux missionnaires du pays, des; 


suire de sa consécration épiscopale, 


horreur de l'èté,tet, s’il supportent 


À 5 h, Mgr vint fermer la] 
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TRIOTE DE L'OUEST, Mercredi le 31 


Nouvelles fournitures d'hommes. 
à prix raisonnables n 
BELLES CHAUSETTES TOUT LAINE Marque anglaise, tricotées serrées et 


pesanteur moyenne, faon, taupe et brunes. Une chaussette très forte. . 
deur 914 à 11 nn mn nm sr nn nr 


GILETS DE. LAINE POUR HOMMES üicotés serrés, bleu marin, cardinal, gris, 


brun, etc. Collet large ou militaire. Toutes les grandeurs”, .......... $4.00 


GANTS DE TOILETTE POUR -HÔMMES —> Bruns, gris mocha, jaunes, 


Ce sont des échantillons de voyageurs et nous les ven- 


dons plus bas que le prix du gros. Grandeur, 8 à 942. se. .$1.50, 2.09 et 2.50 


CHEMISES DE FLANELLE POUR HOMMES—flanelle khaki tout laine, p 
teur moyenne. Marque G.W:G., 1414 à 17 ....N... noresssssees $3.50 : 


"FOUT A FAIT SPECIAL Chaussettes tout laine pour hommes, vertes et bl 


mêlées. Une chaussette bien faite et très bonne ....:...,.,....,... 
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ŒODIAUMNIUENDIANTMNNUNIENtE" CT TE COTE TETE COLE LEL ET COTE TEE EEE UT TT 9e TEEN LT 


_ La Maison dela Qualité 


915 Avenue Centrale 


octobre, 1923 
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Gran- 


$1.60 


esan- 


eues 


.50c 
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Meighen., Sa parole châtiée, son 
geste large, sa-voix vibrante furent 
souvent applaudis. La langue an- 
glaise ne lui est pus aussi fanriliè- 
re'que le français, mais il se tire 
d'affaire avec honneur, et'si quelqu’ 
anglophone étail tenté de fui jeter 
la pierre, qu'il monte à Fa iripune 
et fasse mieux que lui, 
Fous les deux ont parlé dé- la 
question du'tarif, qui esl'une' né- 
cessité, et du bill des embrariche- 
ments défaïts au Sénat, ici l’harmo- 
nie était pas aussi parfaite dans 
les idées, Pur a blaimé le Sénat à la 
majorité conservatrice, l'autre ‘a dé- 
claré qu'il fallait à tout prix réduire 
les dépenses publiques et savoir ät- 
tendre un peu, quand même on se- 
rait dans 50 droit, 


un € 
Départ de M. l'abb 


ü 


é Beaulac 

M. l'abbé Beaulac, que’tout le dio- 
cése connait pour Avoir “ACCOMpDA- 
gué Mgr Pruüd'hümme.: pendant sa 
tournée de confirmation, nous «à 
quittés dimanche pour. St-Norbert, 
Man, où il doit faire une retraite. 
chez les Pères Trappistes, avantide 
se fixer définitivement. / 


CAN 


—Une intéressante partie de car- 
tes donnée jiar Mme Valade:au pro-' 
fit de l’église cathédrale; du Sacré- 
Coeur a rapporté la iclie sonime 
de #29.00, Le premier prix a été- 
décerné à M. McEwen el le prix 
de consolation à M, MeDermid. Les 
fleurs qui décoraient! a salle a- 
vaient été fournies par M. Coster, 
maitre des cérémonies M, et Mlle 
Goodfellaw, M. Lyons'et M, E. Va- 
lade agrémentérent la’ soirée de jo- 
Jis morceaux de musique, Le goû- 
ter fut servi par, Mme Valade -et se: 


jeuucs filles. Le 
es NE - ! 
Quel sers l’avenir des pays . 
de glace ? 


.. : 3 


Les ours blanes, darait-il, .ne 
sont pas contents, patte qu'il fait, 
trop chaud chez ux, 7: 

Ges animaux, peu sociables, sont 
habitués à une -grande fraicheur, 
et jmnais ils ne se portent : aussi. 
bien qué lorsque ‘la température 
commence à voisiner avec le iquar- 
antième degré au-dessous de zero. 

Lis méprisent ke printemps, ont 


Pautomne, c'est qu'ils savent que 
ce dernier précèdé immédiatement 
Phiver, qui est ponûr. eux ‘ia pius 
belle saison de l’armée. Chacun a 
ses préférences, et,si nous nc par- 
tagcons pas cel avis, c'est unique- 
ment parce que'nous ne ‘som 
pas des ours blancs *” | 

C'est aussi poür/ cela que nous 
professons un vif éloignement en- 
vers les régions"arctiques et que 
nous ne Sonagconss pas. à‘ aller ha- 
biter au Spitsberg, ” Or, s'il faut 
en .croire un Coéivain anglais, M 
Stefanson, nous avons tort, alten- 
du que c'est loul au nord du globe: 
que Phwnanité, ‘dans un siècle ou 


| 
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€ tn { » Prince-Albert, ‘Aussi. maison 
ans, s’est tué accidentellement avec |, de avbartements A07-Lrème vue 
son fusil. If s’appélait à Faire feu | APpat fo oil 
sen Jusis.., IS appe es “ Ouest, Conditions faciles. S’a- 
sur un chien, quand, où ne saït trop “dresser à IL La Have, Casicr 948 
comment, la décharge Je  frappa Prince- Albert su ggp. 
dans, {a région du coeur. HRCCTL ee PUR, 
EDMONTON, Alta.— James Kane TIEUNE HOMME: Tragnitleur, 


THOMME 


t 
1 - 
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ÎONCDEMANDE -—— À acheter une 


re ee 


|: 


nes ? 


-No. 2 voie, 34 1-2; 


-CAMROSE, Alta— Le principal 
l'école, Arthur Peterson, agé de 28 


ct Charles Mills ont été tués, WS., 

Pye a été probablement gravement. 

blessé ainsi que deux autres per- | 
sennes alors que leur auto sauts en 

bas dun pont à une hauteur de 

vingt picds. ‘ | 


QUEBEC— Le.second procts de 
l'abbé Delorme aura probablement 
lieu vers le 12 novembre, 

EC - | 
non marié dGenande ‘em- 
vloi sur ferme ou pour tout autre 
travail manuel,  S'adresser a 
Ratriôte de l'Ouest,  Prince-Aie 
“Stisk. + 26 P. 


“boutique pour réparation d’au- 
“tomobiles, dans un bon, centre, 
Donner les dimensions,’ outilla- | 
ge, et pris, Adresser à J, Gau-’ 
thier, Storthoahs, Sask, 851" 


$36 _A ‘872 PAR SEMAINE — 100" 
homes 
ment, Position dans villes-ei vil- 
lages, comme mécaniciens d'au 
tosf chauffeurs de camions ét dé 


taxis, ingénieurs, vulcanisateurs, À 


experts ea piles çt en électricité; 
vendeurs, cle. Expérience. Las 
-nécessaire, Classes le jour et le 
soir, On demande aussi quelaues 
hommes pour apprendre méticé 
de barbier, travail léger, propre 
et permanent à Pintéricur, bons 
salaires, Ecrivez ou vene nous 
_xoir/ immédiatement et demandez 
"notre catalogue gratis et la liste 
d'emplois de notre département 
gratuit. Hemphill Trade Schoofs 
Ltd; 119-201h SH-E,, Saskaloon, 
Saskatchewan. - di 


Marché a 


ux grains de Prince- 


: Albert À. 


Blé No. { nord, 7äc; No. 9, ; 
No. 3, Grec; No..d, 60c. 


a mennnnns 2 940 © 


arché aux grains de 
- Winnipeg ; 


: vw 


Blé No. À, nord, 96 3-4; No. 2 
93 3-4: No. 3, 86 3-d: No. 4, 82 1-4: 
No, 5, 76 1-4; No. 6, 69 1-4; four- 
race 66 3-4; voie, 96 3-4 . 
Avoine— No. 2, CW, 41 3-8; No. 
3, CW et extra 1, 38 3-8; No. 1,, 36 
rejetée 42 3-4; 
voie 40 1-2, Lo: 7. nn 
” Orge—No. 3.CW,-51 3-8; No. 4 
EW 47; rejetée 44° 3-4; fourrage 44 
14;: voie, 51, LT .., 
Lin—- No, 1 NWC, 201 3:43 No. 2 
CW 1.97 3-4; No. 3. CW et rejeté, 
1.68 1-3; voie, 2,01 1-2, ‘ 
Seigue—No. 2,CW 62 1-4. : 


deux, trouvera ‘les “ressources né- VERRE . 
cessaires à sa subsistance. : Marché aux arimaux de . 
M, Sfefanson conseille . à ses! * . Prince-Albert 
contemboräirs de tourner leurs re- |: a . 
gards vers les régions arctiques, où 1" Le marché a été stable, ‘bons | 
à condition de ne,pas chercher à [ bouvillons # 1-2e à de; moyens 2 1-2 
y infroduire des ‘races animales | 3°8 1-2; bonnes vaches 2°1-2 à 3c; 


incapables de s'y maintenir, ‘on 
peut, créer avec es espèces locales, 
le renne el le boeuf musqué, un 
élovage considérable, sur une é- 
tendue-de terrain représentañt deux 
fois la-superficie des Etats-Unis, 


Les contrées les plus septentrionales L 


du Canada, de ia Sibérie, de la Su- 
ède, de La Norvège, de In Russie, 
sont susceptibles :de devenir de 


À magnifiques: contrées de prodièc- 


tion. On pourrait également ob- 
tenir beaucoun du Groenland du 
Spitéherg el de diverses ferres si-. 
tuées beateoup plus prés du pôle ct 


que nous -considérons conime ‘abso- | 


jument Snuiilisables. AR 
Ces régions ne-Seront - jamais 1gn 
grenie? pour Le reste du. monde, 
mais ‘elies ont appelées, pour : peu 
que nous voulions. nous en donner 
la peine, à être la g'ande boucherie. 
de la terre, fouvnissant par millions 
des boeufs musqués, 
Peu à pet, les homes prendront 
Phabitude d'y :vivée Ils ‘s’accom- 


x : 


-moderônt très "bien: des ‘longs ‘hé 


M. j'pays froids, 


vers.et-des basses-tempérntures, et 
ne: tarderont pas: à. s'apercervoir 
aue larace se: fortifie, là /où le: cli: 
climat. est rigoureux, alors. qu’elle 
s'anèmie à mesuré qu'elle descend 
vers Je sud. 7": :; rs, 
. De -mèênie que les ours binnes dont 
on.sianale la montéé-dans la dires- 
tir du pôle, c'est:avec humeur Gu'- 


lits" éonstateront qu'à) : certains 


moments il fait trop chugul dans les 
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Les pores se maintien 


moyennes: 2 à 2 1-2 


+ 


Fes pores sout encoré - à 88 ct | 
ELReHR , : H sep 


_—— 
É me 6 mn mue mes 


Marché aux animaux de 
: !:’ Winnipeg 


î 


iLes moutons ct les agneaux se 
vendent bien: agneaux de 10,25 à 
11.00, moutons de $5,50 à: #7.00. 
1-2 


pris 88,25, et” 
ses: Œ 


ae 


9.07 
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Crmereel 


PENSION BE FAMILLE 
M Prix modérés : 
Mine À. Janssens, 340 16e 
Rue Quest, Prince-Albert | 
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ES 


Ci mrmgé tee aemteqmamenennsine raie ere 
. Né pas oublier 1 


e concert 


qui sera donné à Hoey, diman- | 


che :prochain, le 4 noveïnbre. 
Les artistes. sont :—Mlle Ga- 
gnon, soprano - drémtatique,; 


iol, 


8 


‘80 D 
oh Lo Lilo 


; 


EE z HSE 


| dés Annonces Classifiées du 
JPATRIGTE DE L'OUEST) 


125 Mois où moine. 50 cents 


ON DEMANDE 


“vant faire tout ouvrage sur fer- 


TERRE À VENDRE -—— Sud-est 17- 


en foin, bonne eau. 


ES 


Re Rs Aa 


demandés ‘ ininédiate- FÉ 


| 


RS De APR Et eV 


nent à un bon fi . U oi - DH RS $ : 
| chaussures de ‘dames et den 
fants que. nous vendons à 


- V. p. se vendre lé 


PETITES ANNONCES _ 


mn nm 


FAR 


: 


Oîc du mot additionnel 


- ‘Pour r 


# 


Strictement payahles à. 
l'avance. . 


S- 


| | 
ï 


Un domestique dé 
ferme, marié, se pensionnant, pou-. 


me mixte, Jon sainire pour un 
bon homme. Engagement à Pan- 
née pour plusieurs années de pré- 
férénce. Maison privéé fournie 
avec chauffage, Ecrire à Avocat, 
Brunelle, Edam, PO, Sask, 34-39p: 


9,9 


OU acres en culture, 60 


25-50 O 1 
8 milles nord 


comptable expérimenté, ‘fradéais, 
anglais, Uès bonnes notiofñs d'al- 
lemand, bon peintre pot éeri- 
ltux pour vitrines, exptrimenté!p 
dans magasin général, capable de} 
prendre charge entière, cherche 
place dans magasin de campagnct, 
ou ville, Salaire modéré.  Meil- 
leures références. Disponible im- 
médiatement, Ecrire .GH. Poste 
restante, Mevronne, Sask, °33-35P — 
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ut 


Es 


| grande réduction 


on 


As Je 


ANT 


GRAND HOTEL 
à vendre à 
--de ‘maladie, 
meilleurs endroits 
chewan, . Pour inform 
dresser au; Patriote, 


= 


À VE Miel pur au 


RER ER ASE SEE SERRE RENE Mate Smeg anne 
CANADIEN FRANCAI 
- enfants, désire pr 
d'une ferme à Fannée, 9 
périence dans Ja Sask 
fournira les meilleure 
ces. Ecrire en me 
laive 
. Lang, Sask. 


‘TON DEMANDE à acheter sapr à 
coupé où Jack Pine, “DIR re 


les plus bas prix 
chargé sur les ch 
d'expédition, 
tage & Coniracting C., 


TE meme 
ON DEMANDE — Servante, chat 


AR U 


e nouvelles marchand 


que jour 


ous reste encore des | 


| | 


Bonne e 
‘Sacrificé pou 
Situé dans 


de 


lientèle, 
r Cause 
un des 
Ja Saskat. 
ation, S'a- 
1asiep. 

343p UC, 


_ 


NDRE — 
prix de 59,50 la caisse, Cha 
que caisse contient six chau. 


lières de dix livres. Sn. 
drsser à la naicon Saint.je. 
Man. 34p 


seph; Otterhune, 
ne 
S — ar 


jé 

endre ue 

ans d'éx. 
atchewan 
es référé 
nentionnant a. 
® Boîte postale ÿt1 
32-37p.° 


ee ne 
EE 


à DB, 


Spécifier 
au comptant 
“hars au . 
The Northern Cr. 
‘ ri 

cc-Albert, Sask. ltd, Prin 
nee PINS PEINE 4 
VENDRE -IMMEDIATEMENT E_ 
Une section de terre située à 
Witchekan: district de Batlefoil 
Sask. Bonne terre noire et ï 
gileuse, avec 104 acres en cuil. 
lure environ; Maison dy. 
tation, grande fable, grangt, 
trois puits, dont un inéy " 
14-pieds de-profondeur, Le to. 
pour Ja minimé somme de $45fh 
comptant, où S7.000.00 à or 
avec partie comptant e 


à termes. Pour cause de man. 
die. S'adresser directement 4 N : 


Ernest Bastide 8738-76 avenue Re 
monton South, Alta 328 


faire bonne cuisine canmienue. 
Pas de. lavage. K3HD pr mois, 
S'adresser à LR, Miqudon, 3107 
Ave, Victoria, Régina, Sask, 37b 

EEE NES | 
NE seule appliation de nd. 
tre préparation tous garantis. 
sons  lextermination complète 
des punaises, coqucrelles, mitrés 
ou toute autre vermine qui in. 
commodent. votre logis, Ecrivez 
‘à JL PR, Bertrand, 1164 Henlewe | 
Ave. Monsr Jaw, Sask. ‘ 
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